
La nouvelle loi d'impôt
Votation cantonale des 21 et 22 juin

Aujourd'hui et demain, le corps élec-
toral neuchâtelois est appelé aux urnes
pour décider du sort de la loi sur les
contributions directes.

Des deux côtés de la barricade» on
met en ligne une foule d'arguments,
tant chez les adversaires que chez les
partisans de la loi. Mais pour beau-
coup, toute innovation fiscale provo-
que cette seule question : Payerai-je
Îilus ou moins qu'actuellement ?» Et
e citoyen-contribuable vote oui s'il est

dégrevé, non si son bordereau est aug-
menté.

Cependant, il est des lois auxquelles
n'échappent' ni un gouvernement, ni
un parlement, ni même un peuple sou-
verain.

Pourrait-on soutenir qu'il soit indif-
férent aux membres d'une communauté
politique d'accroître les charges publi-
ques même si cette mesure ne touche
qu'une minorité d'entre eux ?

Cette aggravation, au contraire, se
révèle grosse de conséquences pour
tous. Peu importe même la répartition;
lie fait est là : une part plus grande du
produit du travail et de l'épargne s'en
va dans les caisses de l'Etat. Il en ré-
sulte ,un resserrement général, une ca-
pacité d'achat réduite ; on consom-
mera moins de produits et, par consé-
quent, on en fabriquera moins. La soli-
darité qui existe entre les ressortissants
d'un Etat au point de vue économi-
que a pour conséquence que tout le
monde est frappé par une augmenta-
tion d'impôt.

La loi soumise au peuple prévoit une
taxe personnelle, un impôt sur le ca-
pital et un impôt général sur le revenu,
par quoi l'on entend aussi bien les
ressources (salaires et traitements) que
le produit de la fortune.

Actuellement, nous connaissons l'im-
pôt sur les ressources et l'impôt sur la
fortune. Mais ce dernier est en fait
prélevé sur le revenu, sinon l'impôt se
dévorerait lui-même.

La nouvelle loi, donc, impose dou-
blement tout élément productif de for-
tune (champs, vignes, maisons, titres,
machines, etc.).

Ce n'est pas tout La loi considère,
nous venons de le dire, l'ensemble du
revenu du contribuable ; elle cumule
les éléments qui le composent au lieu
qu'actuellement elle taxe séparément
fortune et produit du travail. Les ba-
rèmes d'imposition étant progressifs,
on en arrive à une accélération beau-
coup plus rapide du taux à appliquer.
Laj . plusrvalue de l'impôt..pèsera„donc
directement sur ceux qui, possédant
quelques biens, exercent un métier. Et
ces conséquences seront particulière-
ment dures pour les contribuables dont
l'avoir est investi dans leur propre en-
treprise (par exemple les artisans pro-
priétaires de leur atelier et les agri-
culteurs). Mais nous avons vu qu'indi-
rectement tous se verront frappés par
la réforme envisagée.

S'il est équitable de réclamer davan-
tage à ceux qui possèdent ou gagnent
plus que le nécessaire, le mode auquel
on a recouru pour percevoir ce sup
plément présente un danger certain

Le taux progressif décourage à l'é
pargne et entrave les initiatives ten

dant à accroître le bien-être social ou
économique de l'individu.

A: quoi me sert d'augmenter mon
troupeau, se dit le paysan, pourquoi
mettre de l'argent de côté et acheter
une maison, demande l'ouvrier, si
l'Etat frappe toujours plus lourdement
l'amélioration de mon patrimoine ?

C'est pourquoi, à part une imposi-
tion modeste du revenu, le fisc devrait
instituer des taxes sur la dépense. Tout
ce que le contribuable aliène au delà
de ce qui est nécessaire à son entretien
et celui de sa famille, constitue ce que
l'on peut frapper sans danger.

Les impôts somptuâires favorisent
l'épargne, sans laquelle il n'est point
de progrès possible. La réforme fis-
cale devrait en tenir compte et alléger,
au lieu d'augmenter, les charges qui
pèsent sur les éléments vivants du
canton.

La République neuchâteloise a-t-elle
besoin de davantage de ressources ?
La réponse varie beaucoup selon l'idée
que l'on se fait du rôle à jouer par
l'Etat. Une chose est certaine : la situa-
tion du ménage cantohal ne cesse de
s'améliorer ; alors que l'Etat s'endettait
de 1920 â 1925, il a pu, depuis lors,
diminuer son passif dans des propor-
tions qui se sont accrues chaque année.
L'amélioration, qui était de 134,000 fr.
en 1926, a passé en 1929 à 906,000 fr.,
malgré l'absence de toute retenue sur
le traitement des fonctionnaires.

Cependant l'Etat devra disposer dans
un avenir rapproché de sommes im-
portantes destinées à éteindre le défi-
cit de la Caisse d'épargne et à combler
les pertes de la Banque cantonale. Si
la première de ces dettes est bien dé-
terminée, on n'est pas encore fixé sur
les secondes, non plus d'ailleurs que
sur la réforme à apporter à une insti-
tution dont le principe a causé les dé-
boires que l'on sait.

De toute façon, il n'est pas question
pour le canton de renier les engage-
ments pris, mais on ne saurait ju stifier
no plus, croyons-nous, une aggravation
permanente des charges fiscales.

Il peut être agréable à l'Etat de dis-
poser de ressources plus grandes* qui
le mettent à l'abri d'une crise, comme
le souhaitent les partisans de la loi.
Mais la population, elle, n'est nulle-
ment assurée d'échapper à des pertur-
bations économiques. Elle le sera
moins encore si ses forces vitales sont
mises davantage à contribution par les
prélèvements du fisc. Il est d'un extrê-
me danger d'enrichir 'l'Etat en appau-
vrissant l?..pays... ïout au^contraire, les,
premiers Symptômes faisant' présager
une série d'années maigres l'Etat se de-
vrait, avant tout, de réduire son train
de maison. Lors de ' précédentes épo-
ques de prospérité, n'a-t-on pas exa-
géré les constructions et les institutions
nouvelles, et ce luxe ne contraste-t-il pas
aujourd'hui avec la situation de tant
de simples particuliers ?

La nouvelle loi d'impôt nous paraît
devoir aggraver le malaise dont souf-
fre le canton de Neuchâtel et cette
perspective, malgré des avantages par-
ticuliers que le nouvel acte législatif
accorde à certains, doit engager à voter

N O N

Une révolution... dans la j urisprudence
Questions d'hygièn e et de salubrité

(De notre correspondant de Paris)

-Espérons qu'elle Incitera nos législateurs à modifier enfin
la vieille loi de 1884 qui ne répond plus aux nécessités

modernes
PARIS, 19 juin. — Très curieux ce

procès qui a été intenté à la Compa-
gnie distributrice d'eau de la région
lyonnaise et qui s'est terminé, ces jours
derniers, par un jugement qui consti-
tue — on ne s'en est peut-être pas suf-
fisamment rendu compte — une vraie
révolution dans la jurisprudence. Pour
la première fois, en effet , un tribunal
français a fait app lication à l'auteur
reconnu responsable i d'une épidémie
de fièvre typhoïde dont le triste bilan
accuse 2500 cas environ et plus de 200
décès, des articles 1382 du code civil
et 319 du. code pénal. Le coupable, en
l'espèce le directeur de J'usine de dis-
tribution d'eau potable de là banlieue
lyonnaise, convaincu des délits d'ho-
micide et de blessures par imprudence ,
s'est entendu condamner à un an de
prison avec sursis et 500 francs d'a-
mende. La Compagnie générale . des
eaux de Voissieux, tenue pour civile-
ment responsable des dommages cau-
sés par son préposé, devra, de son côté,
payer des dommages-intérêts aux fa-
milles des victimes.

Ce ju gement pose et résout la ques-
tion de la responsabilité civile et pé-
nale des compagnies urbaines de dis-
tribution ' des eaUx de consammation
en cas d'épidémie d'origine hydrique
e'' .P.ar extension , celle de la responsa-
bilité, tout au moins morale, des maires
dans les villes où le service de capta-
tion et de distribution des eaux est mis
en régie directe.

Je Te répète , c'est une véritable ré-
volution , mais une révolution qui était
nécessaire et dont on ne peut que se
réjouir. C'est un avertissement que le
judiciaire , alerté, si l'on peut ainsi
dire , par le scientifique, donne au lé-
gislatif. Nous espérons qu'il l'entendra.

Il est des questions de santé publi-
que et d'hygiène que notre vieille loi
de 1884 a entièrement laissées à la dis-
crétion des munici palités, le législateur
étant alors persuadé que rien ne valait
l'indépendance locale pour assurer au
mieux le bien-être des citoyens. Au-
jourd'hui on s'aperçoit qu'à ce point
de vue nos pères professaient certai-
nes naïvetés. Il serait temps d'accor-
der notre législation aux nécessités mo-
dernes.

Nous sommes d'ailleurs, il faut bien
l'avouer , quelque peu en retard en
France, en ce qui concerne l'hygiène,
sur la plupart des pays étrangers. Cha-
que fois que je lis dans la « Feuille

d'avis de Neuchâtel » qu'un nouveau
sanatorium vient d'être ouvert en Suis-
se ou qu'une oeuvre pour la protection
de la jeunesse a fonde quelque école où
les enfants prédisposés à la tubercu-
lose peuvent poursuivre leurs études
au grand air, sous une surveillance mé-
dicale de tous les instants, bref , dans
les meilleures conditions d'hygiène
possibles, je suis un peu honteux de
penser que rien de tout cela n'existe en
France.

Rien ? J'exagère peut-être un peu,
Nous avons, nous aussi, quelques belles
bâtisses, de magnifiques hôpitaux, de
luxueux sanatoria pourvus de tout le
confort moderne. Mais les frais . d'en-
tretien de ces établissements , étant ex-
cessivement élevés et comme ils sont
obligés de subsister par leurs propres
moyens, on n'y admet guère que des
malades payants — et payant le prix
fort.

Et n'est-il pas émouvant d'apprendre
qu'il n'existe pas, en France, un seul
sanatorium pour enfants ? Il y a bien ,
je le sais, l'œuvre des . petits allongés
de Berck, œuvre admirable, mais uni-
que, et qui ne s'occupe que d'une seule
catégorie de malades heureusement
assez peu nombreux.

Et qu'a-t-on fait pour améliorer les
conditions d'hygiène dans les habita-
tions ? Rien , ou presque rien , il faut
bien le dire. Je vous ai parlé récem-
ment des taudis qu'il y a à Paris. La
capitale n'en a pas le triste privilège,
hélas ! On peut dire qu'une grande par-
tie de notre population , tant rurale que
citadine , doit se contenter de loge-
ments misérables. Partout les person-
nes saines sont mal défendues contre
les porteurs de bacilles. Résultat : nous
possédons les statistiques de morbidité
et de mortalité les plus fortes — ou
presque — parmi les pays civilisés.

Certes, l'initiative privée peut faire
beaucoup mais c'est surtout à l'Etat
qu 'il incomberait de veiller à l'amé-
lioration progressive de l'hygiène et de
la salubrité publique. Lui seul peut in-
tervenir vraiment efficacement. Mais
encore faut-il que la législation le lui
permette. C'est donc notre vieille légis-
lation de 1884 qui devrait être , avant
tout , réformée et « modernisée ». Sou-
haitons que le jugement du tribunal de
Lyon incite nos législateurs à aborder
sans plus tarder cette tâche urgente.

M. P.

fQe notre correspondant de Zurich)

Les communistes zuricois ont cru,
mercredi soir, qu'il y aurait pour eux
une occasion toute trouvée de chahuter
et de faire du scandale ; pour les forts
en g... qu'ils sont, il s'agissait de ne
pas manquer le coup, et ils ne s'étaiept .
pas fait faute d'annoncer à,qui voulait
l'entendre que Fon aurait a compter
avec leur présence. En l'espèce, ils'à-
gissait d'une conférence donnée au
polytechnicum, sous les auspices ^dés
étudiants socialistes, par 'réx-mîni$tfê
allemand Karl Severing ; or, Severingj
s'est, distingué en son temps par; sa
lutte sans merci contre les comMiiiiis-
tes, ce qui . . lui .a . valu de la pafft des
petits communistes zuricois les noms
d'oiseaux que vous poiivçz imaginer.
Bref, lés communistes avaient invité
leurs créatures â se réùriir; par mil-
liers (!) et à faire en sorte dé saboter
la conférence annoncée. Maïs les socia-
listes ont relevé le gant ; ils ont mobi-
lisé une partie de leur monde, la police
ayant fait de son côté le , nécessaire pour
remettre à là raison, et promptement,
les énergumènes et autres _ gens sans
aveu qui auraient tenté de porter jus-
que dans les locaux de nos hautes éco-
les leurs malpropres manifestations.

Aussi, une fois de plus, la montagne
aura-t-elle accouché d'une souris. En
fait de manifestation hostile, la seule
à laquelle il ait été donné au public
d'assister a été le « P f u i l »  lancé par
un jeune blanc-bec de; communiste, ce-
pendant que pénétraient dans la salle,
Î>ar les fenêtres ouvertes, les échos de
'Internationale hurlée par les mosco-

vites restés dehors. Severing a ré-
pondu â cette interruption eh disant
simplement que, comme ceux d'Allema-
gne, les communistes zuricois "s'ima-
ginaient sans doute que chahuter,
c'était faire de la politique.

Quant au sujet de la conférence elle-
même,' « Les partis, et la formation des
partis en Allemagne », il n'était- pas de
nature à susciter un intérêt débordant
dans notre pays ; si l'auditoire a été
très nombreux, c'est sans doute parce
que l'on s'attendait à des désordres,
qui ne se sont heureusement pas pro-
duits et qui n'eussent rien ajouté a la
gloire de la cité des bords de la Lim-
mat.

La conférence Severing
à l'Ecole polytechnique

Le nom de Kangchenjunga, montagne
de l'Himalaya qu'aucune expédition n'a
jusqu'ici réussi à escalader, décrire ides
quatre inbts fhifi|tàins suivants :
« gangs » placer;--;«çjben-» ' ( t̂uid), ';
« dzod » (trésor) et « inga » (cinq), et
signifie ainsi : « Les cinq trésors du
grand glacier. »

Cette étymologie est des plus poéti-
ques, elle évoque la blancheur imma-
culée de ces grandes étendues de gla-
ce, et le mystère insondable qui plane
autour d'elles était bien de nature à
frapper l'imagination populaire.

Un nom de montagne poétique

A la p lage de Zurich
(De notre correspondant)

Notre « Strandbad », comme on ap-
pelle ici la plage locale, est extraordi-
nairement fréquentée, comme bien vous
pouvez penser, par ces douces cha-
leurs ; dimanche, il y a eu 10,600 en-
trées, ce qui est le record de cette an-
née-ci, pour le moment. Que sera-ce,
lorsque nous serons en juillet ou en
août ? Du reste, l'on envisage l'établis-
sement d'une autre plage, à ce qu'il
paraît, afin de décharger un peu celle
que nous possédons actuellement, et
qui s'avère comme notoirement insuf-
fisante aux jours de grande presse. Les
corps commencent à se bronzer, et
l'on en voit déjà des « exemplaires »,
sans parler du nègre familier qui est
devenu un habitué du lac, et dont la
couleur brun chocolat fait loucher
d'envie plus d'un baigneur.

Jeudi matin , un accident est arrivé
au joli petit hydroplane jaune qui fai-
sait partie intégrante, si l'on peut dire,
de notre plage, à laquelle, jour après
jour , il venait rendre de nombreuses
visites. Ayant voulu descendre sur l'eau,
l'avion , ou plutôt l'Un dé .ses flotteurs,
a malheureusement - heurté' une poutre
qui allait à là dérive ; lé flotteur fut
arraché et l'avion renversé. Immédia-
tement alarmé, un ' bateau dé Ja'iCompa-
gnie de navigation qui se trouvait dans
les environs s'est porté au secours ydes
deux occupants de l'appareil ; ils ont
pu être repêchés sans avoir subi aucun
mal. Quant à la machine;, il a fallu? l'en*
voyer en Allemagne pour répar&tiqns ;
espérons qu'elle nous reviendra bien-
tôt ! :p- :• , ; . '.

Les raisons
des insurgés boliviens
Bien différentes, les nouvelles de la

Bolivie, suivant qu'elles proviennent du
gouvernement ou des insurgés. Oui,
tout à fait différentes les unes des au-
lres, puisqu'on nous dit un jour que la
j iévolutipn est vaincue et le jour sui-
: Vaut qu'elle est en très bonne voie.
Mais il y a un point dont on peut être
sûr> encore qu'il soit difficile de le
faire éclater à tous le* yeux, c'est qu'u-
ne fois de plus les Etats-Unis se trou-

i, Vent à l'origine d'une situation peu sa-
. tisfeisante. ». v '• ' - ' ~ . '_
e Dans les griefs dés révolutionnaires,
il convient de relever celui qui répudie
là doctrine de î^onroe. 

On sait, et 
ce-

pendant fl faut le répéter car les cho-
ses s'oublient, qu'en vertu de cette doc-
trine, les i Etats-Unis s'opposent à ce
que les Européens se mêlent des af-
faires du continent américain ; toute-
fois, par une audacieuse interpréta-
tion des idées de Monroe — qui fut
deux fois président des Etats-Unis et
mourut en 1831 — les Etats-Unis eux-
mêmes ne se gênent pas pour interve-
nir dans les affaires intérieures des
autres nations américaines. Nous l'a-
vons montré plus d'une fois.

Ils ont enlevé le Nouveau-Mexique
et la Nouvelle-Californie au Mexique et
ils ont détaché de la Colombie ce qui
est devenu l'Etat de Panama, nomina-
lement autonome mais en réalité sous
leur coupe à cause du canal dont ils
entendent être les maîtres. Pour ce
coup-là, ils ne se sont pas mis en évi-
dence, mais pas n'est besoin de crier
sur le toit d'une maison qu'on en est
le maître pour agir comme tel à l'in-
térieur. Dans l'île d'Haïti, Dominicains
et Haïtiens savent bien que leur poli-
tique dépend de celle de Washington ;
d'autre part, dans la plus grande des
Antilles, les Cubains n'ignorent pas
qu'ils doivent se conformer aux direc-
tives de la Maison-Blanche et qu'en
vertu de l'amendement Platt, la consti-

tution des Etats-Unis contient un appen-
dice qui donne à ceux-ci le droit (!)
d'intervenir à Cuba quand ils le jugent
nécessaire. Or ils le jugent nécessaire
toutes les fois que les ressortissants
yankees qui ont des intérêts dans l'île
estiment que leurs dollars ne rappor-
tent pas assez.

Parmi les informations venues ces
jours derniers, l'une mérite une atten-
tion particulière. D'un côté, le gouver-
nement bolivien a reçu l'assurance de
l'appui de Washington dans sa lutte
contre les insurgés ; " de l'autre côté,
l'un des griefs de ces derniers réside
dans l'octroi à des entreprises étran-
gères de concessions onéreuses pour
le pays. Si elles n'étaient qu'onéreuses,
plaiô d'argôht n'est pas mortelle ; elles
sont en outre dangereuses pour l'indé-
pendance dé là Bolivie. Successivement
les Mexicains, les Cubains, les Haïtiens,
les Dominicains, les Nicaraguayens
l'ont éprouvé : peut-on blâmer les Bo-
liviens insurgés dé s'opposer à une
nouvelle démonstration de cette vérité
dans leur propre pays ?

A Washington, naturellement, on dira
que l'occupation de Cuba se traduisit
pour cette île par l'extinction de la
fièvre jaune. Comme ce serait joli si, en
même temps que le moustique qui pro-
page ce fléau, l'autonomie cubaine n'a-
vait pas disparu, elle aussi !
; F.-L. S.

Une grande fralsière à Fulfy près de Saxon

La récolte des fraises bat son plein actuellement en Valais. Un train spécial
pour le transport de ces fruits délicats circule dans le Valais central depuis

quelques jours.

La conservation des fraises
par l'électricité

On était accoutumé, depuis des temps
immémoriaux, à faire son deuil de ce
fruit léger, délicat et exquis, en dehors
des quelques semaines d'abondance
annuelle parcimonieusement consenties
par le caprice de la nature. Or voici
que la nouvelle du miracle nous par-
vient d'Amérique :, des, fraises, en tou-
tes saisons, àja demandé.. Et quand on
parle, de rfraisesy on né fait, aucune allu-
sion: auXiïçaises confites, n'ayant d'elles
queyiaj couleur, et lai forme, mais point
ce y parfum inimitable qui fait nos dé-
lices estivales. .¦ La réfrigération a résolu lé. problème
de la conservation des fraise^ 

au natu-
rei-ï soigneusement réparties sur des
éelisses métalliques, .elles sont d'abord
abondamment arrosées d'eau froide, qui
les débarrasse du sable dont leur végé-
tation rampante . les a souillées. Triées
au passage par des mains expertes qui
éliminent .toutes celles qui sont tant
soit peu avariées, elles sont alors em-
pilées, alternant éventuellement avec
des couches de sucre en poudre, dans
des barils en bois qu'on bouche hermé-
tiquement. Les barils sont expédiés à
l'entrepôt frigorifique où règne Une
température constante de —12 degrés
centigrade. Us y séjournent trois se-
maines : Le seul fait que la températu-
re doit être maintenue constante suffit
à faire comprendre que la machine fri-
gorifique ne peut être commandée qu'é-
lectriquement.

A l'expiration des trois semaines de
réfrigération, les fruits sont gelés à
cœur ; cependant, l'opération s'est fai-
te assez progressivement, grâce à l'é-
paisseur des parois de bois ; du baril ,
pour qu'ils n'aient couru . aucun risque
de dommage. Il suffit désormais, pour
que les fraisés se conservent, de les
emmagasiner et de les transporter dans
ides locaux et vagons où règne une tem-
pérature légèrement inférieure au point
de congélation de l'eau. Une fois les ba-
rils ouverts et exposés à la tempéra-
ture ambiante la durée de conservation
est encore d'un mois.

La seule critique que puisse soulever
ce procédé de conservation a trait au
dégel avant consommation. . Il faut
qu'il soit mené d'une manière très pro-

gressive, mais le tour de main s'ac-
quiert vite, comme pour les nombreu-
ses autres denrées frigorifiées. Le prix
de revient de la conservation est ex-
traordinairement modique : 2 fr. par
100 kg. Les fraises frigorifiées se trou-
vent d'ores et déjà sur le marché de
New-York, pendant toute l'année au
prix de 1 fr. 50 le kg., contre 2 fr. 50 en
moyenne pour les fraises fraîches. Cet
abaissement des prix s'explique aisé-
ment, car les producteurs peuvent,
maintenant, tirer plein profit de l'abon-
dance saisonnière ; autrefois, au con-
traire, elle restait inexploitée pour une
grande partie, dans l'impossibilité où
l'on se trouvait de proportionner la
production à la demande.

Voici qui donnera une idée de l'ex-
traordinaire succès remporté, aux Etats-
Unis par les fraises frigorifiées ; 75,000
barils ont été expédiés l'an dernier par
la seule usine de Pnvr.llup-Vallev.

Une corbeille bien remplie.

Revue de la presse
La crise politique allemande
De Figaro ': . ""

Tous les voyageurs qui reviennent
d'Allemagne rapportent une vive im-
pression de son activité et de sa pros-
périté. Mais tous les lecteurs qui sui-
vent les comptes rendus des séances
du Reichstag ne trouvent que des té-
moignages plaintifs sur les embarras
financiers du Reich. M. Parker Gilbert
a épargné aux personnes curieuses la
peine de chercher les raisons de ces
contradictions. Il a expliqué que l'Al-
lemagne possédait tous les éléments
d'un bon équilibre budgétaire, mais il
lui manque la volonté de le retrouver.

H n'est pas d'impôts agréables. On
cherche encore le Parlement qui ne.
subordonne pas les grands intérêts gé-
néraux aux commodités particulières,
aux? calculs et aux rivalités des fac-
tions. Hier, les socialistes ne voulaient
pas d'impôts dé consommation. Au-
jourd'hui, les populistes ne veulent pas
de l'impôt de sacrifice sur les fonci
tionnaires. Le déficit demeuré. H y au-
rait bien eu un moyen de l'éviter qui'
aurait été de diminuer les dépenses.
Mais le Reich l'a constamment écarté;
et la longue série des déficits budgétai,-
res rend nécessaires les nouveaux im-
pôts que le Parlement déclare impos-
sibles. Lç chancelier Briining aura be-
soin de manifester toute sa force pour!
résoudre ce problème qui fait penser,
à la quadrature du cercle.

L'Allemagne modifiera-t-elle sa poli-
tique somptuaire ? L'avertissement de
M. Parker Gilbert n'est pas le premier
qu'il ait donné. L'agent général des
paiements n'a cessé d'attirer l'attention
des dirigeants de Berlin sur l'obligation
pressante de contrôler les dépenses pu-
bliques, de les maintenir prudemment
dans les limites du revenu possible. Il
n'a jamais été écouté. Cette fois enco-
re, M. Parker Gilbert profite de son
dernier rapport sur le plan) Dawes
pour donner à FAllemagne une haute
leçon d'économie. La presse se plaint
de cette remontrance tout en recon-
naissant l'exactitude des observations
faites par l'auteur. C'est la révérence
tirée à la puissante Amérique.

Du Temps ':. i '
Que ce soit M. pietjricH, ministre de

l'économie nationale, qui remplace M.
Moldenhauer, ou que M. Brûning pren-
ne lui-même le portefeuille des finaud
ces, il est bien évident que le problème
demeure le mêmê  qu'il faudra trouver
des ressourcés immédiates pour' com-
bler le déficit, créer des impôts, et ré-
duire les dépenses afin de pouvoir, ne-
hoheer aunsystèmé de l'emprunt â" jet
continu pour assainir les finances, com-
me le recommande énergiquement M.
Parker Gilbert, favoriser la. réduction
des salaires et des prix de revient pour,
remédier à la crise économique. Lé
programmé financier de ,M. Molden-
hauer étant . reconnu par le cabinet
comice le seul dont l . réalisation per-
mettra d'atteindre ce double but, com-
ment s'y prendra lé chancelier Brii-
ning pour l'imposer malgré l'hostilité
de la majorité 'du Parlement ou pour en
défendre un autre devant le Reichstag?

Si M. Brûning à réellement songé â
mettre à exécution sa menacé de dis-
soudre le Parlement et. de gouverner
par le moyen d'une semi-dictature et si
le président Hindenburg est disposé à
lui permettre de faire cette, expérience,
le moment est venu pour lui de pren-
dre ses responsabilités. S'il hésite à
tenter cette aventure •— car c'en serait
une — on ne voit pas trop comment
un simple remaniement de son cabinet
pourrait créer pour lui des chances
meilleures de se maintenir et de gou-
verner avec plus d'autorité qu'il n'en
eut jusqu'ici. La polémique entre les
partis allemands sur le point de sa-
voir qui est responsable de la crise <—
il ne semble faire aucun doute que ce
soient les populistes puisque ce sont
ces derniers qui ont exercé sur M. Mol-
denhauer une violente pression pour
le. décider à renoncer au projet d'« im-
pôt de sacrifice» ou à démissionner,
— n'a qu'un intérêt relatif. La seule
question qui importe est de savoir si le
cabinet Brûning se maintiendra tant
bien que mal, si le chancelier veut aller
jusqu'à dissoudre le Parlement ou s'il
est résigné à s'effacer, ce qui implique-
rait l'aveu de la faillite totale de sa
politique. Encore, la retraite du chan-
celier n'arrangerait-elle rien, puisqu'on
est d'accord pour reconnaître qu'au mi-
lieu du désarroi des partis, il serait ex-
trêmement difficile de constituer ' une
nouvelle combinaison viable."

La Gazette de Francfort reconnaît
que la sévère critique de l'agent des ré-
parations est «malheureusement justi-
fiée sur, de nombreux points », mais
elle n'est pas du tout contente que cette
critique soit faite :

On ne trouvera personne en Allema-
gne, croyons-nous, à qui les difficultés
financières n'apparaissent pas comme
évidentes juste dans le moment présent
si critique. On ne trouvera aucun hom-
me politique, ni aucun homme d'Etat
véritablement conscient de ses res-
ponsabilités qui ne s'efforce point de
chercher le moyen de mettre fin à tout
prix à ces difficultés. U était d'autant
moins nécessaire de sermonner dans
un rapport _final l'Allemagne devant le
monde entier et devant elle-même com-
me s'il se fut agi d'un gamin. Cette
méthode de Parker Gilbert a toujours
été considérée en Allemagne comme
marquant de la part de son auteur trop
de suffisance, et dans le moment pré-
sent elle apparaît comme un manque
de tact. Cela d'autant plus que l'agent
des réparations doit lui-même de nou-
veau reconnaître que l'Allemagne a te-
nu ses engagements de façon complète,
et cela dans une mesure qui a dépassé
l'attente du comité Dawes. L'agent des
réparations aurait dû se borner à cette
constatation. Mais, dans le rôle qu'il
s'attribue dans son rapport final, il
s'érige comme tuteur financier de l'Al-
lemagne ; or, ce rôle ne lui a jamais
appartenu, ni jadjis ni maintenant. '

ABONNEMENTS
lan 6 moit 3 mois 1 mol,

Suisae, Franco domicilo . . 15.— 7.50 3.75 1.30
Etranger 48.— 24.— 12.— 4.—
Prix suisse p» pin», pay» d'Europe, te renseigner à noire bureau.
Chang. d'adresse 50 c. Idem p> vacances 50 e. par mois d'absence.
TÉLÉPHONE 207 - CHÈQUES POSTAUX IV. 178
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Aujourd'lini
14) pages

En 2m« page : ¦'
Horaire des cultes.

En 3me page :
Les avis officiels, enchères publi-
ques, vente et achat d'immeubles.

En 4™e page : , .
Feuilleton: Jacqueline, Petite-Peste.

En 6me page :
Utilité et méfaits de la cocaïne.
M'bala. —- Le dimanche sportif. .
Emissions radiophoniques.

En 8me page : •¦¦
Politique et information générale.
Les incidents polono-allemands. —
Nouveaux méfaits du Saint-Barthé-
lémy : la ligne Lausanne-Brigue est
obstruée. — Aux Chambres fédéra-
les.

En 10'ne page r ; .
Dernières dépêches. — Chronique
régionale.
La plage de Mourut.

Berne n abandonne pas sa proie
L'échange de vues projeté entre la

Confédération et les cantons au sujet de
la régularisation des lacs jurassiens
pourra donner un résultat plus complet
si, outre les études techniques et éco-
nomiques, on dispose de propositions
concernant le programme financier de
l'entreprise. La conférence projetée n'a
donc pas été réunie pour le moment.
Elle le sera au cours dfe 1930.

Le canton de Berne s'est déclaré dis-
posé à élaborer un projet de program-
me financier et à le soumettre aux au-
torités fédérales.

La seconde correction
des eaux, du Jura



<J®une fiBle
est demandée pour ménage sim-
ple. S'adresser à Mme J. Stfihly,
Cormondrèche No 60.

On cherche pour le 1er juillet ,

n DE [in
sachant coudre, bien recomman-
dée. S'adresser à Mme de Perrot-
Du Pasquier , au Petit Cortaillod.

On cherche pour tout de suite

JEUNE FILLE
propre, pour la cuisine et la te-
nue du ménage. Place à l'année.
Gages o, convenir. Adresser offres
à la boucherie B. Haussener, Wll-
derswll près Interlaken.

On demande une bonne

cuisinière
ayant l'habitude de faire une
bonne cuisine bourgeoise. La pré-
férence sera donnée à une per-
sonne honnête et de toute con-
fiance, éventuellement qui puis-
se remplacer la patronne momen-
tanément. Inutile de se présen-
ter sans preuve de capacités et
de bonnes références.

On demande également une
bonne

JEUNE FILLE
pour le service et aider au mé-
nage.

Demander l'adresse du No 705
au bureau de la Feuille d'avis.

Bonne à tout faire
recommandée, sérieuse, sachant
cuire et au courant des travaux
d'un ménage soigné, demandée
pour le 28 Juin. Gages : 80-100
francs. Offres avec certificats et
photo à Mme Brustlein, docteur.
Avenue Benjamin Constant 2,
Lausanne. JH 35438 L

On cherche
Jeune fille travalUeuse et fidè-
le, de 16 à 18 ans pour aider dans
le service des chambres et a la
cuisine. Bonne occasion d'ap-
prendre la langue allemande.
Vie de famille. Gages à conve-,
nir. Adresser offres à. Mme A.
Anker, château de Cerlier. ¦ ¦¦

Petite famille d'agriculteur de-
mande pour tout de suite

JEUNE FILLE
ou personne d'un certain âge
capable d'aider à la maltresse de
maison.

Bons traitements et gages.
Adresser offres a Mme E. Cour-

voisier, Château Combremont-le-
Grand (Vaud).

Bonne à tout faire
certain âge, ayant références, sa-
chant très bien cuire, cherchée
par ménage soigné de deux per-
sonnes habitant en dohpra de
ville. Gages "- 100 fr. Ecrire spusv
£_ . B.- 687 au bureau*'de la -__*eulllej:
'd'avis. :'_>\. J -, .',>¦ :__. _? , . :; ;<> '¦>. ___$ \J V- ' r-î - aîU.

EMPLOIS DIV|.JS j
DI J* ___> "SUH ï

-. pour employée ay courant , des
travaux dp .bureau. ̂Connaissances!;
pratiques de" stôno-dactyiôëraphie j
nécessaires. '.Adresser ¦ offres: casej ;
postale 6564, Neuchfttel,

JEUNE HOMME
ayant fait apprentissage dé com-
merce cherche emploi dans bu- ,
reau ou place d'aide dans hôpl- :
tal ou établissement où 11 au-!'
rait l'occasion d'apprendre la
langue française. (Bonnes no-
tions préliminaires). S'adresser ,1
pour renseignements à P. Mttller.j
Stadtmlsslonnar, Avenue J.-J..
Rousseau 6, Neuchâtel. 

W\î\\mm idemandée chez Mlle Nicole, ro-
bes Quai Godet 6. • ,, !

! ; '—~ ?

Jeune
commissionnaire ;

sérieux, actif et intelligent,' esf
demandé pour entrée immédiat'
au magasin KUFFER & SCOTT ,
rue Saint-Honoré. — Faire offres .
en se présentant personnelle -
ment. ¦

JEUNE FILLE
instruite et expérimentée trouve-
rait) bonne place à Strasbourg
auprès de deux fillettes, 8 et 5
ans. Offres avec références et
photo à Mme Stein , Hôtel des
Salines, Bheinfelden. 10920 H

Infirmier :
(très pressant) demandé dans
Maison de santé, environs de
Lausanne. Place à l'année. Bons
gages. — Offres sous P. 61115 L. >
& Publicités, Lausanne.

Infirmière |
ou personne de confiance est de-
mandée pour remplacement pen-
dant Juillet et août dans cabinet
de médecin. Adresser offres écri-
tes & F. A. 702 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande un

JEUNE GARÇON
pour aider à la campagne. — A.
Zahler, Coffrane (Neuchâtel).

On demande un

jeune garçon
sachant traire. Entrée immédiate.
Paul Ohallandes-Schreyer, Fon-
taines (Neuçh&tel). 

Un homme d'un certain âge

demande emploi
nettoyages, Jardinage, etc. S'a-
dresser à L. Fabry, Neubourg 21,

On cherche une

jeune fille
pour le ménage et aider au ca-
fé. S'adresser chez Perrin, Café
des Saars.

JEUNE HOMME
robuste cherche occupation dans
hôtel ou pour travaux de cam-
pagne , Neuchâtel ' ou environs
préférés. Adresser offres écrites à
W. Bûschl , chez M. Beck, Jar-
dinier , Serrières, près Neuchâtel.

On demando un

faucheur
S'adresser à G. Guyot, Saint-
Martin (Val-de-Ruz). . . .

On demande

j eune hornme :,
ou fille-pour relaver, à la cuisine;,
dans bon établissement: Adresser
offres écrites à H. P. 691 au bu-
reau de -la. Feuille! d'avis.,:;); r _.•*,

I Société Suisse d'Assurance contre les accidents 1
1 cherche organisateur et acqnisateur éprouvé, bien I
B spécialisé dans la branche, comme k

Ii JL S

1 Ipo^Vi'ioimlott âè ;Neiicb&teL^,:y.y'" :' - ;y;l y...' ' .' t
j Faite t. affres a*éo résultat^ obtenus, références ett B

HyRrétentions soys chiffre P. 21973 G;; à 'Publicitas, la' I
J Chaûs-ae-Epjids. I1 -u* „ ,̂x .̂ -¦'¦¦¦- P.. 21973 C.VB

mïiWliW8fiMMIIfflM_SiIlB^^

i Le docteur I

Georges BOmlfitj
y ŝtu_m\ nihlHIWII n i rr-fMJ

"""H'" IIIHIIMI H iWim

médecine générale - Accouehe-
menls - Maladies des femmes

Dîathermie
ouvrira son cabinet de consultations à

Neuchâtel , rue des Beaux-Arts 28,

 ̂
U" le 24 juin 1930

' RnnftuH»{innfi ¦ Tous Ies jours de 2_4 h-
ff WOnSHIlŒHBÏIS ¦ mercredi excepté, et sur
H rendez-vous r Téléphone 40.22

AUTOMNE 1930
A loner deux beaux appartements modernes

de cinq on six pièces dans le nouveau bâtiment
de la c Feuille d'avis », rue du Temple-Neuf.

S'adresser au bureau d'Edgar Bovet, rue du Bassin 10.
Chambre meublée indépendan-

te. Fausses-Brayes 9. S'y adresser
de 18 à 20 heures. 

Jolie chambre meublée. —
Mail 20. 

Belle chambre meublée, au so-
leil. Louis Favre 17, 2me dr. c.o.

Chambre au soleil. Faubourg
du Lac 19, Sme, h droite.

Jolie chambre meublée. Fau-
bourg de l'H6pltal 28, 1er, & gche.

Chambre meublée est à louer
à demoiselle ou dame. Louls-
Favre 17, 1er & gauche.

PENSIONS
Instituteur Suisse allemand

cherche pour lui et sa femme

chambre et pension
dans famille distinguée avec pos-
sibilité de conversation. (15 Juil-
let au 15 août). De préférence
situation lac de Neuchâtel. S'a-
dresser à. Oswald Halter, Bezlrks-
lehrer, Zofingue. ' '

Jolie chambre à un ou deux
lits, et bonne pension.

Rue de l'Ancien Hôtel-de-VlUe
No 2, 2me, Mme Distell.

Pension «.Les Mélèzes»
Jardin, campagne. Cuisine soi-
gnée. — Tél. 13. A. Saugy, propr.

Jolie chambre et pension, au
bord du lac, à côté des écoles,
chauffage central, bain, piano.
Jardin. . . .  ' c.o.

130-140 fr. par mois
Bardet. Stade 10. Téléphone 682.

Ménage soigné de deux per-
sonnes cherche pour le 24 sep-
tembre

APPARTEMENT
moderne, de quatre pièces, au
soleil, de préférence bas de la
ville. Adresser offres écrites à
O. D. 701 au bureau de la Feuille
d'avis.

Ménage solvable de deux per-
sonnes cherche, pour l'automne
ou époque à convenir,

appartement
de trois ou quatre chambres, de
préférence aux environs de la
poste ou centre ville. Adresser
offres écrites à P. V. 685 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

LOGEMENT
On cherche pour tout de suite,

une ou deux chambres meublées,
avec cuisine. Ecrire sous J. E. 694
au bureau de la Feuille d'avis.

Séjour d'été
à la campagne

ON CHERCHE, proximité Ugne
de train J. N., appartement meu-'
blé trois ou quatre chambres,
cuisine, éventuellement deux pe-
tits appartements meublés, pour
Juillet et août. Faire offres écri-
tes sous chiffres M. S. 692 au
bureau de la Feuille d'avis.

On demande à loner

appartement
de quatre chambres et cuisine
aveo chauffage central pour le
24 Juin ou époque à convenir.
Famille O. Blerl-Schumann, La
Sagnette 9, Tavannes.

PLACES 
~

Bonne
d'enfants
On demande Jeune fille auprès

de trois enfants, au courant du
service de femme de chambre.
Forts gages. S'adresser chez Mme
Lrvail lant , 88, Léopold Robert , la
Chaux-de-Fonds. P 21976 C

On demande pour le 15 Juillet

sachant cuire. Bons gages a, per-
sonne capable et bien recomman-
dée. S'adresser au Dr Queissaz , 6,
Avenue de la gare, Neuchfttel.

Personne sachant bien coudre
est demandée comme

femme de chambre
Ïiour un mois & partir du 20
ulllet. S'adresser Avenue de la

gare 17. '
Veuve cherche pour tout de

suite, pour Delémont,

JEUNE FILLE
modeste, pour aider au ménage.
Bons soins assurés et bons gages.
Mme Gerszo, Dombresson.

Faubourg: du Château
à remettre apparte-
ments de deux, trois et
quatre chambres et dé-
pendances. — Etude
Petitpierre et Hotz.

Neubourg : & louer pour le 24
Juin, logement de deux cham-
bres, cuisine et dépendances (gaz
et électricité). Etude René Lan-
dry, notaire, Seyon 2. .

24 septembre
Verger Rond, logement de

3 chambres. Gérance des bâti-
ments, Hôtel communal. c.o.

A louer J.-J. Rous-
seau, très bel apparte-
ment, 4 chambres, con-
fort moderne. — Etude
Brauen, notaires, lïo-
pltal 7.

RUE DU SEYON: quatre cham-
bres et cuisine. S'adresser Etude
G. Etter , notaire.

Place Purry I
24 Juin , logement ou bureau
deux chambres. oo.

Pour le 24 septembre
Aux Battleux ' sur Serrières,

beau logement de trois ou quatre
chambres, belle situation, Jardin.
Gérance des -bâtiments. Hôtel
communal. . . . .  co.

CHAMBRES
Chambre pour ouvrier. Poteaux

No 4, 3me. '•¦
Belle chambre au soleil. Eclu-

se 60, Sme. I ço.
Chambre meublée. Terreaux 3,

3me étage. c.o.

LOCAT. DIVERSES
A LOUER

Parcs 114 : local de 40 m» à. deux
arcades, à l'usage de magasin ou
d'atelier.
Parcs 118, local de 60 m> 6. trois
arcades, à l'usage de magasin ou-
d'atelier.
Vieux-Châtel 29 : local de 50 m'
& l'usagé d'atelier.

S'adresser Ubaldo Grassl, Pré-
barreau 4. ço.

A louer pour cause de santé,
(pour atelier ou entrepôt ) des

loeaux
clairs et secs. S'adresser a l'Evo-
le 6, atelier.

Garage à louer
A louer , au Faubourg de l'Hô-

pital un garage pour un© voiture,
nouvellement aménagé. Eau et
électricité installées. — S'adres-
ser Etude Clerc, rue du Musée 4.

Beaux locaux, bien
éclairés, a louer au
centre de la ville, ponr
atelier de modes ou bu-
reaux, etc. — S'adresser
Etude O. Etter, notaire.

A LOVER
pour bureaux

trois grandes et belles chambres.
Place des Halles 13.

Demandes à louer
On cherche à louer pour sep-

tembre,

appartement
de six ou sept pièces, en ville. —
Adresser offres écrites à T. S. 683
au bureau c*e la Feuille d'avis.

On demande à louer pour le
24 août ou époque à convenir un

appartement
de deux ou trois pièces et dépen-
dances à. Peseux, Corcelles ou
Cormondrèche. — Adresser offres
écrites à 6. E. 699 au bureau de
Feuille d'avis.

On cherche

petit appartement
non meublé pour deux personnes
seules. Payable d'avance. Ecrire!
sous G. S; 681 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à louer pour octo-
bre prochain,

appartement
trois ou quatre chambres, avec
bain et dépendances, si possible
en dehors de ville et a proximité
du lac. Offres écrites sous A. B.
679 au bureau de la Feuille
d'avis. , i

On cherche pour le 24 septem-
brc- LOGEMENT
de trois chambres, au rez-de-
chaussée ou premier étage, pour
deux personnes. Corcelles ou en-
virons. Adresser offres écrites à
J. D. 688 au bureau de la Feuille
d'avis.

Fiancés cherchent pour Juillet ,

LOGEMENT
de trois chambres aveo dépendan-
ces. Adresser offres écrites il B.
K. 684 au bureau de la Feuille
d'avis.

Petit ménage
sans enfant

cherche à louer pour le 24 sep-
tembre ou le 1er novembre, loge-
ment confortable de quatre ou
cinq chambres avec jardin et
toutes dépendanoes (éventuelle-
ment maison à une famille), dans
localité des environs de Neuchâ-
tel, de préférence à Salnt-Blalse.
Adresser offres à M. Aufrano, an-
cien directeur, rue de Nidau 35,
Bienne.

AVIS
' 3sy» Poar les annonces avee
offres sous Initiales et chiffres,
U est inutile de demander les
adresses, l'administration n'étant
pas autorisée a les indiquer ; 11
faut répondre par écrit & ces
annonces-là et adresser lea let-
tres an bureau da Journal ea
mentionnant sur l'enveloppe (af-
franchie) les initiales et chiffres
s'y rapportant.

3___p* Tonte demande d'adresse
d'nne annonce doit être accom-
pagnée 'd'an timbre-poste poar
la réponse : sinon celle-ci sera
expédiée non affranchie.

Administration
de la

Fenille d'avis de NeuchStel

LOGEMENTS
A louer Joli

logement
remis à neuf , d'une chambre et
cuisine. Eau, gaz et électricité.

Demander l'adresse du No 708
ail bureau de la Feuille d'avis.-

Le rez-de-chaussée du Châtea u
de Fenin est à sous-louer pour
tout ou partie de l'été. S'adres-
ser au Dr Richard, Crêt-Tacon-
net 40, Neuchâtel. P 2031 N

A louer- pour le 24 septembre,
dans maison tranquille, haut de
la ville, bel . ..

appartement
de quatre chambres et dépendan-
ces. Adresser offres écrites à H.
"Vf . 707 au bureau de la Feuille
d'avis. 

A louer

petit appartement
de deux chambres, cuisine et dé-
pendances ; gaz, électricité. Offres
case postale Z. 7., Colombier.

Pour ïe 24 Juin,

logement
de trois pièces, rez-de-chaussée,
Gibraltar 8. S'adresser h Henri
Bonhôte, Beaux-Arts 28. c.o.

A louer, Chavannes 12, pour
le 34 Juin, logement de deux
chambres, cuisine et bûcher. —
S'adresser Etude Henri Chédel,
avocat et notaire. 

A LOUER "
pour le 24 septembre

à l'Avenue des Alpes, à Neuchâ-
tel, dans villa nouvelle, trois ap-
partements :

un rez-de-chaussée, quatre
grandes chambres avec garage ;

un premier étage, quatre gran-
des chambres ;

aux combles, trois chambres ;
les trois logements avec chauffa-
ge central, chambres de bains
installées, boilers dans les cuisi-
nes, vue imprenable et grand Jar-
din. — Pour visiter et traiter,
s'adresser à M.' Martin , archi-
tecte , Beaux-Arts, Neuchâtel.

Printemps 1931
Dans Immeuble à construire

au Stade, appartements de deux,
trois, quatre et cinq pièces, avec
le dernier confort.

S'adresser bureau HODEL, ar-
chitecte, Prébarreau 4.

A la même adresse, on cherche
CONCIERGE pour services de
chauffage et de nettoyages.

Appartement
à vendre

Meublé ou non, dans le Château
de Grandcour (Vaud). Très avan-
tageux pour petit rentier ou re-
traité. S'adresser à M. D. Mayor,
Château de Grandcour.

Pour cas imprévu, à remettre
à proximité de la gare apparte-
ment de deux chambres et dé-
pendances, complètement remis à
neuf , Jardin. Etude Petitpierre &
Hotz. 

Pour personne tranquille

logement à louer
1er étage

deux chambres au soleil, grande
cuisine et toutes dépendances
(pour le 1er ou 24 septembre).
S'adresser à l'Etude Clerc, Musée
No 4. 

Cas imprévu
A remettre pour le 24 Juillet

ou époque à convenir une petite
maison à l'ouest de la ville,
comprenant quatre pièces, cui-
sine, dépendances et Jardin. —
'Etude Petitpierre et Hotz. 

Pour cas Imprévu, disponible
tout de suite ou pour époque à
convenir, à Bel-Air, o.o.

appartement
de trois chambres et toutes dé-
pendances. Confort moderne. —¦ S'adresser à J. Decker, Bel-Air 18.

' Pour cause de départ à louer
tout de suite ou pour date à
convenir, bel appartement de
'cinq pièces, bains et toutes dé-
pendances. Conviendrait égale-
ment pour bureaux. — Etude
.René Landry, notaire, Seyon 2.
. A louer aux Fahys, pour le 24
Juin 1930 ou époque à convenir,
et ce pour une année,

UN BEAU LOGEMENT
situé à un premier étage, com-
posé de trois chambres, cuisine,
cave et galetas.

UN PETIT LOGEMENT
-composé de deux chambres, cul- ;
sine, cave, galetas et part de
¦Jardin.
< S'adresser à Ed. Nilslaus, rue
de la Côte 106, Neuchâtel.

Vauseyon : A louer pour le 24
août ou époque à convenir loge-
ment de trois chambres, cuisine
et dépendances. Etude René Lan-'flry, notaire, Seyon 2.
—i

A louer pour le 24 septembre
'1630 ou époque a convenir, bel
appartement moderne de quatre
pièces et dépendances, Jardin. —
Etude Dubied & Jeanneret, Mô-
le No 10. 

A LOUER
dès le 24 septembre prochain

villa avec jardin
quartier de la Bolne. S'adresser
Etude Bourquin. • . .

I LOUER
à des conditions très avantageu-
ses, dés le 15 septembre, dans
maison en construction, logement
de cinq pièces, salle de bains, vé-
randa et dépendances. S'adresser
à- Joseph Bura , Poudrières 23.

OORCELLES
A louer tout de suite Jolis ap-

partements de trois à six pièces,
belle situation, Jardin. Grand lo-
cal & usage d'atelier , entrepôt ,
garage, etc. — S'adresser â John
A. Vouga, rue de Neuchfttel 6,
Peseux.

Rosevilla - Mail 14
Pension -Famille soignée

Arrangements pour dames seules désirant s'installer dans
leurs meubles.

Ouverture : 15 juillet
Mlles CLERC, BRUNNER, HILFIKER.

Pour tous renseignements, s'adresser Parcs 3.

Pour cas Imprévu, ft louer
immédiatement ou pour da-
te à convenir,

grand entresol l
avec cuisine et une cham-
bre, situé sur la boucle, a,
l'usage d'atelier, de bu-
reaux, etc. Etude René Lan-
dry, notaire, Seyon 2. !¦:

_____________________¦___ __¦_¦________________¦__________________¦
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On cherche
pour commerce de fabrication à Bâle, habile

sténo-dactylographe
à môme de s'occuper seule de traductions en français d'après
dictée allemande. Entrée : 1er juillet. Offres en joignant
photo, avec prétentions de salaire sous chiffre W. 21821 U. à
Publicitas, Bienne.

On engagerait tout de suite quelques bons

monteurs-électriciens
pour installations intérieures. Faire offre ou se présenter chez

V. VUILLIOMENET & Co
Grand'Rue 7, après 6 heures

Dr Louis Fréchelin
médecin-dentiste

a ouvert son cabinet dentaire à

Colombier
rue Haute -IO le -18 juin

Consultations : 8-12 et 2-5 h., mercredi après-midi excepté
Téléphone 32.16

Employée de bureau
d'initiative et pouvant travailler seule, serait
engagée pour le 1er juillet ou époque à conve-
air par fabriqué de Fleurier. Place stable. Seu-
les offres de personnes parfaitement capables
pourront être prises en considération. Préfé-
rence serait donnée a employée connaissant
l'allemand.

Faire offres avec copies de certificats sous
chiffres P.It . 704 au bureau de la Feuille d'avis.

JMemià télégraphe
Lfc bureau-des Télégraphes de Nenchâtel engagera pro

chainement un . ou deux jeunes garçons de nationalité suisse,
âgés de 15 ans au minimum et 16 au maximum, en qualité de
porteurs de télégrammes et d'exprès.

Les postulations à ces emplois doivent être adressées au
bureau sùs-indiqué jusqu'au 10 juillet prochain. Elles devront
contenir une biographie autographe du candidat et être ac-
compagnées :

1. de l'extrait de naissance ou de l'acte d'origine,
2. des certificats scolaires,
3. d'une déclaration du père ou du tuteur autorisant

rintéressé à postuler une des . places en question.
Pour tous renseignements complémentaires, s'adresser

entre 8 et 12 heures au bureau des télégraphes de Neuchâtel.

AVIS DIVERS

âfifé Caisse cantonale
^^K d'assurance populaire

Les assurés de la Caisse demeurant & Cortaillod sont avisés qu 'en-
suite du transfert hors du village du domicile de M. Louis Weyenetli,
un second corrMporidant a étô-npnujié â CortattlOjd dons la personne de
^'Monsieur André PËBBET, fosëtionoaircposUJ»eneà qui lés assuris nul le'l ^ préféreront pourront ..dorénavant aller ,
itftïàr -dettt» 3>fime6K«**' "f-!it fe ' v*̂ ^vLes deux correspondants de Cortaillod s'occuperont l'un et l'autre
du recrutement de nouveaux assurés pour la Caisse, qui vient de
lancer plusieurs combinaisons d'assurances nouvelles très avanta-
geuses.

La Direction de la Caisse.
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Vos matelas
sont ch'arponnés et remontés

ponr 8 fr.

chez G. Mojon
tapissier, Ecluse 40

Demandes à acheter

HeubSes
On demande a acheter tous

genres de meubles d'occasion. —
,. Adresser offres écrites à B. P. 425

au bureau dé la Feuille d'avis
On demande à acheter d'occa-

sion un

haut parleur « Brown »
modèle H j  dans n'Importe quel
état ; -on  ̂ échangerait éventuelle-

3 ment ' contre diffuseur moderne
& choix' sur deux.- Faire offres
écrites soùs N.' O. 706 au bureau
d> la _Pfeuille d'avis. -

Or . Argent - Platine

L. MICHAUD, PI. Purry
achète au comptant

BIJOUX
J'ACHÈTE

piMpiioM et disques
d occasion

Offres case postale 10, Neu-
châtel.

On achèterait un

Ht complet
S'adresser à F. Colomb; entre-

preneur , à Bevaix.
On cherche d'occasions ;

un jeu de tonneau
un canapé jonc

Adresser offres, écrites _, F. B. 703 .
au bureau de la Feuille d'avis.

Potager
On demande un potager à d.eux

feux , d'occasion , en bon état ,
- brûlant surtout du bols. — En-

voyer offres à Henri Cuche, les
. Bugnenets. . ..

Atweptlssaqes
On engagerait encore une

apprentie brodeuse
& la machine. Bonne rétribution.
M. & H. Dennler , Seyon 12. —
Plaoe stable après l'apprentissage.

Apprenti marbrier
est demandé. S'adresser ohez A.
Barbattl , sculpteur-marbrier, suc-
cesseur de Custor, Maladière 8.

La personne qui a pris soin
d'une

sacoche
oubliée sur un banc au quai Ph.
Godet est priée de rapporter au
moins les clefs au poste de po-
lice.
—^—^n——_.—_¦—

AVIS MÉDICAUX

Dr Kretzschmar
maladie des yeux
ne recevra pas
samedi 21 juin

Pédicures

| Pédicure !
Î 

Beaux-Arts N° 7 §
2™ étage, Tél. 982 |

1T ÛL IWiilBt |
• diplômée E. F. 0. M., à Paris O
9««©9®»e«©©OO90S®»G©

I La famille du Dr Ed. ANDREJB, très touchée de la
I sympathie qui lui a été témoignée, remercie tous ceux
I qui ont pris part à leur grand deuil.

Remerciements
pBBBHBB

Madame veuve Marcel
TAILLAKDAT-PIAGET , Ms
filles et familles, dans l'Im-
possibilité de répondre à
tons les témoignages de
sympathie qu'ils ont reçus,
remercient sincèrement ton-
tes les personnes et socié-
tés qni ont pris part à leur
grand deuil.

ÉGLISE NATIONALE
8 b. 30. Temple dn Bas. Catéchisme.
8 h. 45. Collégiale. Culte. M. LEQDLN.

10 h. 30. Terreaux. Culte. M. DUBOIS.
20 h. Terreaux. Méditation. M. LEQUIN,
Chapelle de la Maladière. 10 h. Culte.

M. BOUBQUIN.
:,.,,. 0^, Serrlèr#sY-.8' ib._ .45. Catéchisme.

9 h. 45: Prédication. M. PAEEL.
& Mitai U h.tEeolé du dimanche. %

Deutsche reformierte Gemelnde
9.30 Uhr. "Untere Eirche. Predigt.

Pfr. BADBUTT au Loole,
10.30 Uhr. Terreauxschule. Kinderlehre.
10.45 Uhr. Kl. Konferenzsaal. "

Soontagssehule.
Vignoble

9 Uhr. Colombier. Pfr. HIBT.
20.15 Uhr. Boudry. Pfr. HIRT.
Donnerstag, 20.15 Uhr. Kirohenehor,

Peseux.

EGLISE INDEPENDANTE
Samedi, 20 h Béunion de prières.

Petite salle.
8 h. 30. Catéchisme. Grando salle.
9 h. 3U. Petite salle. Culte d'éd ification

mutuelle. Psaume XL.
10 h. 30. Culte. Temple du Bas.

M. de ROUGEMONT,
20 h. Cuite. Grande salle.

M. DUPASQUIER.
Chapelle de l'Ermitage : 10 h. Culte.

M. BOREL-GIRARD.
20 h. Culte. M. de ROUGEMONT.
Hôpital des Cadolles t 10 h. Culte.

M. L. PERRIN,

ECOLES DU DIMANCHE
8 h. 45. Collégiale et Maladière. — 8 h. 30,

Bercles, Ermitage et Vauseyon.

Cultes oour personnes d'ouïe faible
Faubourg de l'Hôpital 24

Le 1er et le Sme dimanche du mois, à 11 lu

Eglise évangélique libre (PL d'Armes 1)
9 h. 45. Culte et Sainte-Cène.

M. G. ROSSELET, missionnaire.
20 h. Réunion de réveil.

.;• - M. G. ROSSELET.
Mercredi, 20 h. Etude biblique.

Evangellsche Stadtmisslon
Ecke rue de la Serre-Av. J.-J. Rousseau 6

14.30 Uhr.- 75 jahriges Jubilâum vom
Christliohen Mânner-u. Jiinglingsverein.
20 Uhr. Predigt. Mittwooh, 20 Uhr, Jûng-
lings^u. -Mannerverein. — Donnerstag,
20.15 Uhr. Musik und Gesang. — Saint-
Biaise, 9.45 Uhr , Predigt, Chemin de la
Chapelle 8. — Corcelles, 15 Uhr, Pre-
ditgt, Chapelle indépendante.

METHOD1STENKIRCHE
Ebenezerkapelle, Beaux-Arts U

• . ¦ h 30 Uhr. Sonntagschulé. 9.30 Uhr , Predigt .
V. T. HASLER. - 20.15 Uhr, Predifct. "
V. T. HASLER. — Dienstag, 20.15 Uhr,
Bibelstunde. Mittwooh, 15 Uhr, Frauen-
Missionsverein. — Donnerstag, 15 Uhr,
Tôohterverein. 20.15 Uhr. Gem. Chor.

Chiesa Evangelica Italiana
(Château 19. Local Union chrétienne)

20 ore. Culto di Evangelizzazione.

EGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

1. Dimanche : 6 h., messe basse et distri-
bution de la sainte communion à la
chapelle de la Providence. — 7 h. et
7 h. !_ ,  distribution de la sainte commu-
nion à l'église paroissiale. — 8 h., messe
basse et sermon (le 1er dimanche du
mois sermon allemand). — 9 h., messe
basse et sermon français. — 10 h., grand'-
messe et sermon français. — 20 h., chant
des compiles et bénédiction du saint sa-
crement. — 2. Jours d'œuvre : 6 h.,
messe basse ei communion à la chapel-
le de la Providence. - î h. messe basse
et communion à l'église.

1

l PHARMACIE OUVERTE dimanche:
l A. VÀUTHIER. Seyon - Trésor
l Service . de nuit jusqu 'à samedi proch.

Médecin de service le dimanche :
Demander l'adresse an Poste de police, i

Cultes du dimanche 22 juin 1930



A vendre ou à louer, à l'ouest
de la ville, Jolie

petite maison
familiale. Au besoin deux appar-
tements de trois et deux cham-
bres, terrasse, balcon, grand Jar-
din et toutes dépendances. Belle
vue, quartier tranquille. Libre à
partir du 24 Juillet.

Demander l'adresse du No 629
au bureau de la Feuille d'avis.

A VENDRE
Peseux-Vauseyon-

Suchiez
Beaux terrains à bâtir de 3 à

8 fr. le m2.
Malsons familiales et villas de

21,000 fr. à 70,000 fr. S'adresser
à Hintenlang, Agence immobiliè-
re, rue de Corcelles 10, Peseux.
(Téléphone 73.78).

OCCASIONS. — A vendre pour
cause de départ : un bon piano
Schmidt Flohr, avec tabouret et
étagère à musique, 850 fr., une
Jolie vitrine de 3,20 m. larg. et
2 ,30 m. haut., 100 fr., et un beau
gramophone portatif « Ija voix de
son maitre ». S'adresser Prébar-
reau 9, Sme, entre 6 et 8 heures
du soir.

A vendre, à moitié prix, une

automobile
de grand luxe, ayant très peu
roulé.

Demander l'adresse du No 700
au bureau de la Feuille d'avis.

Crémerie du Chalet
Seyon 2 bis. Téléph. 16.04

Goûtez notre excellent

BEURRE DE TABLE, marque
« le Chalet », toujours très
frais, son goût et sa conser-
vation en font sa renommée.

Service à domicile.

1BSPI8.=I:
rue du Collège 4, à la Chaux-de-
Fonds. — A vendre, pour le bas
prix de 690 fr., au comptant, une
belle chambre à coucher, avec un
grand lit complet, une armoire à
glace, \in lavabo marbre et
glace, une table de nuit. Par des-
sus : important cadeau à choisir
par le client. — Divans depuis
120 fr. Fauteuils depuis 85 fr.
Dormeuses depuis 45 fr. Beaux
meubles, durables, modernes et
pas chers, avec 10 ans de garan-
tie. P 21963 C

Lit cage
sommier, matelas, trois-ooins , bon
crin, propre, a, vendre. S'adresser
rue du Seyon 28, Béguin. 
5 f -

Bon réchaud à gaz
trois feux, sur pieds. Prix : 50 fr.
S'adresser magasin Mlles Maire.

BATEAU
fond plat et à clins, avec ligne
traînante, à vendre. Belle occa-
sion;. Rue Guillaume Farel 5,
Sme, Serrières.

Ponr fêtes
Grand choix de GUIRLAN-

DES en papier, articles pour
la décoration, cotillons, etc.,
à la manufacture G. Gerster,
Saint-Honoré . 3, Neuchâtel.

Demande dépositaires.
A vendre d'occasion une

valise cuir
pour messieurs.

Demander l'adresse du No 690
au bureau de la Feuille d'avis.

P harmacie-Droguerie

F. TRIPET
Seyon 4 - Neuchâtel

AN-ÏÏ-PIC
préserve

de la piqûre des
moustiques, taons,
et autres insectes

Indispensable
aux baigneurs

Prix du flacon fr. 1.50

Administration : rue du Temple-Neuf 1 %.[., "IJi **tB **99 ____ t ________ _ "**____ * »^*_____ V F̂ R̂ B̂ ¦r-.-l-...—...t. „u._ __-_ _ _ t. on If_ .. „ r . , TJ W -. JH j a  J0 A A m BBk a Ba A __t BÊ Emplacements spéciaux exigés, 2u */0Redacbon : rue
^
du Concert 6. gj B B 3 ' S 0B S B m B de surcharge.

Les bureaux sont ouverts de 7 à 12 h. Êpsâl J&~& **3__J «iSf *__ t B M ___f %  JTM / &__ 0̂ â **tÊ éj k̂ J&B __if *% S _ W\B __ ^k 
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Ê£ Le* avis 

tar(lifs 
et les avis mortuaire*

et de 14 à 18 h. Le samedi jusqu'à midi. B& l§L$ SB W S B B ÊaJr ia W Ê ê B  W& t Jf TBw B _ B  MJ& B H» @L_& B HÈ àW «F UI? _ W J» _ W ÊLJr M sont reçns an plnS tard Jns1ua 7 h* 39*
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*Tm* 
b̂ f̂t T̂ B̂  ̂ 'B* crits et ne se charge pas de les renvoyer.

Les annonces sont reçues jusqu'à 14 h. (grandes annonces 9 h.), le vendredi jusqu'à 17 h. pour le numéro du lundi.

RepMipe ejjanton fle JfencMtEl
VENTE DE BOIS

Le département de l'Intérieur
fera vendre par voie d'enchères
publiques et aux conditions qui
seront préalablement lues, le Jeu-
di 26 Juin, dès les 8 b. 34, les
bols suivants, situés dans la forêt
cantonale de CHASSAGNE :

30 stères quartelages sapin
54 stères quartelages et ron-

dins de hêtre
382 fagots de hêtre

2 tas de charronnage : éra-
ble, allzier, chêne.

Ces stères peuvent être chargés
directement sur vagons, ou enle-
vés par camion.

Le rendez-vous est à la gare de
Chambrelien.

Areuse, le 18 Juin 1930.
L'Inspecteur des forets

du lime arrondissement.

IMMEUBLES
Belle propriété

A vendre ou à louer rue Matile 3
maison, confort moderne, douze
chambres, véranda vitrée, cham-
bre de bains et dépendances. —
Chauffage central. — Vue éten-
due sur le lac et la ville, Jardin
d'agrément et potager. S'adresser
Etude Wavre notaires, Palais
Rougemont, Neuchâtel.

Villa à vendre
A vendre dans de favorables

conditions, dans le haut de. la
ville, une superbe villa de dix
pièces et toutes dépendances. —
Terrain en plein rapport de 4800
m2. — Garage. Situation impre-
nable. — Pour visiter et traiter,
demander l'adresse du No 597
au bureau de la Feuille d'avis.-

AGENCE ROMANDE
IMMOBILIERE

B. DE CHAMBKIEB
Place Purry 1 Neuchâtel

-¦. - - ¦ ¦ éi iA vendre à Boudry
petite maison de cinq ohambres
et dépendances. Jardin. Occasion
avantageuse. .?

A vendre, & Cortaillod,

maison neuve
deux logements de trois cham-
bres chacun, l'un- avec véranda
fermée et l'autre aveo balcon. —
Buanderie moderne. Jardin et
terrain. Jolie situation près du
tram.

Occasion avantageuse d'acqué-
rir une

jolie propriété
près dn lac

Villa de huit chambres, deux
vérandas, toutes dépendances, à
vendre, à Saint-Aubin. — Beau
Jardin ombragé. — Facilité de
payement.

Jolie propriété
de rapport et d'agrément à ven-
dre dans localité à l'Est de Neu-
châtel. Maison confortable de
sept pièces, bain, chauffage cen-
tral, buanderie,

Grand Jardin potager
et fruitier, verger,

en plein rapport, de plusieurs
centaines dterbres.

Conviendrait pour particulier,
retraité, etc., désirant faire de
la culture maraîchère.

A L B E R T  L U T H I
Agent d'affaires autorisé ¦

Memb. de la Ch. des Agents d'aff.
2, Tour-Maîtresse GENÈVE

1395 Immeuble bon rapport, Fr.
35 ,000.—.

1313 Villa huit pièces, Lancy, Jar-
din, Fr. 33.000.—.

1463 Terrain, Lancy, Fr. 4.— le
mètre. Très belle affaire pour
capitaliste.
1315. Maison Cartigny, huit
pièces, Fr. 21.000.—..

LE PLUS GRAND CHOIX

#
Benseign. et confeeils £fc
grat. et sans engag. B^

Ï§|y3 Ecole sup érieure de Commerce
M|I de Neuchâtel

Premier cours de vacances 1930
(14 juillet-2 août)

Cours de perfectionnement
de sténo-dactylographie
pour élèves de langue française (système Aimé Paris)
Tous les matins de 8 heures à midi : une heure de corres-

pondance commerciale, une heure de sténographie, deux heu-
res de sténo-dactylographie.

Pour tous renseignements, s'adresser au directeur.

Vente d'une sablière et champs
à Fontainemelon

Le lundi 30 juin 1930, à 14 h. 15, à l'Hôtel de l'Union, à
Fontainemelon, il sera procédé, par voie d'enchères publiques,
à la vente des immeubles ci-après désignés, appartenant à
Charles-Edouard CALDELARI, entrepreneur, domicilié à Fon-
tainemelon, savoir :

CADASTRE DE FONTAINEMELON
Article 461, pi. fo. 9, No 26, A la Vyfonte, champ de 8321 m'.
Article 462, pi. fo. 9, No 27, A la Vyfonte, champ de 817 m».

Chiffre d'évaluation fr. 5000.
Les conditions de la vente, qui aura lieu conformément

aux dispositions de la L. P., sont déposées à l'Office soussigné,
à la disposition des intéressés.

Cernier, le 19 juin 1930.
Office des poursuites du Val-de-Ruz J

R. 606 C. Le préposé. E' Muller.

Vente d'immeubles à Travers
Ensuite de décision judiciaire, la succession de Mme Emilie

Martina-Perrinjaquet exposera en vente par enchères pu-
bliques, à l'Hôtel de l'Ours, à Travers, le mardi 1er juillet
1930, à 19 heures et demie, les immeubles ci-après :

1. Deux bâtiments avec jardin et dépendances, sis au Haut
du Coin, le tout d'une superficie de -978 m2.

2. Un jardin sis au Haut du Coin, mesurant 387 m*.
3. Un bois sis aux Relies Roches, mesurant 3196 ma.
Pour prendre connaissance des conditions des enchères et

pour tous renseignements, s'adresser en l'Etude du notaire
G. Vaucher, à Fleurier, chargé de la vente.

Enchères publiques de terrains
à bâtir et d'immeubles locatifs

Le jeudi 25 septembre prochain, les Hoirs d'Ernest Droguet, à
Lausanne, exposeront aux enchères publiques, pour cause de partage :

1. un très beau terrain à.bâtir de 5162 m2, situé en bordure de
l'avenue de Montagibert , à proximité Immédiate des Etablissements
sanitaires de l'Etat de Vaud (hôpitaux, maternités) et de la station
fédérale d'essais de semences agricoles (Champ de l'Air).

2. deux bâtiments locatifs situés avenue Glayre (quartier de
l'avenue d'Echallens).

Conditions de mise et tous renseignements en l'Etude des notai-
res Menétrey & Redard, Terreaux 2, Lausanne. JH 33642 D

Un avis ultérieur indiquera le lieu et l'heure des enchères.
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1 WÊ ; 3 Toiles cirées Coutil pour stores le m. 5.45 à 3.50
lj§f J blanches, unies et fond blanc, dessins et Coutil pour matelas le m. 3.10 à 2.40

nAa fe *̂! couleurs nouveaux,

iillS BP*- 140 115 100 85 cm. Coutil pour aberge le m. 4.10 a 2.25

¦ „ |t 1 le m. dep. 4.75 2.25 3.55 2.05 Sareenet à fleurs le m. 1.75 à -.95

Witffill^S Slll 
' Toile cirée sPéciale P°ur rayons, tous gen- Cretonne à fleurs le m. 5.25 à 1.50

i " 
• Ĵ res, largeur 40 cm. . . . . . . . .  le mètre 2.20 Dentelles pour ameublement tous genres,

A T g|| Tapis passage, 70 cm. large .«che assortiment au plus bas prix
Ja - ' 1 moquette fant. bouclé mode jute à rayures Plumes pour oreillers, coussins, etc., la livre

Jgik * **1 le m. 10.50 8.90 à 11.75 2.45 de 2.45 à 1.15

JE JL \ Tapis passage/90 cm. large Demi-duvet, la livre . . .. .. . .  4.25 à 3.20

l̂lr̂  ! ' --] moquette fant. bouclé_ mode jute àjrayureg Edredon, la livre 15— à 9.75

1 I M  
le m 13- 975 à 135° 54° Crin animal le kg. 0.90 à 3.90

™ V *, , linoléum passage imprimé, avec bordure, r . î\_ r_o _ _ _ \  I P \a . 7îS
,_ ' M large 57 68 91 110 114 137 cm. Crin Tégétai le Kg. .7o

îÛ M E M$¥  1 ï 
* le m. 2.50 3.- 3.75 O.- 4.75 5.75 Xaine à matelas . . .  la livre 2.65 à 1.45

«b^BlipiM %•! gfJSf _ _ _  
M 

_ _ Ouate en feuilles 1.75 à -.35
„ Kg Linoléum imprimé, grandes largeurs

||j M|*r lr ; -¦: ". :] 183 200 230 275 320 366 cm. Kapok supérieur la livre 1.75

BSBi fli \f ~m  iem - °*75 7'70 10'2iï 12.25 14.— 16.50 Plumes liège pour coussins, oreillers, etc.,

AA ï - i linoléum incrusté, dessins nouveaux, Iar- très hygiénique le paquet 1.75

Çgl V i geur 200 cm le mètre 19.50 15.90 Garnitures de laiton 4.50

N** n " 1P«K1 Iiinoléum incrusté pour table, dessins da- Descentes de lit tous genres, moquettes,
.fliBâliSVÉSlf! - mier > bleu> vert » jaune ou granité, très bouclettes, smyrne, etc., dispositions nou-
I|Ë8 ŜH I3&^I9 belle qualité le m  ̂ 10.- velles 23.50 à 4.90

\ '- --~ 'f; Carpettes Stragula, beaux dessins, Milieux de salon genre persan, smyrne ou

Â EBHl 200 X 300 200 X 250 150 X 200 ^m. mode, moquettes, coco, etc., dessins super-
iPk \ MM 38  ̂ 31 19— kes < 2.45 à 16.50

JÈ$m, • ' 
TV l '~t ». T I J. i Nattes de portes en coco, bouclé, brosse,

iSSSEsSW i- *' Devant lavabo, linoléum imprime, ianonais erille etc énorme choix
A&lM %. |'- \  60 X 115 cm. 3.SO 60 X 90 cm. 3.15 japonais, gnile, etc., énorme cnoix 

^ ^^
3 1 I Etamine, grande largeur, le m.'2.50 à 1.95 Nattes : de . CMn ŷ 'doubles, tressées, bel
B» Ë Voile blanc, supérieur, le m. 4.45 à 3.50 Rassortiment il/ . .;.^.. . . ... ¦' 45.— à.2.75

R m  
*d \ ' Tulle fantaisie ou filet, le m. 7.25 à 1.95 Jetées de divan en moquette laine, façon

iCne m voiic imprimé cou,eur ' ie m - 5-9° à 2-o° 
pd^sTnsGob:,.i!1..0.1!.̂ ::. le«s.̂ -lua ib7r5uo

SrfAVÏSlHAIlA 
¦" v"r»Ses «oui., t. genres, le m. 1.85 à -.95 Couvertures de laine, Jacquard double face,

fiSSSIS Si SHaBla^aSH t Vitrages gaipure, tulle ou à volant , riche unies avec bordure, grand assortiment
Ut#*Wa ftBIBl%illft assortiment le m. 5.90 à -.95 34.50 à 19.90

tf|j?| Brise-bise encadré en guipure.imitation fi- Drap molleton blanc, toutes dimensions
IgiC! Z. let, tulle, marquisette, crochet, etc., le plus ¦ ' . ' 5.10 à 3.90

nrnsmUM 
SI*and Ch°iX' la ^  ̂ 16'5° à "95 Tapis . de table lavables, double face,.unis

«l lïjii É*c3 $?*ÊË' Cantonnières en tulle , guipure, filet imita- ou fantaisie, toutes grandeurs 9.75 à 3.95
9*iEl»B «.« tion> linon> étami Mat, t tous gen- T , de . table imitation Gobelin, moquette,

A WÈ9 la garniture 31.- à 0.2a avec ou sans franges 42.- à 8.50
£k i Cretonne fantaisie pour rideaux, très jolies Nappes a fleurs couleurs sur fond blanc

MMk. ÎWÊÈÊ nouveautés le m. 8.75 à 2.50 12.50 à 5.95

igliplS .̂ ralï '- i  Reps uni toutes teintes , 130 cm., qualité su- Couvre-lit nid d'abeilles, tulle , filet noué ou
^̂ ^

,i
 ̂ *lll l périeure le m. 5.90 à 3.40 imitation, très beau choix 29.50 à 6.50
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JL ï f Aux Armourins
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A VENDRE 

Mise en gfirste
CONSOMMATEUKS ! ! !
ATTENTION!!!

Le marché est actuellement inondé d'eaux gazeuses arti-
ficielles ou additionnées de sirop. Ne vous contentez pas d'une
simple eau ordinaire, saturée, mais exigez partout les véri-
tables eaux minérales des Sources placées sous le contrôle
de l'hygiène publique et qui seules, par leurs installations
sévèrement et fréquemment contrôlées, vous garantissent des
eaux minérales irréprochables et salubres.

ASSOCIATION SUISSE
DES SOURCES D'EAUX MINÉRALES.

ENCHÈRES 

Enchères publiques
Mardi 24 juin 1930, dès 9 heures, le Greffe du Tribunal II

de Neuchâtel vendra par voie d'enchères publiques, dans les
locaux occupés par la parfumerie Edouard Bertram, Place de
la Poste, à Neuchâtel, le mobilier et agencement de magasin
ci-après :

Sept buffets vitrés bois dur, un grand corps de buffets
vitrés, des cloisons vitrées avec portes, des rayons et montures
de vitrines, de la lustrerie électrique, dix chaises placet johc
bois dur, quatre fauteuils rembourrés, trois lavabos dessus
marbre, un tabouret de bureau, un chauffe-eau, une cuvette
sur pied, une presse à copier, un fourneau-calorifère « Kron-
juwel > et un petit escalier de magasin, une commode bois dur
intérieur sapin, une balance à plateaux avec poids.

Paiement comptant.
Neuchâtel, le 11 juin 1930.

Le greffier du Tribunal II : Ed. Niklaus.

Myrtilles
fraîches

10 kg. fr. 8.80 — 5 kg. fr. 4.45
FUI Manfrinl Ponte Cremenaga
(Tessin) .

/ET Moutons^m et agneaux %
Il . extra S
lll Viande sa ine par excellence Mv
\œa Prix pius bas que ceux de JBI
Va» ' la viande de porc et de veau Bl

m. Ménagères, profitez \ Mf
F r̂â ^̂ ^ ŜSkH K^ J_^BH B̂ W [BSWB

Librairie Payot
Rue des Epancheurs

En vente et en location : '
DEKOBRA :¦ Le Sphinx a parlé...
MORAND :
Champions du monde

A vendre

piano brun
cordes croisées, en parfait état dé
conservation. S'adresser à Mme
Etang, le Chalet, Saint-Aubin
(Béroche).

Potager
A vendre potager brûlant

tout combustible. — S'adresser
Beaux-Arts 19, 2me. 

Bon potager
a, l'état de neuf , brûlant tous
combustibles, 50 fr., seilles & les-
sives et différents objets. Louis
Huber, Faubourg de l'Hôpital 9,

AVIS DIVERS

Mariage
Monsieur, quarantaine, bon!

caractère, instruction commeri
claie , fortuné, désire connaître

jolie demoiselle
gentille et modeste, fortunée si
possible. Discrétion absolue. —
Offres détaUlées, âge et photo en'
toute confiance à carte de poste.
restante No 296, Nenchâtel.

ON DÉBARRASSE
caves et galetas !

Office de nettoyages «Salubra»^
Moulins 81.

H Très beau choix de H

E Pantejoji fiaiglg et Jjjgeg 9
I AIN 1 ÂLU IN »_!_) en gris uni, différentes nuances, beige, f «

lll bois de rose, brun , rayés et carreaux, à 'œi

1 26.- 28.- 30.-- 32.-- 38.- 38.- I

H OL_J\J__ÏLÏ\.K5 en gris, différentes nuances, bleu, bois de rose E|j|

i 38.- 40." 42.- 45.- 1

1 V0IR N0L_Z!™y £.$ ]

I RUE ûg L'HOPITAL 20 - NEUCHATEL 1

IHardi 24 et mercredi 25 j uin, dès 8 heures du niatin
à Yverdon, rue du Gheminet 6

Meubles neuf $, d'occasion et
antiques - Outillage

Dressoirs, secrétaires, bureaux, armoires, lits, matelas bon crin, canapés, chaises, tables,
buffets, glaces, piano, pendules style Empire et autres, ainsi que de nombreux autres articles
trop long à détailler.

Une partie des meubles provient du Château de Champvent et stock Misteli.

Quelques grands meubles, spécialement pour cliniques et pensionnats
ON PEUT VISITER LUNDI 23 JUIN

Renseignements case postale 22776 et téléphone 102 à Payerne. A. ÏTŒVOZ,



Jacqueline, Petite-Peste

Feuilleton
da la « Feuille d'avis ds Neuchâtel »

par 11

CLAUDE BRES9AC

On les rencontre un peu partout, éten-
dus sur un. talus, à l'ombre d'une pi-
nède odorante ou perdus dans quelque
coin où lui barbouille et elle lit-

Un après-midi, ils rentraient , passant
derrière l'hôtel. Il existe, de ce côté,
aux abords de l'Ermitage et de la Fon-
taine du Pèlerin, une petite grotte, une
espèce de caverne ouverte aux quatre
vents, faite de grosses roches soule-
vées comme exprès au-dessus d'un tor-
rent souterrain qui s'en va jaillir quel-
que cent mètres plus loin. Il passe, ici,
à une quinzaine de mètres. Une poutre,
Dieu sait par qui, a été jetée en tra-
vers. Et, dans l'ombre humide où tour-
billonne un violent courant d'air ' gla-
cial, avec le grondement sourd qui
monte du gouffre verdâtre , il y a, dans
cet antre , une lourde et malsaine im-
pression d'équivoque.

Ils s'y sont arrêtés. Robert Darzens
a voulu s'avancer, faisant mine de pas-
ser sur la poutre. Ce n 'était certes
qu'une plaisanterie ; mais Véra Barisch-
kine l'a brusquement saisi par le bras :

— Vous êtes fou , fit-elle très vite. Il
y a de quoi se tuer. Et je ne vois au-
cune utilité à risquer de telles bravades.

Le jeune homme a ri, un peu étonné

(Reproduction autorisée pour tous les
j ournaux ayant un traité aveo la Société
des Gens de' Lettres.)

de l'accent qu'elle avait eu, et ils sont
rentrés sans parler , un peu fâchés l'un
contre l'autre, un peu plus liés aussi...

Mais, bientôt , Jacqueline Simeuse se
lassa. Il lui déplut de voir « son » Ro-
bert constamment empressé dans le sil-
lage de la belle Russe. Jalouse ? Oh I
non ! Ce n'est pas de son caractère, d'a-
bord, et elle sait ou croit savoir qu'elle
n'a pas lieu d'être , jalouse. Elle tient la
liaison de Robert Darzens pour absolu-
ment inoffensive, peut-être une taquine-
rie de sa part , et n'y attache pas d'au-
tre importance. Cependant, à quelque
heure qu'elle rentre de la montagne ,
elle apprend leur départ , ou les décou-
vre sur la terrasse, à l'écart , fauteuils
rapprochés, et c'est tout de même un
peu irritant.

— Tu sais papa , que c'est un vrai
flirt , dit-elle un soir à M. Simeuse, de-
vant Robert.

Et, comme les deux hommes sou-
riaient.

— Que veux-tu, poursuivit Petite-
Peste, elle est belle, elle est intelli-
gente, elle est douce, elle n'aime pas
la montagne ! Alors, dites-moi , Robert ,
si elle n'aime pas la montagne , qu 'est-ce
qu'elle vient faire ici 1

Mais lui avait la réplique facile :
— Et moi ? fit-il.
— Taratata... La vérité , papa , c est

qu'elle est blonde ! Ah ! ça, alors ! C'est
la suprême séduction pour monsieur !

Car elle a décrété que Robert Dar-
zens avait une préférence marquée pour
les blondes. Idée tout à elle , d'ailleurs ,
mais bien enracinée, depuis quelque
temps surtout... Comme si son cousin
n 'était pas assez intelligent pour décou-
vrir le charme là où il est , sous une
petite tête rousse, presque brune , par
exemple !...

Et ce qui la vient faire enrager da-
vantage encore, c'est que M. Simeuse et

M. de Maurière s'accordent à trouver
Véra Barischkine « charmante ». Ah I il
faut voir comme il dit « châarmante »,
M. de Maurière 1...

Bientôt , d'ailleurs, Robert Darzens et
son amie inaugurèrent un nouveau
mode de promenade auquel on s'étonna
qu 'ils n'eussent pas déjà songé. C'est en
auto, maintenant, qu'ils circulent Véra
Barischkine possède, cn effet , une puis-
sante Voisin , qui était en réparation à
la suite d'un léger accident. Ils partent
de bon matin, après en avoir seulement
esquissé le projet la veille. Le soir, la
voiture débouche à toute vitesse sur la
terrasse, hautaine et grise de poussière,
bloquant net dans un nuage bref , et
Robert Darzens est toujours le premier
à terre pour aider la belle Russe à des-
cendre...

—. Quand vous serez un peu plus
libre, mademoiselle, a dit la jeune fem-
me, nous irons tous ensemble faire de
grandes randonnées... Je vous assure
que cela vaut la peine, n'est-ce pas,
monsieur Robert 1

— Epatant.
Il a une façon de dire « épatant », Ro-

bert... On dirait vraiment qu'il n'est
pas pressé qu'on les accompagne.

Cependant , à moments perdus, Jac-
queline Simeuse achève la lecture d'un
livre amusant : « Ma Vignole », par Hen-
riette Célarié. C'est l'histoire pas très
nouvelle d'un jeune homme qui déses-
père d'obtenir enfi n de «Ma Vignole »
l'autorisation d'épouser sa nièce. Re-
nonçant à compter sur celle-ci, trop
respectueuse, pour abréger son attente ,
il imagine alors de la rendre jalouse
en simulant un grand flirt avec une cé-
lèbre poétesse russe ; coïncidence , ma
foi ! Pas un instant , Petite-Peste ne son-
gea à faire un rapprochement quelcon-
que entre ce jeune homme décidé et
Robert Darzens. Par contre , devant
l'heureux dénouement du roman, il lui

vint brusquement l'idée de taquiner son
vilain jaloux de cousin. Car, vraiment ,
elle le préfère tracassier et inquiet
qu'affichant une telle insouciance au-
près de l'étrangère. .

Et, soudain, passant à l'exécution , elle
s'attache avec ostentation à Henry
Toussanges. Elle provoque sortie sur
sortie,"n'insistant jamais pour qu'on les
accompagne et, le soir, elle s'étend avec
complaisance sur les détails de leur
journée ,

Elle , parait se complaire à répéter
telle anecdote que lui conta le Cana-
dien ; tantôt , c'est l'histoire des oiseaux
bleus de Big-Thees qui, dans la forêt
californienne, viennent , sans façon , par-
tager votre pique-nique ; tantôt, la forêt
pétrifiée, à la frontière sud-Canada ,
avec ses troncs de pierre dont sept
hommes, bras en croix, ne font pas le
tour, ou encore une coutume pittores-
que subsistant dans les régions peu fré-
quentées des Etats du Nord.

Et, tandis qu'on l'écoute, Mme Simeu-
se l'enveloppant d'un regard attendri ,
Petite-Peste surveille à la dérobée son
cousin, guettant un froncement de sour-
cils, une petite lippe, un rien qui dise
son mécontentement. Mais non. Il ne
bronche pas. Il sourit lorsqu 'on sourit ,
il rit lorsqu'on rit, très poliment. Et si
Jacqueline l'interpelle de façon un peu
directe, il a un petit air détaché pour
dire : « Très curieux, en effet ! », qu'il
a dû pendre à Véra Barischkine, la-
quelle ne s'étonne jamais de rien... C'est
à croire, vraiment , qu'il a juré de ne
plus se fâcher.

A tel point que Jacqueline commence
à douter de son stratagème, et douce-
ment , tout doucement, une crainte vagu e
l'envahit et qui la hante et l'obsède...

S'il allait ne plus l'aimer, tout de
même ! S'il allait lui préférer cette
Russe ?... •-¦*,

IX

Un jour , pourtant, le ciel resté long-
temps incertain s'éclaircit soudain , au
début de la soirée. Les Simeuse en pro-
fitèrent pour sortir tous en bande, et
après une courte promenade- ils ren-
Iraient , par derrière l'hôtel, passant à
proximité de la fameuse caverne. Les
« grandes personnes » allaient devant ;
sur la proposition de Robert Darzens,
les « enfants » dévoyèrent jusque-là.

— Tiens, c'est curieux, s'étonna Jac-
queline, je ne connaissais pas cela !

— C'est trop près, sans doute, railla
son . cousin.

Et, tout de suite, il reprit :
— C'est la promenade préférée de

ces dames. Il fait délicieusement bon
tout à l'entours...

Petite-Peste s'est penchée, curieuse ,
au-dessus de la crevasse, puis, mi-grave,
mi-rieuse :

— Vous êtes déjà passé sur la plan-
che ? interroge-t-elle.

Robert Darzens a levé la tête. Dans le
regard seulement malicieux de la jeune
fille, il croit lire une telle ironie qu'il
en est comme cinglé.

— Non , fait-i l, très sec. Mais si c'est
un défi , je le relève !

Et , avant qu'on ait pu s'interposer , en
trois enjambées, il franchit la poutre
qui branla sous son poids.

Quand ^1 se retourna de l'autre côté,
Véra Barischkine était près de lui
l'ayant suivi d'un bond. Elle était pâle
et se cramponnait à son bras :

— C'est ridicule , fit-elle très vite. Je
vous avais défendu !... vous voyez bien
que ça ne tient pas !

Et, d'un coup de pied rageur , elle fit
basculer la passerelle qui dégringola , de
heurt en heurt , jusqu 'au fond , avec un
bruit sourd de corps qui s'affale. Une

seconde de terreur les tint muets.
<— On ne plaisante pas pareillement t

reprit enfin Véra Barischkine.
Jacqueline Simeuse reçut le reproche

comme un soufflet. Elle était livide,
ayant eu très peur, et elle eut nette-
ment l'impression qu'elle venait, au
profit de l'étrangère, de casser quelque
chose entre son cousin et elle...

Le lendemain , lasse tout à coup de
suivre la caravane qui, péniblement, s'a-
cheminait à travers une mer de rocs
déjà dix fois traversée, Jacqueline
abandonna.

—- J'ai un peu mal à la tête, dit-elle â
Henry Toussanges. Si vous voulez bien,
nous allons nous arrêter quelque part
à l'ombre ; je me sens incapable d'aller
plus loin.

Le Canadien s'excusa auprès de ses
amis qui poursuivirent, et il s'empressa,
installant la jeune fille à l'abri d'une
grosse roche. Il a toujours sur lui de
quoi parer aux premiers soins d'un ac-
cident possible, et Jacqueline, ayant
croqué un morceau de sucre imbibé
d'alcool , se déclara déjà mieux. Ados-
sée à la pierre, s'éventant doucement
d'un mouchoir de soie arraché à la po-
chette de son tailleur masculin, elle
resta longtemps immobile, rêveuse et
sans parler...

Henry Toussanges respectait son si-
lence. Assis légèrement en retrait , il la
regardait, de ses petits yeux bleus et
impénétrables. A son aise, il détaillait
sa grâce un peu abattue, mais plus
charmante, ce laisser-aller, cet abandon
d'un moment qui mettait une langueur
inaccoutumée dans son regard... Et,
petit à petit , à la cadence accélérée de
sa pensée, son cœur se mit à battre plus
fort , dans sa large poitrine...

(A SUIVRE.! '

LE 501 DE 1930
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Puissance du moteur : 31 CV au frein - 4 vitesses avant - 4 freins

extrêmement puissants, à double commande - tenue de route parfaite -
carrosserie de toute première qualité et suprêmement élégante - faible
consommation - taxe : 8 CV seulement - tous les perfectionnements des

JWlîures ,es P|us coûteuses. .

SPIDER . , . - , f r .  5650.-
SPIDER LUXE . . . . . .  » 5800.-
TORPÉDO . . . . . . . .  » 5800.-
TORPÉDO LUXE . . ,. . , » 6000.-
Conduite intérieure. 2 po rtes . . .  » 6000.-
Conduite intérieure, 2 portes luxe . , » 6200.-
Conduite intérieure, 4 portes luxe , , » 6600.-
Coup é Spi der . . . . V . . .  » 6500.-

m xSBrl «ï' iwb_w àyeC /SS  plUS lj r3es f àc/ / / *és  existant au, hui sur /o marché,

S. A. POUR LE COMMERCE DES AUTOMOBILES FIAT EN SUISSE
RUE PH.-PLANTAMOUR 30-36, GENÈVE

ï FIAT AUTOMOBIL HANDELS A.-G. FUR DIE SCHWEIZ
VERKAUFSTELLE UTOQUAI 47, ZURICH

. i

Segessemann & Perret
Prébarreau — Neuchâtel

RENÉ GAMMETER, FLEURIER

S Hôtels - Pensions - Promenades |
¦ " '¦" ¦ '¦  ' uni" ¦

! Hôtel et Bains de Liiterswil j
.1 Téléph. N° 1 (Bucheggberg) Soleure tj

j j(P> Magnifiques but de course et établissement de cures, j
tj Orande salle pour sociétés parc. Cuisine et cave renommées, f i
H pension depuis Fr. 8.50. JH 477 Or I ;
§j Se recommande : Famille Maeder-Erach, s

S BUFFET DE LA GARE S
I Champ-du-Moulin s
H Vins du pays et étrangers, premier choix S)
¦ Charcuterie de campagne ta
|j Dîners et soupers sur commande Jp!

3 SALLE — TERRASSES — TÉLÉPHONE 57 g
H E. Abriel-Jaquet, nouveau tenancier. '

I ÛÎCÏSÂiC HOTEL-fî i^SEON |
5 WEWIlJ SAINT-GOTTH !4RD i
tl Bonne maison bourgeoise, bien connue. Grand jardin |j
¦'.'¦ ombragé au bord du lac. Ascenseur. g
B Se recommande : Al. Hofmann-Gut. B

B Dimanche 22 juin 1930 1, 1 1 1  ! . . .mu B

s Autocar pour le Lac Noir (Gruyère) f
H RM Prix du billet Fr. 9<—. Départ à 9 heures sa

S
"1 Renseignements et inscriptions à 1» Librairie Dubois, }.

sous l'Hôtel du Lac, Tél. 18.40, ou au garage Hirondelle fj  *
¦ S. A., Tél. 3.53 g

g * Lignières (soo m.) g
1 Hôtel-Pension de Ba Poste |
m (Neuchâtel) |
t-| Séjour agréable. Grande salle. Jardin. But de promenade pour |i

S 

pensionnats et sociétés. — Cuisine soignée. — Prix modéré. B
Prospectus. — Téléphone No 1.

HBBBBBBBBBHHBBHBBBBBBHaïUHBaBIBiiBHaBBBBBItlBBiB

Pour vos EXCURSIONS, demandez les
Autocars du Val-de-Ruz

CERNIER - Téléphone 55

: ' 1 Pour vos mariages, vos promenades ou vos & 1
3 grandes courses en société, utilisez les nouveaux £3

1 autocars-limousines 1re classe 1
I tarage id. v@n Arx m: Neuchâtel. Téléphone 85 •
| | Pour renseignements et prix, adressez-vous au M

1 Magasin rise SaiiMaurioe 8 Ë
I i Neuchâtel. Téléphone 96 ||

Société de tir du Griitli
Dimanche 22 juin, de 13 h. 30 à 18 h. 304me tir obligatoire

Munition gratuite. Pas de finance d'entrée.
Le Comité.

EU 

our vos courses en autocar B
pour tous transports g

our tous déménagements K
adressez-vous à v
P. 'WITTWER ¥

Chemin du Rocher 1 - Téléph. 16.68 gr

f PROFITEZ DES VACANCES I
pour remettre votre

literie en ordre
\ l Cardage des matelas sur grande terrasse en plein * ?
j > air. Lavage, sur demande, du crin, de la laine j *
3 ; et des toiles. — Devis gratis — PRIX MODÉRÉS < >
:: Atelier de tapissier J. PERRIRAZ ii
A Magasin Faunourg de l'Hôpital 11 — Téléphone N° 99 S
? ?
?????????????????????????????????????? M»»

Au Petit-CorfaiBlod - Hôtel du Vaisseau

S Fête champêtre
organisée par 1a

c Société de secours mutuels italienne de Neuchâtel »
avec le bienveillant concours de la «Musique Tessinoise »

VAUQUILLE — ROUE AU SALAMI ET SUCRE
DANSE — ORCHESTRE MIGNON
Se recommandent : la Société et le tenancier.

Gafé de la Grappe - La Coudre
DIMANCHE 22 JUIN

FÊTE CHAMPÊTRE
¦¦¦:¦¦& ^organisée

par la Société de chant « L'Echo du Sapin »
Roues - Vauquille - Concert

_ ' ... _ Se recommande, la Société,mmm_(wn i i i ¦ ¦ ¦ ¦ i ¦ , M ,

¦¦¦¦HBBHBHBHHBMB
S m sm _vm&tmss « «¦ «¦_

1 Horaire répertoire breveté
a édité par la u

j Feuille d'Avis de Neuchâtel im a

[ Saison d'été 1930 s
¦ ¦
"_ — ra

' En vente à 50 centimes l'exemplaire au bureau du tour- 5

B
nal, Temple-Neuf 1, et dans les dépôts suivants : ¦-

Neuchâtel : Kiosque Hôtel-de-Vllle. — Mme Dupuis. P
a Librairie du Théâtre. — Bibliothèque de la Gare et guichet «
a des billets. — Librairies et papeteries Bickel & Cle, Blseat, ffl
m Delachaux & Niestlé, Dubois, Dupuis, Gutknecht, Huwyler, 'r ]
>i Payot, Eeymond, Bandez-Mollet. — Papeteries Besson, etel- S

S
.. J ner. — Pavillon des tramways. — Kiosque de la Place 5PuTry. — Kiosque Place du Port. — Kiosque de l'Ecluse. :«

— Magasins de cigares : Miserez, Montandon et Bleker. — "
g (Bateaux à vapeur). - — y y: '~ "~~. ~.~*, g
S District de Nenchâtel '  ̂ \r

: Chaumont : Guichet du funiculaire. — Marin : Guichet 5y des billets, gare. — Saint-Blalse : Librairie Ballmann. — ¦?,
;. ;  . Bureau des postes. — Guichets des billets C. P. P. et B. N. a
J| Station du tram. — Serrières : Bureau des postes. — Gui- a
B chet des billets, gare. — Ihielle : Bureau des postes. —\_ Vauseyon : Bureau des postes. — Guichet des billets, gare. ¦
¦ — Kiosque a Journaux. — Wavre : Bureau des postes. B

8 
65District du Val-ae-Boz

r . Bondevilliers : Bureau des postes. — Cernier : Librairie
Zehnder. — Chézard : Bureau des postes. — Coffrane :

jg Bureau des postes. — Dombresson : Bureau des postes. E
S Fenin : M. Marldor. — Fontainemelon : Bureau des postes. 5
|j Fontaines : Bureau des postes. — Les Geneveys-s/Coffrane :
jj} Bureau des postes. — Guichet des billets, gare. — Les Hauts- ri
53 Geneveys : Bureau des postes. — Guichet des billets gare. * >
H Montmollin : Epicerie Jean Glauser. — Pâquier : Bureau des ¦ -
¦ postes. — Saint-Martin : Bureau des postes. — Savagnier :;'.'¦¦.. Bureau des postes. — Valangin : Bureau des postes. — VI- a¦ Iars : Bureau des postes. — Villiers : Bureau des postes. HB

i District de Boudry
-  ̂ Auvernier : Bureau des postes. — Guichet des billets, r"!
H gare. — Station du tram. — Bevaix : Bureau des postes. — P
S Guichet des billets, gare. — M Leldeoker, Journaux. — H

Bôle : Bureau des postes. — Guichet des billets, gare. — 5
_ , Boudry : Librairie Berger. — Station du tram. — Brot- S
tg Dessous : Bureau des postes. — Chambrelien : Bureau des
¦ postes. — Guichet des billets et Bibliothèque, gare. — S
¦ Champ-du-Moulin : Guichet des billets, gare. — Chez-Ie- W¦ Bart : Bureau des postes. — Colombier : Chs Droz, « Aux H¦ quatre saisons ». — Mme L" Robert, librairie. — Mlles
_} Stebler, cigares. Guichet des billets, gare. — Kiosque station Ci
* du tram. — Corcelles : Mlle B. Imhof. — Guichet des ¦
y billets, gare. — Bibliothèque de la gare. — Cormondrèche : 5
2! Bureau des postes. — Cortaillod : Bureau des postes. — H
SS Fresens : Bureau des postes. — Gorgier-Salnt-Aubln : Bu- fe
g, reau des postes. — Guichet des billets, gare. — Montalchez : -j

Bureau des postes. — Peseux : Mme Colomb. — Mme J. fj
ra François. — Mlle Siegfried, librairie. — Rochefort : Bureau
¦ des postes. — Saint-Aubin : Denis Hediger, coiffeur. —
H Bureau des postes. — Vaumarcus : Bureau des postes. — S

Guichet des billets, gare. VJ
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Dimanche 22 juin 1930 dès 14 h.

dans l'établissement ci-dessous:
Jardin du Restaurant Fédéral - Le LANDERON

Orchestre « ANDRÊO-BAND »
¦SBraaaBBEBBBHHBSB»BBBHB30fflBBnBBBBB__8BHn»BiaB

GE SOIR
et jusqu 'au lundi 23 juin

S Eddi Polo!
PJ coupable ? H

| Le fantôme»
P valléed'AleE

Ce soir...
Edcli POLO *

W l'alrnàble W
mm gentleman m
jnj acrobate,.,!

M Au CAMEO,., 3
Q Cinéma y.

faubourg n

HOIELJD CERF
Dimanche soir et lundi

gâteau au fromage
ancienne renommée co

Tous les samedis

TRIPES
Se recommande, C. Studer.

HOTEL DE LA COURONNE - VALANGIN
DIMANCHE 22 JUIN

Coneert an jardin
ORCHESTRE BERNARDI FRÈRES

Se recommande : le tenancier.
A _̂____ W___ mB_____ mm__——mmmwn_ Wm—_w_________________________l mmeummm ¦¦<_%

[VACANCES D'éTé IDéALES |
U offertes à votre fille dans contrée merveilleuse et salubre des
H montagnes d'Appenzell, par
a l'Institut de j eunes filles np~E1 ¦ J Wa U?l̂
fl Cours de langues, sport et Jeux, Joyeuse vie de vacances. —

I Surveillance et soins attentifs. Même maison en Suisse française.
9 Institut de Jeunes Filles, Chexbres près Lausanne
i Durée des vacances : Juillet-Septembre. —:— Prospectus.

S Rentrée des classes en automne : 15 septembre.

jp
«wrc«gĝ  <p;rea3>¥Tre ««™«

ra Tous les Jours à 30 h., Jeudi , samedi , dimanche 15 et 20 n y

^ 
Location : 

B. 
Isoz, sous l'Hôtel du Lac s

\"i Repas des fauves dans ménagerie : ouverte 10 à 20 h. r

H ; Lundi nouveau programme B

CABINET DENTAIRE

Georges EVARD , technicien-dentiste
Dentiers en métal a WIPLA », caoutchouc et or. Extractions

sans douleur. — Plombage, — Soins consciencieux.
NEUCHATEL Tél. 13,11 Hôpital 11

Bureau de Comptabilité
H. Schweingruber

Expert - comptable

Place Purry 9 Tél. 16.01
Organisation • Tenne
Contrôle - Révision

BATEAUX A VAPEUR

Dimanche 22 juin 1930
si le temps est favorable

PROMENADE
à l'Ile de St-Pierre

Aller Retour
13 b. 50 Neuchâtel 19 h. 10
14 h. 10 Saint-Biaise 18 h. 45
14 h. 25 La Tène 18 h. 25
14 h. 35 Thielle 18 h. 15
15 h. — Landeron 17 h. 55
15 h. 15 Neuveville 17 h. 40
15 h. 30 Gléresse 17 h. 25
15 h. 45 Ile 17 h. 15

PRIX DES PLACES
i ci. n ci.

de Neuchfttel 3.20 2.20
de Salnt-Blalse 8.— 3.—
du Landeron 1.80 1.20

Bateaux de service
Départs pour Morat 8.18 13.80__
Départs pour Portalbaa et Che-

vroux 8.20 13.45
Départs pour Cudrefin 8.20 10.45

13.45
Départs pour Estavayer 7.45 13.35

13.45
Départs pour Yverdon 6.45 13.35.

Promenade
de 20 b. à 21 b. 30

Prix fr. 1.— Abonnements

Société de navigation. '

PANNES
ACCIDENTS
REVISIONS
RÉPARATIONS
PEINTURE de CARROSSERIE

Qu'il s'agisse du moteur, du châssis ou de l'équi-
pement électrique, dès que quelque chose ne fonc-
tionne pas normalement, le plus sûr et le plus éco-
nomique c'est de s'adresser aux spécialistes :

USI N ES

MARTINI £
SAINT- BLAISE - (Neuchâtel)

TÉL. 23

Voitures et camions d'occasion a prix avantageux
¦ . f , 



GUYE-ROSSELET
NEUCHATEL - TREILLE 8

~ ; ~~Jp| VACANCES; 4S^fS%: : V0YAGES ;
i^^ê  ̂WEEK-END

^lÊÊa. ' W' "T^'J * Notre assortiment de

yflHP Bagages >
™P̂ H> fuit-cases
M v| Malles
est unique et nos prix sont si variés que chacun
trouvera aisément l'article "à son goût et à la portée
de sa bourse. VENEZ NOUS VISITER

_____^BBt_\_______ II IM ,.jt»w.

<^w/ est~il sain?
Oui, s'il est décaféiné, et alors, sans le
moindre doute, il est sain pour tout le
monde. Lia caféine contenue dans le café
fait de cette boisson pour beaucoup de per-
sonnes une sorte d'arme à deux tranchants
à cause de ses eff ets excitants sur le coeur,
les nerfs et les reins*
Seul, le café décaféiné Hag réunit l'agré-
ment intégral du café à une innocuité
absolue, et cela aussi bien pour les malades
que pour les bien-portants; car il est dé* ,
caféine et d'une qualité incomparable*

•Hl(ic JLJLJt H A G 

la ______ ¦ 
__= ' ' i y - - _ -•-;•

La p lage attire les baigneurs
Un peignoir de bain est indispensable. KUFFER & SCOTT

'û sont bien assortis dans tous les genres modernes.

KUFFER & SCOTT
TOUS LES ARTICLES EN LINGES ÉPONGE

|ESP1 ';-V\?

I i Wry  ̂ MODES I
m 

^
T TERREAUX N91 H

I Baisse de prix sur tous 1
I les chapeaux 1

y Qrand choix d'appareils électriques divers \JM_JSJ&̂

Cafetières simples, à filtres ou automatiques W
Théières argent, laiton poli ou nickelé V

Services complets. Percolateurs, etc.
Timbrai escompta neuchâteloli

KUFFERpGE
é£zzQ ét.SonomS. 72Quchâiel

f

iait de la Gruyère en poudre

\ Le lait
préféré par les bébés

Se trouve dans toutes les pharmacies
et drogueries de Neuchfttel et du canton

Vos déménagements
de lustrerie électrique

seront vite
et bien exécutés par

j Wûiand 'RueJNB UCff A TELTéléphoâ 7.12

R\ Jps ¦ {/ / *

Il Encore un qui fume les fameuses i
; Jl OPHIR-SELECT;

Cigarettes Sato, S. A. des Tabacs d'Orient

| COMPLETS DRAP \ COUTIL I
H pour hommes et jeunes gens I
I|l Notre choix, nos prix et qualités surpassent tout M

m COMPLETS DRAP «*e COMPLETS COUTIL *»« M
£ a foncé et fantaisie 1 et 2 rangs, très ^J^B-» fantaisie beige et gris, veston et JE §j sa rag
g 11 avantageux . , . , « , depuis -̂w m̂m pantalon très avantageux, depuis <¦¦ ¦¦ 

W^

M COMPLETS DRAP ge COMPLETS COUTIL **C50 M
WÊË fantaisie nouveauté, confections fjTj ¦ gris, veston, pantalon et gilet, arti- ^̂ 3&**V WM
jpSSj seyantes, 1 et 2 rangs . . depuis ^-V*mwM cle très solide pour le traVail, dep.**S^  ̂ Ww.

M COMPLETS DRAP <»» COMPLETS COUTIL <%e M
WÊË fantaisie et pure laine peignée, Us- È T% m covercoat, belle qualité fantaisie, Ŝjnfc ¦ Ŵ .y  m. sus modernes, façons soignées, dep. m w B  pantalons et veston . . , depuis iW__w%0M '--f

§§ COMPLETS DRAP beUe quauté, a S BLAESERS FLANELLE «**- Mm m tissus nouv., façons 1 et 2 rangs et 3l_3 ¦ laine> bleu et Sris, belle qualité, fa- J%?J ¦
i; î sport, avec deux pantalons, depuis Wr w_w W_\ çons 1 et 2 rangs . ,  . . depuis ^mW _̂w% gjsp

M COMPLETS DRAP 44  ̂ PANTALONS FLANELLE «A75 H
f r- :- '. . tissu de Ire qualité, façons élégan- I IB ¦ laine, belle qualité, dernières nou- I J_\
pi : 3 tes, remplace la mesure , . depuis .¦' .¦Wl veautés, unie, rayée, écossaise, dep. ¦¦¦¦ f m

f: ' 1 .'""" .*' . *'\ ! ' ¦ ¦ ,, V, • ¦ ¦¦ ¦' •? ¦ • " " ¦ . - ¦ ... f . y • .:.--!•> i ' ' » . ' : |y '- _y

|| Vestons coutil f0&e^g 7J0 Pantalons coutil £*&£. 6.75 Pantalons golf ij&.̂ .21.— H
|| Vestons coutil ffiugd: 9.50 Pantalons M̂ ZuS&± !5,50 Pantalons sport «SS?Ï 12.— M
M Vestons TeiZV̂ t̂ s « 6.50 Pantalons fantt£PuSeis 8.50 Pantalons drap £***. 12.50 M

¦ - 'A - m i l  m\itmk *_vL___L _̂__wm_ m___m___mw mram*a_m_mnx t \ mt i m m i m * * m m m- m ÊSf i i \_i.mimimm\\ mmmim_____m__ it****** K___c ni iM\m^m*»mrm»a *^^ . _W____\

ï Grand choix en complets drap, flanelle et coutil pour garçons ] |
:p>.' :y - '"_.. \ "MH n̂n n̂!BM HMBIEa MnnBn _̂_____B_____H a>w_B____aaH^  ̂ W^ ''-l

mû Les retouches se font gratuitement dans nos ateliers B

I JULES i

||| SOLDES ET OCCASIONS - NEUCHATEL M

W \cusirsis, excursions^^
[ÈÊS Picnic, charcuterie fine en boîtes, tEttX
iMm à manger froid, prête à la consommation llflX

Bœm Salade aa museau de bœuf , en boîtes Bl
1 Y Tête marbrée, en boîtes, à manger froid WB\
IHHI Une portion de jambon, en boîtes fifHl
YUltt Jambon roulé, entier, en boîtes, sans os BBK

ŵm Petites saucisses, en boîtes, à chauffer un instant ÊSÊf
JOBBL Saucisses Ménagère et Touriste, sèches, JÈWf
Wm et de conserve, à manger crues JÊW/

^̂ Wgl -W&i J&SA W ÊFW

Mesdames, méfiez-vous !
Ne prêtez pas votre chevelure à l'essai. Pour une

^
'"'Tjl ©î»y_UITg@M PERMANENTE

flLi X y 'BJ adressez-vous au spécialiste expérimenté,
w& [ *lî>) y  vous offrant toutes les garanties.

7 
\̂ \̂  

pl:«KS; Prix : Fr. 25.-à  35.- tout compris
4A^Ml SALON DE COIFFURE SCHWEIZER
é^̂ ^̂ / ^̂s-M.L HOPITAL -IO, 1er étage



M'BAI.A
Lorsque, engagé par une maison de

commerce, il débarqua un soir à Braz-
zaville, descendu d'un des vagons du
chemin de fer belge, le caoutchouc, qui
quelques mois auparavant se vendait
à des prix avantageux, ne valait plus
que cent sous le kilo. C'était la ruine:
la compagnie résilia l'engagement. El-
is n'avait plus besoin de nouveaux
agents.

Saint-Floris, pendant la guerre, avait
appris à tenir un fusil, et à s'en servir.
De surcroît ces quatre années farou-
ches lui avaient enseigné le sang-froid,
la résistance à la fatigue, à la misère.
La ruse aussi : cette ruse brave qui ra-
mène l'homme aux prudents héroïs-
me» des temps préhistoriques. Vidant
son portefeuille, il acheta quelques
caisses de cartouches, des boîtes de
conserves, une tente, loua des porteurs
noirs, et s'en fut, toujours plus loin
vers l'est, le sud-est, jusqu'au Tchad,
jusqu'au Chari, chassant M'bala — l'é-
léphant — pour son ivoire. Et «M'bala»
est aujourd'hui le titre de son livre,
un des plus frémissants de vie, de réa-
lité, d'inattendu que j'aie lus depuis
bien longtemps. Ce Saint-Floris est un
écrivain, un artiste né. Il n'invente
rien — c'est justement le mérite de son
ouvrage, qu'il n'invente rien, qu'il ne
dise que ce qui est, et qui est si ' ex^Iraordinaire, que ce qu'il a vu, senti
— mais comme il sait voir, sentir, et
se souvenir !

De sa main, il a tue trente-six élé-
phants. Ses hommes, et les noirs des
tribus avec lesquelles il s'associait
parfois pour «la chasse au feu >, bien
d'autres. Et aussi des « hippos », des
buffles, le brutal et furieux rhinocé-
ros noir, stupide, aveuglément rageur

{bans savoir pourquoi, qui ne sort d'un
accès de colère que pour entrer dans
iin autre, oubliant le motif de son em-
portement pour recommencer, haïssant
l'homme d'instinct, confiant dans le
bouclier que forment les épais replis
de cuir de sa peau, et dont rien n'ar-
rête la ruée, pas même la flamme.

Ça, c'était pour « la viande » ; pour
manger, lui et ses hommes. Mais, par-
fois, il n'y avait rien, ni éléphants, ni
buffles, ni antilopes, ni singes. Rien.
Il a connu la faim, la faim prolongée,
dont on meurt. Alors, il s'est nourri de
fourmis rouges, de termites ailés, au
moment de leur essaimage, et de ces
grosses larves de charançon, qui vi-
vent dans les stipes du palmier raphia.
On le fait cuire rôti, confit dans sa
propre graisse, dit-il, et c'est déli-
cieux !... Un jour, où depuis longtemps
ées choses mêmes avaient manqué, il
fut si désespéré qu'il dit à ses hom-
mes : « Voilà tout ce qui me reste d'ar-
gent. Prenez et partez. Essayez de vous
tirer d'affaire tout seuls. » Ces noirs
répondirent : « Il n'y a que toi qui sa-
che tuer les bêtes. Nous restons. Nous
mourrons avec toi, ou nous attendrons
que tu aies tué. Garde tes piastres.
Qu'avons-nous à faire de piastres ? Ce
qu'il nous faut, c'est à manger.» Enfin,
il tua et tous mangèrent...

Pour abattre sûrement 1 éléphant, il
faut lui mettre une halle dans l'œil, ou
dans le creux de l'oreille — de cette
oreille dont le lobe a jusqu'à quatre
piètres de développement, et dont le
battement peut assommer un homme
quand la bête tombe, seulement blessée.
Sjiint-Floiïs avait appris à s'approcher,
^'approcher en rampant, jusqu'à cinq
on six mètres. Le voyant à quatre pat-
tes, les énormes bêtes se rassuraient.
Ge n'était pas un homme : un sanglier,
fans doute. Mais, auparavant, durant
dès' journées entières, il fallait poursui-
vre là piste : traces laissées par leurs
pieds, et souvent larges d'un demi-mè-
fjf e pour les pieds de devant ; mon-
ceaux de bouse, que déjà envahissaient
de gros insectes stercoraires ; flaques
d'urine de plus en plus fraîche... Alors,
à dix pas, le chasseur finissait par sur-
prendre l'éléphant. H arriva que l'un
d'eux fut foudroyé si vite qu'en tom-
bant son propre poids lui cassa une
Jambe. Cela fit le bruit «d'un gros ar-
bre qui se brise ». Un autre dodelinait
de la tête, couché sur le ventre. Vivant?
Alors, il fallait lui donner le coup de
grâce : la charge d'un éléphant blessé
qui se relève est terrible. Et cette tête
formidable, aux défenses ébréchées, fai-
sait toujours : « Non, non ! » Le mons-

Allemand
Latin, grec, mathématiques, etc.

Si vous voulez accorder à vos fils
des vacances instructives, faites-les sui-
vre le

Cours de vacances à Heiden
800 m,- (Canton Appenzell)

Situation magnifique. Soleil,, sports,
cure d'air, excursions, piscine, grand
parc. Elèves de 12 à 20 ans. S'adresser
au Dr phil. R. LANDOLF, directeur du
Pestalozzianum, Institut de maturité,
Brugg (Argovie). • ,

trueux pachyderme était mort, cepen-
dant : le crâne ne remuait que par sui-
te de sa position sur les vertèbres cer-
vicales.

.Les vieux solitaires
Ce n'était que les vieux solitaires que

recherchait Saint-Floris ; seuls ceux-ci
ont des défenses qui peuvent se vendre
un bon prix; Ces vieux mâles ne se rap-
prochent des troupeaux qu'au moment
de l'appel mystérieux, dans la grande
sylve vierge, de l'Ëros de leur race. Ils
choisissent leur femelle, et la femelle,
lourde, puissante, charmée, les suit
quelques semaines. Puis elle rejoint ses
compagnes. Il naîtra un éléphanteau.

Mais il arrive parfois aussi que plu-
sieurs de ces vieux mâles se réunissent.
On dirait qu'ils tiennent conseil pacifi-
quement.

«Ds ont sans doute, dit Saint-Floris,
une intelligence capable de s'extériori-
ser sans gestes apparents. A travers
l'épaisseur de leur cuir rien ne peut
s'en discerner. Leurs yeux sont telle-
ment petits, par rapport à leur masse,
qu'ils sont indéchiffrables. Et cepen-
dant 1... A côté l'un de l'autre, dans un
troupeau, on voit parfois deux élé-
phants se dandiner. D'un sourd piéti-
nement ils accentuent leurs pensées,
« leurs phrases ». Puis, d'un commun
accord, ils avancent de quelques pas,
reprennent cette muette palabçe, vont
effeuiller le même arbre un instant,
semblent . se consulter, et continuent
leurs confidences ponctuées de gar-
gouillements.

» On a l'impression qu'ils s'entretien-
nent sur un registre où l'homme ne
perçoit plus les sons. Cela se fait avec
une lenteur, une. componction, avec
une patience qui défie l'imagination,
mais naturelle, _ explicable, .chez des
êtres pour qui un demi-siècle n'est pas
encore l'âge adulte. Bien souvent j'ai pu
les approcher à leur insu, errer au mi-
lieu d'eux, partagé entre le désir vio-
lent de voir, de comprendre quelque
chose de plus, et l'appréhension.

» C'est qu'il y a danger à pénétrer
dans le troupeau — un troupeau de
cinquante, quelquefois de cent indivi-
dus. Les bruits n'y sont pas violents.
Tous ne songent qu'à se repaître, digé-
rer, méditer, immobiles, en paix. Au-
cun mouvement n'est brusque, tout se
fait lentement, avec des mouvements
réfléchis. Il peut arriver que l'un d'eux
se • montre impatient, mais c'est très
bref. Un autre replie sa trompe, et, pla-
çant entre ses défenses un arbre trop
élevé pour qu 'il en puisse atteindre les
feuilles, y appuie son front, rassemble
ses pattes les unes après les autres, ar-
que l'échiné. Ses muscles se bandent
peu à peu comme des câbles qui se ten-
dent, et l'arbre irrésistiblement poussé
bascule. Puis, toujours calme, en d'am-
ples balancements de sa bedaine, l'élé-
phant s'attable et mange à l'aise les ra-
meaux de l'arbre renversé. La chute
s'en est faite sans bruit, elle s'est mêlée
à ces froissements de branches du sous-
bois, à ces glissements de pieds mous
sur le sol, qui avancent sans qu'on y
prenne garde.

» C'est le murmure recueilli d'une
foule en méditation. Ce sont des bor-
borygmes sourds et des branches frô-
lées se brisant lentement, des souffles
et des sons voilés de ventriloques co-
lossaux, qui semblent émerger de par-
tout. Au sein de la rumeur confuse et
incessante, l'oreille n'est plus un guide
sûr, l'œil doit - veiller sans cesse, de-
vant, derrière et sur le sol, afin d'évi-
ter tout bruit violent de branches mor-
tes. Les sens, stimulés par le péril la-
tent, doivent être en éveil ; et cependant,
à chaque instant, on est surpris de se
trouver-en contact avec un de ces mons-
tres placides, qui broute ou qui som-
nole, vous suit du regard, fait quelques
pas dans votre direction , puis, se ras-
surant â l'attitude que le chasseur af-
fecte, sollicité par une pousse tendre,
de sa trompe délicatement enroulée se
remet à cueillir sa provende... »

Z,e mystère est partout
Mais peut-être ces sylves immenses,

ces espaces sans fin où l'homme est si
peu nombreux et tient si peu de place
renferment-ils encore des animaux
plus monstrueux que l'éléphant , plus
terribles que le rhinocéros. C'est le
dire des indigènes. Il y a le « bakanga ».
Un « blanc », du côté de Fort-Crampel,
prétendait l'avoir rencontré.. Mais il est
mort. Saint-Floris n'a vu — mais il en
est sûr —• que sa trace, plus large que
celle du lion. Les noirs, eux, sont cer-
tains de son existence. Son pelage est
roux , sa vélocité dépasse celle de l'an-
tilope bubale, la plus rapide de tou-
tes. Il attaque toujours : tout et à pre-
mière vue ; mais, sa voix n'a pas plus
d'ampleur que le cri de la perdrix.

Chimère, imagination , légende ? Mais,
après tout, dans ce même Congo, on a
bien retrouvé l'okapi, qu'on croyait
éteint depuis le tertiaire. Et comment

les noirs peuvent-ils décrire un mons-
tre, tapi dans les marais, qui a tous les
traits des grandes pieuvres, comme si
la pieuvre marine avait survécu à la
disparition des océans des époques géo-
logiques ? Il pourrait bien subsister
aussi une grande hyène tachetée —
l'hyène des cavernes du tertiaire. Des
indigènes en ont apporté une peau.
Alors pourquoi le bakanga ne serait-il
pas le grand lion des cavernes ? Tout
cela n'est peut-être pas un rêve. Il me
souvient qu'un jour , à l'institut fran-
çais d'anthropologie, il fut question
d'un crâne humain , d'une forme singu-
lièrement primitive, plus encore que
celle du célèbre crâne de Néanderthal,
mais découvert dans l'Afrique du sud
anglaise, dans des terrains incontesta-
blement récents. Cela rendait la trou-
vaille douteuse. On discutait. Mais l'é-
minent M. Marcelin Boule déclara : « Et
si ces races primitives, ces « essais »
d'humanité existaient encore, vivants,
dans ces régions encore si peu explo-
rées ? Cela n'est pas impossible. Il faut
réserver notre opinion... »

Sans doute, Saint-Floris, ce grand
chasseur serait-il du même avis. Lui qui
a passé son enfance à errer dans les
grottes de la Vézère, au milieu des ves-
tiges laissés par ses antiques prédéces-
seurs, les chasseurs magdaléniens, ne
fait-il pas entendre quelque part que si
souvent, si souvent, dans les solitudes
du Congo, il s'attendait à les voir « re-
venir » f

Pierre MILLE.
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Le professeur EINSTEIN
prononce le discours d'ouverture • dp
Congrès international de l'électricité
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FOURRURES
Conservation avec garanties
Réparations — Transformations

Toujours immense choix
Prix très avantageux

M O R I T Z - P I G U E T
Téléphone 850 Au Tigre Royal

Un drame à propos de toilettes
La jupe longue

passa un mauvais moment
LONDRES, 19. — La réunion hippi-

que d'Ascot fut , par suite de l'oura-
gan qui se déchaîna soudainement au-
dessus du champ de courses, une vé-
ritable tragédie pour les élégantes qui
avaient arboré les dernières créations
de la mode.

La plupart de celles qui assistaient à
cette célèbre manifestation hippique, à
l'occasion de laquelle aucune toiletté
n'est censée trop belle, avaient laissé
imprudemment à la maison parapluies
et manteaux, car le soleil, malgré quel-
ques petits nuages, était ardent et l'air
si lourd que l'on pouvait à peine res-
pirer.

Quand la pluie se mit à tomber, l'o-
rage prit une telle violence que ce fut
soudain la panique. Robes d'organdi , de
tulle, de mousseline, de crêpe, furent
aussitôt transformées en chiffons in-
descriptibles. Les femmes couraient,
aveuglées, dans la direction du stand,
cherchant un abri, se bousculant l'une
l'autre. Celles qui avaient revêtu des
robes longues étaient surtout à plain-
dre ; la pluie collait à leurs jambes les
étoffes légères et beaucoup, s'empêtrant
dans leurs traînes, tombèrent dans la
boue. Une femme qui portait une ma-
gnifique robe bleue et blanche, eut une
crise de nerfs et fit une chute au beau
milieu d une mare ; son mari , qui
la suivait, aveuglé par la pluie torren-
tielle, tomba sur elle. Toutes pleuraient
et criaient à la fois.

Nombreuses étaient celles qui, dési-
reuses en même temps de voir les che-
vaux et de sauver leurs robes, avaient
retroussé celles-ci bien au-dessus du ge-
nou, si bien qu'en un clin d'œil, la mo-
de avait subi une transformation sen-
sationnelle. Il semblait que la tempête
eût, parmi le fracas du tonnerre, décré-
té la mort de la jupe longue.

Utilité et méfaits de la cocaïne
La cocaïne qui, malheureusement,

continue à faire l'objet d'un trafic illi-
cite en Suisse et dans les pays voisins,
est un alcaloïde extrait des feuilles dc
l'« Erythroxylon coca » ou « cocaïer ».
Cet arbrisseau, qui porte de petites é
fleurs blanchâtres, croît à l'état sauvage
dans la cordillère des Andes, entre 700
et 3000 mètres d'altitude.

Longtemps, sa culture n'a été prati-
quée qu'au Pérou, mais le cocaïer s'est
répandu ensuite dans les divers Etats
de l'Amérique du Sud : Colombie, Boli-
vie, Brésil, République argentine. Il a
été transplanté en Extrême-Orient : aux
Indes anglaises, à Ceylan, en Indochine
française et en Océanie.

Depuis fort longtemps, les indigènes
de l'Amérique du Sud ont fait usage des
feuilles du cocaïer, auxquelles ils attri-
buaient des propriétés merveilleuses.

Encore auj ourd nui, dans les Andes,
ils mastiquent sans cesse un mélange de
feuilles de coca et d'une mixture com-
posée de cendres de certains végétaux.

La coca est loin de mériter une si lé-
gendaire réputation. Les feuilles ont l'a-
rôme du thé, et, quand on les mâche,
elles présentent un goût parfumé, d'a-
bord, puis ujie saveur amère. Elles ne
sont pas un aliment : des animaux nour-
ris de feuilles de coca dépérissent bien
vite. Si l'ingestion de coca supprime la
sensation de la faim, c'est que son alca-
loïde; la « cocaïne », est un anesthésique
de la langue et de l'estomac. La coca
agit, somme toute, comme le café, le ta-
bac, le bétel, le haschich, etc. L'organis-
me reçoit un coup de fouet qui I& rend
capable d'un effort violent,, mais peu
durable.

Le Pérou, après avoir été, pendant
longtemps, comme nous l'avons dit, le
seul pays producteur de coca, a perdu
le monopole qu'il possédait. Il y a vingt
ans, l'exportation péruvienne avait at-
teint un million de kg. de feuilles et
près de 8000 kg. de cocaïne ; mais dix
ans plus tard, le commerce ne portait
plus que sur la moitié de ces quantités.

Dans l'extraction de la cocaïne, il y a
Intérêt à traiter les feuilles aussitôt
qu'elles sont cueillies ; sans quoi, elles
fermentent, d'où perte d'alcaloïde. Les
planteurs procèdent donc, eux-mêmes à
la préparation de la cocaïne sur les
lieux de cueillette.

Voici comment on procède au moyen
d'un matériel primitif :

On fait d'abord sécher, à l'ombre, les
feuilles entières et les jeunes tiges cueil-
lies ; on les met ensuite à macérer dans
des cuves en bois où, après divers trai-
tements, on sépare la cocaïne des impu-
retés en la dissolvant dans une couche
de pétrole lampant qui surnage. Pour
amener au contact du pétrole toutes les
parcelles liquides, on se sert de grands
disques manœuvres à la main d'un mou-
vement alternatif de haut en bas. L'alca-
loïde est ensuite extrait du pétrole et
purifié.

Le rendement est de deux grammes
de cocaïne par kilo de feuilles.

La cocaïne est utilisée en France, sous
forme de chlorhydrate qui se présente
avec l'aspect de belles paillettes blan-
ches cristallines.

On emploie la cocaïne, en médecine,
comme anesthésique. En solution, elle
est capable de produire une insensibili-
sation locale d'autant plus grande que
la quantité injectée sous la peau est plus
considérable. On se sert généralement
de la solution à 5 % dans l'eau distil-
lée." • • • ¦

Nous avons dit que la cocaïne était, le
plus souvent, utilisée sous forme de
chlorhydrate, car ce sel est plus solu-
blé ;que l'alcaloïde lui-même. On anes-
thésie,- avec: la solution de chlorhydrate,
les muqueuses que,, l'on peut atteindre >
conjonctivite, bouche, pharynx, etc. On
l'emploie pour extraire de l'œil des
corps étrangers, pour faire cesser le
spasme pharyngien, si pénible dans la
laryngoscopie ; pour permettre l'extrac-
tion des dents sans douleur. Dans ce cas,
l'opérateur injecte un centigramme en-
tré la gencive et l'alvéole. Si une petite
opération ne doit pas durer longtemps
comme celle des kystes, loupes, et même
des hernies étranglées, l'anesthésie lo-
cale suffisante est provoquée par l'injec-
tion sous-cutanée d'un à quatre centi-
grammes.

La solution est susceptible d'arrêter
les saignements de nez, mais son emploi
exagéré, peut amener de graves acci-
dents. •

Disons enfin qu'on appelle « rachico-
caïnisation », l'injection de cocaïne dans
le canal rachidien. Avec ce procédé, on
peut obtenir une anesthésie complète de
toute la partie inférieure du corps.

Mais, précisément, parce que la co-
caïne est capable de rendre de sembla-
bles services, son usage abusif est parti-
culièrement désastreux. La cocaïnoma-
nie fait à la morphinomanie une concur-
rence sérieuse. Il est, en effet, beaucoup
plus facile de prendre une « prise » que
de se faire une piqûre sous la peau. Le
nombre de gens, désireux de s'intoxi-
quer, augmentait, dans ces dernières an-

nées, dans de telles proportions, que la
loi a dû interdire le trafic des stupé-
fiants. Une véritable chasse est ' faite
dans les établissements interlopes, . aux
marchands de « coco », mais il en. sub-
siste toujours, car le commerce est d'au-
tant plus lucratif que l'honnêteté n'est
pas la qualité dominante des individus
qui s'y livrent. Ils vendent très cher le
gramme une poudre qu'ils font venir de
Belgique ou d'Allemagne, surtout de
Darmstadt, où le commerce en est libre
et à laquelle, auparavant, ils ont eu soin
d'ajouter une notable proportion : 50,
60 et même parfois 90 % de matières
étrangères, sucre ou acide borique. Ain-
si peuvent-ils soutenir en justice qu'ils
ont soin de la santé de leurs clients...

Comment devient-on cocaïnomane ?
Pour soulager un coryza, une névralgie,
on a utilisé la drogue. Peut-être aussi,
tenté par l'espoir d'un « paradis artifi-
ciel », vanté par un ami, a-t-on prisé la
cocaïne, d'abord une fois, puis une au-
tre et insensiblement l'intoxication a
fait son œuvre. Pendant un certain
temps les intoxiqués éprouvent un
mieux-être et ils renouvellent l'expé-
rience, croyant rendre définitif un état
qui ne peut être que passager. Et lors-
que la drogue a cessé d'agir, lés usa-
gers deviennent, après la période d'ejc-
citation, incapables du moindre effort,
une sorte d'angoisse les envahit,, les
laissant en proie à de terribles frayeurs
d'autant plus épouvantables qu'ils
étaient tout â l'heure, enclins à la gaie-
té la plus folle, au mépris des vaines
contingences, au dédain des lutteŝ  des
soucis qui auraient pu les assaillir. Pour
chasser tout cela, ils retournent à leur
poison, cercle terriblement vicieux
puisque par sa nature même la cocaïne
n'est qu'un remède momentané à tous
leurs maux, et que ceux-ci reviennent
plus nombreux lorsque l'effet du poi-
son a cessé de se faire sentir. Et cela
ne peut finir que par les convulsions
ou la folie.

Roger SIMONET.

Extrait d@ la Feidlle officielle
— _ juin : Ouverture de liquidation de

la succession répudiée de Marie-Teresa-Ca-
terina Stiglio, née Brochella, quand vi-
vait domiciliée à la Chaux-de-Fonds. Li-
quidation sommaire. Délai pour les pro-
ductions : 4 juillet , 1930.

— 12 juin : Modification de l'état de
collocation de la faillite Francesco Gerva-
sio, négociant, à la Chaux-de-Fonds. Dé-
lai pour les actions en contestation : 24
jujn 1930.
. — U juin : Suspension de liquidation
de la succession insolvable de Fernand-
Auguste Vaucher, quand vivait institu-
teur, décédé à l'hôpital-hospice de Fleu-
rier. Délai pour la demande de continua-
tion de la liquidation, avec l'avance des
frais nécessaires : 24 jui n 1930.

— 11 juin : Liquidation officielle de la
succession d'Alfred Bailli , restaurateur,
domicilié à la Ohaux-de-Fonds, et som-
mation aux créanciers et anx débiteurs de
s'annoncer à l'étude Blano et Fayot, avo-
cat et notaires, à la Cbaux-de-Fonds, jus-
qu'au 21 juillet 1930.

— 6 juin : L'autorité tutélaire du dis-
trict de Boudry a :

désigné un tuteur à Madeleine Hànni,
domiciliée à Peseux, en la personne de
Mi Paul Hânni, fonctionnaire fédéral re-
traité, à Villars-les-Moines, près Morat ;

désigné un tuteur à Jean Buck, domi-
cilié à Vaumarcus, en la personne de
M. Théophile-Jean Liengme, médecin au
dit lieu.

-4- Contrat de mariage entre les époux
Paul Hirt, émailleur, et Elisabeth née
Geiser. tous deux à la Chaux-de-Fonrls.

_?-* 13 juin : Séparation de biens des
époux Bené Hâberli, horloger, et Juliette-
Emma née Huguenin, domiciliés à la
Chaux-de-Fonds.

— 18 juin: Etat de collocation des créan-
ciers de la faillite de Walter Bis, maître-
coiffeur, précédemment à Valangin et
Corcelles, aetuellementyà Berne, déposé à
l'office des poursuites de Boudry. Délai
pour les actions en contestation : 28 jnin
1930.

— 13 juin : Clôture de faillite de Mauri-
ce Kissling, horloger, à la Chanx-de-
Fonds.

— 12 juin : Moratoire de trois mois, ex-
pirant le 15 septembre prochain, accordé
aux Fils de • L. Braunschweig (fabrique
Election S. A.), à la Chaux-de-Fonds.
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d'aller au buffet !
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Qu'Importe ? si l'on a eu

1» précaution d'empor-

t

ter de l'Orba, ee déli-

cieux chocolat amer,

Qui réconforte et ne

donne  pas la soif.

des ^Q Ï̂Q^ f̂tlBaSy qui ne manque jamais dans son café
Elle a reconnu depuis longtemps que %
de café er/34 de Franck-Spéciale est la vraie
etunique recelte pour obtenir un excellen t ca fé?

Prix réduits d'été
Les conditions d'achat de

COMBUSTIBLES
I - sont spécialement avantageuses en ce mo-

ment. Si votre commande n'est pas déjà
faite, hâtez-vous !

La maison

REUTTER & Du Bois
vous servira avec soin en excellente

qualité.
Rue du Musée 4 Téléphone 170
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* FEUILLE D'A VIS *
I D E  NE UCHATEL *
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JH Paiement des abonnements par chèques postaux jgjj
'. ; jusqu'au 5 juillet, dernier délai j

I ga MM. les abonnés peuvent renouveler, sans frais, gn
™ leur abonnement pour le ', '¦ «gme trimestre §
W* ou k §3| Sme semestre ¦ |
|U soit â notre bureau, soit en versant le montant £|
vm à notre _ wm

J Compte de chèques postaux IV. 178 |jj
B A cet effet, tous les bureaux de poste délivrent I
$1 gratuitement des bulletins de versements (formu- |3ï
5 laires verts), qu'il suffit de remplir à l'adresse de la 55

I Feuille d'Avis de Neuchâtel, sous chiffre IV. 178. es
H Prix de l'abonnement : «H ,

i 3 mois, Fr. 3.75, 6 mois, Fr. 7.50 |
Fâ|i Prière d'indiquer sans faute au dos du coupon les |yfj

| nom. prénom et adresse exacte de l'abonné |
m Les abonnements qui ne seront pas payés le 7 juil- S
f-1 let feront l'objet d'un prélèvement par rembourse- R
fig ment postal, dont les frais incombent à l'abonné. g|
gg ADMINISTRATION
¦ de la *m
g FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL. |.~
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Apprenez l'allemand

tontes les langues étrangères, toutes les sciences commerciales
(diplôme) à l'Ecole de Commerce Gademann, Zurich. Pros-
pectus gratuits.

Magasin u Mm el Image MMit i m dii M»
Beurre de table danois, qnalité extra, fr. 1.05 les 200 gr.

fr. 1.30 les 250 gr.
Beurre frais dn pays, qualité la fr. 4.60 le kg.

Rabais depuis 5 kg.
Prix de gros pour revendeurs. Expédition au dehors.

Fabrique de chapeaux 0. Mariotti
Rue de l'Hôpital 9, Neuchâtel

Baisse de prix sur tous les chapeaux
Encore grand choix depuis 3 francs
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Â~\ ~W crème dentifrice
i i A i i i i Illi bianchit ies dents
^Ui B. \ À̂ M. M. \̂ F M À̂ tonifie les gencives
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En Italie
La Bougie

a été préférée à toute au-

i

tre par Fiat qui en équipe
ses voitures.

Demandez pour la Fiat
509, la bougie Champion
No 12, et pour tous les
autres modèles la bougie

Pour toute voiture, il y
a une bougie

CHAMPION

LES CINEMAS
(Cette rubrique n'engage pas la rédaction)

ATJ CAMÉO : Le fantôme de la vallée
d'AIe. — S'agit-il de tableaux de maîtres,
d'œuvres d'artistes fameux ou d'une sé-
lection de photographies artistiques? C'est
ce que l'on est tenté de se demander au
début de ce film, tellement les vues pro-
jetées sont d'un merveilleux effet. Et la
légende se précise, les périodes de ce dra-
me — saisissant et angoissant à la fois —
se succèdent, amenant petit à petit le
spectateur à vivre l'action Qui se passe
en Suède, le pays des légendes et des
mystères. Tous les acteurs sont dans leur
r§le et représentent fidèlement les per-
sonnages de cette touchante légende.

Au même programme, « Eddy Polo est-
il coupable 1 », nn drame excellemment
charpenté, au cours duquel le mécani-
cien Polo, qui gagne le grand prix auto-
mobile, est en butte aux attaques d'une
bande d'aigrefins qui cherchent à le fai-
re disparaître.

Après des chasses émouvantes et des si-
tuations tragiques, Eddy Polo a raison
de ses adversaires et triomphe.

Le dimanche sportif

FOOTBALL. — Le championnat suis-
se, série promotion î A Genève, deuxiè-
me finale : Etoile-Carouge - Sp. H. De-
lémont.

CYCLISME. — Dimanche malin, . dé-
part du 42me Tour du lac Léman. —
A Lausanne : Dimanche après-midi,
Grand Prix de Lausanne, courses de
stayers, avec Laûppi, Catudal, Manera
et Ençler. — A Aarau : Journée de TAs-
sociation suisse des cyclistes militaires.

MOTOCYCLISME. — Dimanche ma-
tin , course annuelle de côte de la For-
claz.

AVIATION. — A la Blécherétte,
Lausanne : Grand meeting, d'aviation
avec le concours de l'as Udet, de Glar-
don, Rupp, etc.

HIPPISME. — A Yverdon : Courses
annuelles de chevaux. Steeple-chasë,
concours hippique, trot attelé et cour-
ses de vitesse.

TENNIS. — Championnat suisse in-
terclubs, série dames : Finale roman-
de : A Montreux, le Club des sports . de
Lausanne rencontrera le Montreux - L.
T. C. Le vainqueur de cette épreuve
rencontrera en finale pour le cham-
pionnat suisse le vainqueur de la Suis-
se allemande. ¦ ::; ' •

'AVIRON. — Les classiques régates
de Lucerne se dérouleront samedi et
dimanche et prouperont l'élite des ra-
meurs.

d'aujourd'hui samedi
(Extrait du journal « Le Radio »)

Lausanne : 6 h. 45, 13 h., 20 h. et 22 h.,
Météo. 20 h. 02, Orchestre. 21 h. 30, Musi-
que cnampêtre.

Zurich : 16 h., Concert. 17 h. 15, Accordéon.
19 h. 18, Conférence. 20 h., Soirée variée.
21 h. 30, Musique champêtre.

Berne : 15 h. 56, Heure de l'observatoire
de Neuchâtel. 16 h. et 21 h. 30, Orchestre du
Kursaal. 20 h. 30, Concert.

Munich : 19 h. 30, Orchestre. 21 h., Pièce.
22 h. 20, Concert.

Langenberg : 20 h., Soirée joyeuse.
Berlin : 0 h. 30, Concert.
Londres (Programme national) : 13 h. et

15.h.. 30, Musique légère. 18 h. 45 et 19 h. 45,
Concert.

-Vienne: 20 h. 15, Opérette.
Paris : 12 h. 30 et 20 h. 45, Concert. 19 h.

10, Conférence. 20 h., Lecture.
Milan : 19 h. 15, Musique variée. 20 h. 80,

Nouveautés littéraires. 20 h. 45, Comédie.
21 h .15, Musique de chambre. 23 h. 40, Mu-
sique variée.

Rome : 21 h. 02, Concert varié.
Emissions dn dimanche

Lausanne : 9 h. 45, Culte protestant. 15 h.
30, Orchestre. 20 h., Chants. 20 h. 40 Con-
cert populaire.

Zurich : 11 h. Orchestre de la station. 16
h., Concert. 20 h., Chants.

Berne : 10 h. 45, Musiqvie de chambre. 11
h. 15, Echecs. 12 h. 45 et 14 h. 45, Concert.
14 h. 15, Causerie joyeuse. 15 h. 30, 21 h. 20
et 22 h. 15, Orchestre du Kursaal. 20 h..
Nouvelle de Tolstoï. 20 h. 30, Musique de
chambre.

Munich : 20 h. et 22 h. 45, Orchestre. 21
h„ Pièce.

Langenberg : 20 h., Orchestre de la sta-
tion.

Berlin : 20 h., « Les joyeuses commères de
Windsor » de Nicolaï.

Londres (Programme national) : 15 h.. Can-
tate de Bach . 16 h. 15 et 21 h. 05, Orchestre.
17 h. 30, Concert.
. Vienne : 19 h. 15, Musique de chambre.

20 n. 30, Suite lyrique.
Çaris : 12 h. Causerie religieuse. 12 h. 30,

Musique religieuse. 13 h., 14 h., 18 h., 20 h.,
20 h. 45, 21 h. 30 et 22 h., Concert.

Milan : 20 h. 30, Opérette.
Rome : 21 h. 02, « André Chênier » de

Giordano.

Emissions radiophoniques
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l Moulages en ciment J? PIERRE DE TAILLE ARTIFICIELLE <

\l_ \M l±l_*ff~~1E* ]****l~mB!QIW*&f_ B̂ tt
r7Vtm_ WtTi_lf M t l W B __ T__m

I 
U 

au 26 juin AIPOIJEJ© nS O MF O E6 E M n̂ée permanente
¦—¦——^—^WrWM—WPIIJ !¦¦¦!» I II - IIJU WlllllfllMWIIlMIIWMHW IWIII.1,1 1 11» ¦ I Ml I II ¦¦—¦ I I mtTfT ICH1I I ¦, ¦¦̂ «¦«Mi—» W^CTWW W—^̂ —W^l—»

! PROLONGATION DU SPLENDIDE FILM SONORE ET CHANTANT
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| l'épopée du héros caucasien Hadji Murât , d'après le roman de L. Tolstoï. — Magnifique interprétation

de I. Mosjoukine, L. Da gover et B. Amann
i BRILLANT ACCOMPAGNEMENT DU CÉLÈBRE CHOEUR DES COSAQUES DU DON

Que nul ne manque d'assister à ce spectacle prodigieux dont la vision et l'adaptation musicale laissent
une impression ineffaçable

! Dès vendredi prochain : G HI  Q U ES Un grand succès français 100 % parlant et chantant

Agriculteurs !

Fromages
pour les foins
Se recommande

H. MAIRE
Rue Fleury 16, Neuchâtel
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Agents : Gs Amez-Droz, cycles et motos, SAINT-BLAISE ^  ̂ Î_ W.

Lambelet & C°, motos, FLEURIER V^*9
W. Santschi, garage, LA CHAUX-OE-FONDS \'"K S
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Tous les modèles
domestiques

Prîgidaire sont maintenant
revêtus à l'extérieur comme

à l'intérieur de
porcelaine sur
acier inoxvdaWé^ ^^
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Sahs que cela Influe en |"Ien sur son prix, Frigidaire eslcanlinuellement
perfectionné. Maintenant, toutes les armoires domestiques sont garnies,r ; ^^tant extérieurement qu'intérieurement, de porcelaine sur acier qui permet .
un ravissant effet deux tons. Absolument inoxydable, ce revêtement lisse
et à coins arrondis permet dé nettoyer tant fextérï^
meuble aussi facilement qu'une assiette. Enfin, ce revêtement est inusable.¦ / ' r ' . ¦ \ " ' "c i  ". y _\ " ' ¦ ' ' ¦ 

. "- ' '

En plus du revêtement deux tons porcelaine des entremets glacés aussi rapidement que
sur acier, Frigidaire, le dernier mot du progrès vous le désirez. Frigidaire ne nécessite aucune
en matière de réfrigération automatique pos- attention: il est entièrement automatique, mise
sède encore deux nouveaux perfectionnements en marche et arrêt compris. Son fonctionne'
remarquables. L'hydrateur, tiroir clos et ment ne coûte que quelques centimes. Et
émaiilé, destiné aux denrées telles que salades,, quelle nourriture) Pure, fraîche, ap-
légumes qui exigent un froid humide, et le pétissante, avec toute la saveur qu'elle y '̂̂ ŝx
régulateur de température Frigidaire qui donne perdait dans un garde-manger. în^n̂ .
la possibilité do faire des cubes de glace et 
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APPLICATIONS éLECTRIQUES S.A. ^m^̂ _^mmMism-i
GENÈVE: 17, Bd Helvétique
ZURICH! Bahnhofstrasse 58 . .

B. 8TEIQBR * OIB. P. BADEL » CtB., », K HANS CHRJSTBN
LAUSANNE QENÈV8 8EHN«

Exposition ZIKJ& à Zurich, Stand N9 1526
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• » ,.; Rue des Epancheurs 2 Rose«Guyot

I Atalànte
1 Corset - Ceinture

m Sous-vêtements poduam..
!: '"' i  Q9C les dernières

Wjs BQS nouveautés

H Costumes de bain
WM Yala et d'autres marques

fl 5 o/o TIMBRES S. E, N. J. '

Pharmacie - Droguerie

F. TRIPET
Seyon 4 Weuchâtei

Demandez les

Thés du Dr Laurent
Anti-rhumatismal
Amaigrissant
Anti' nerveux
Stimulant-périodique
Fr. 1.50 le paquet

Cheval
A vendre bonne Jument de six

ans, garantie franche. Bon che-
val & deux mains. S'adresser Be-
dard, Peseux. \

Charrette d'enfant
à vendre, en parfait état. S'a-
dresser Côte 50, rez-de-chaussée.

e/oaé/ë
j QCoqp&aJfrGcfe Q\
lomommaÉ 'ow

Goûtez nos

SIROPS
arôme framboise, grenadine,

citronnelle, capillaire
fr. 1.80 le litre

ORANGEADE
frv 2.30 le litre

Inscription sur le carnet pour
la ristourne.

||3 VENDRE 3J
calandre, eh parfait état, sur
pieds en fer .; utile-pour pension-
nat, petit hôtel, eto. Prix : 50 fr.
A enlever tout de suite. Evole 37,
amey shez 'Mmè- TJbert. : _ .' _. : 'X

Ed. von Arx
avise messieurs les automobi-
listes et garagistes qu'il a en
dépôt un grand

stock de
pneumatiques

de toutes dimensions et à de
très bonnes conditions. —
S'adresser an magasin rne
Saint-Maurice 1, tél. 96 on 85.

Agriculteurs !
Pendant les foins

FROMAGE
le X kg.

Emmenthal . depuis fr. 1.25
Maigre . . . . depuis f r. —.60
Tilsit gras . . depuis fr. 1.50

Colis postaux
M. GERBER-Ghavannes 23

Tél. 16.17

illi Mie efficace
doit mouiller le feuillage sans former de gout-
telettes qui laissent une partie du feuillage
sans protection. Elle doit aussi adhérer forte-
ment pour éviter la disparition des sels de
cuivre au cours des pluies et après les fortes
rosées. '¦¦"

'Adhérente et mouilBante
La Renommée
simple et au soufre mouillable

sera pour votre vigne la protection la plus
efficace contre le mildiou et l'oïdium, grâce à
la forte proportion de caséine qu'elle; renferme.
Elle vous offre la meilleure garantie de qua-
lité grâce à ses trente années de succès inin-'¦ ¦- . - y i-ï terrompu. , '.:' _ , :¦

En veBtv-
partout - Agricola S. A., Busslgny s. Morges

•i Propfiétâirëis - Ehcàveurs S
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Bouteif Kil et thoplnai
;,s neuchâteloises !
: ' "il tir es éf a lo n n es
sont livrés promptement et à des raad|tipns\ti :̂̂ t̂ag'èuses
— . . par là maison

Alex. & Jean Coste, vins, à Auvernier
Téléphone 10

agents généraux et exclusifs pour la Suisse des
GRANDES VERRERIES SOUCHON-NEUVESEL, A LYON

; Marchandises garanties et de premier choix

Stock à Auvernier . pour les commandes en-dessous d'un
vagon complet (15,000 cols).
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¦ DESTRUCTION des \
g mauvaises HERBES g

I EMorate ii sonde I
§ Prix spéciaux par quantité ¦

S DROGUERIE ' , ' Jj
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-"• Gomment -you» procurer H
, Ae»....._ :..._ L . _ - . . : . . H~ "mlcanicïens,, ...7.71
forgerons, installateurs I

et serruriers î i
—Mais en taisant une an- I]
nonce dana le renommé 11
« Indicateur des places » de I jla « Schweiz. Allgemelue ¦

. Volks-Zeltung », à Zofingue. H
Tirage garanti : 85,600. Cld- S
ture des annonces : mercredi E
soir. Notez bien l'adresse H
exacte. m
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Les troubles Indochinois
évoqués à la Chambre française

PARIS, 20 (Havas). — L'ordre du
jour appelle la suite , de la discussion
sur les événements d'Indochine.

M. Alexandre Varenne, ancien gou-
verneur de l'Indochine, regrette que
les enquêtes menées par les journ alis-
tes de Paris paraissent se contrarier.
Il faut pourtant connaître la vérité
sj Von veut apporter des remèdes ap-
propriés à la situation. M. Varenne
veut bien admettre que les événe-
ments d'Indochine ont été provoqués
par des agents de Moscou ; mais, si
ces agents n'avaient pas trouvé un
terrain favorable, leur propagande eût
été vaine. Le député reproche ensui-
te au . ministre des colonies de faire
refouler des communistes sur l'Indo-
chine : «C'est sans doute, dit-il, pour
remplacer les chefs que vous avez
exéctités >. L'ancien gouverneur insjs-
tè, pour que les indigènes soient con-
sidérés comme ils doivent l'être et re-
çoivent des satisfactions politiques et
administratives.

Diverses décisions
des radicaux-socialistes

PARIS, 20 (Havas). — A l'issue de la
réunion qu'il a tenue ce matin, le grou-
pe radical-socialiste de la Chambre 'a
dressé un procès-verbal dans lequel il
déclare maintenir sans faiblesse son
hostilité à un gouvernement appuyé
sur la droite. Le groupe a décidé de
défendre la Trésorerie compromise
par le projet d'équipement national du
gouvernement et de soutenir, dans la
question de la défense nationale, le
développement de l'armement techni-
que pour épargner les vies humaines.

Le groupe a décidé de s'abstenir
lors du vote qui suivra les débats sur
l'Indochine.

M.. Varenne dit que les troupes in-
digènes auraient dû compter 50 pour
cent d'Anamites et 50 pour cent d'au-
tres , races, afin de diminuer, le dan-
ger de rébellion en cas de difficul-
té avec la population. L'orateur énu-
xnère les différentes raisons qui ont
favorisé le mouvement révolutionnaire,
notamment l'insuffisance des salaires
qui oblige des travailleurs à ne faire
qu'un repas par jour et certaines bru-
talités d'officiers. « Nous sommes sous
les yeux d'un peuple qui nous juge,
dit-il ; n'envoyons là-bas que l'élite ».
M. Varenne déclare que, dans les con-
ditions actuelles, l'indépendance de
l'Indochine serait un dér aslre. Il con-
çoit une confédération indochinoise
dont la France serait l'animatrice.

M. Candace, député de la Guadelou-
pe, proteste contre les attaques dont
les méthodes de colonisation françai-
se, ont été l'objet de la part de Berthon.
Il demande la création d'un bureau
d'informations spécialement affecté à
l'étude de la propagande bolchéviste.

M. Thoumyre, mandaté par les ré-
publicains de gauche, rappelle que la
France a été appelée en Indochine par
les empereurs d'Annam dont elle a
consolidé le pouvoir. Nous avons cons-
truit en Indochine 25,000 km de route
et 20,000 km de canaux. Nous avons
lutté victorieusement contre les épi-
démies. Puisque le mouvement révolu-
tionnaire est bolchéviste, dit-il, c'est à
cette source même que nous devons
combattre.

La suite de la discussion est ren-
yoyée à vendredi prochain.

Séance levée.

Un exposé ministériel
sur la trésorerie française

!. Cinq milliards
y _ pour l'outillage national

PARIS, 21 (Havas). — Devant la
commission des finances de la Cham-
bré, M. Paul Reynaud a fait un ex-
posé complet de la situation de la
trésorerie qui met fin à toute discus-
sion sur les chiffres. Le ministre a
procédé à l'examen des charges de la
trésorerie et a confirmé ses déclara-
tions précédentes sur la possibilité de
pfélever cinq milliards pour l'outil-
lage national, conformément à la dé-
cision prise en novembre dernier. On
sait que ces cinq milliards consti-
tuent la part hors budget dans le pro-
gramme de 17 milliards et demi de
travaux pour l'outillage national qui
fait le projet de loi actuellement sou-
mis à la commission des finances de
là Chambre.
¦¦¦ PARIS, 21 (Havas). — M.v Paul Rey-
naud en sortant de la réunion de la
commission des finances où il a fait
un exposé de la situation de la tréso-
rerie a déclaré : « Nous sommes d'ac-
cord sur les chiffres concernant lés
disponibilités financières et à ce su-
jet j'affirme contrairement à certai-
nes informations qu'aucun chiffre in-
exact n'a été fourni jusqu'à ce jour
par mes services tant à la commis-
sion des finances qu'à la presse.

j¦:. M. Tardieu posera la question
p ,_ :¦_¦¦"¦ de confiance
y PARIS, 21 (Havas). — Au cours de
l'audition du gouvernement par là
commission des finances, M. Tardieu

•a appuyé l'argumentation apportée par
f M , Paul Reynaud. Le président du
; Conseil a démenti formellement tous
lès bruits qui avaient couru au sujet
dé l'état de la trésorerie. Il en a con-
clu que conformément à son projet , le

'gouvernement pouvait disposer de 5
milliards en faveur de l'outillage na-
tional, sans compromettre les réser-
yès qu'il entendait conserver pour faire
face aux dépenses imprévues et aux
besoins de la défense nationale. M.

/Tardieu a annoncé qu'il poserait jeu-
di prochain la question de confiance

' contré la prise en considération dépo-
sée par les socialistes.

La démission
de M. Moldenhauer

Elle est acceptée
par le maréchal Hindenbourg

BERLIN, 20. — Le président Hinden-
bourg a accepté la démission de M. Mol-
denhauer, ministre des finances, et il
a' chargé le chancelier Brûning d'ex-
pédier provisoirement les affaires cou-
rantes du ministère des finances. Dans
une lettre personnelle à M. Molden-
hauer, le président Hindenbourg l'a re-
mercié pour les services qu'il a rendur
au pays.

Des précisions significatives
Les incidents polono-allemands

VARSOVIE, 20. — M. Wysocki,
vice-ministré des affaires étrangères
a remis vendredi à M. Rauscher, mi-
nistre allemand à Varsovie, une note
précisant l'attitude du gouvernement
polonais dans la question des récents
incidents de frontière, et tout particu-
lièrement, de l'incident du 13 juin
dans lés environs de Wielkie Wioslo,
district de Gniewo (Gnesen). En ce
qui concerne ce dernier incident, là
note constate que, contrairement à
l'exposé allemand , l'instruction menée
par les autorités polonaises a démon-
tré que le garde-frontière polonais
Bieniek qui, le même jour que l'inci-
dent, arrêta une femme et un homme
qui voulaient passer la frontière sans
permis, a été pris pour cible par les
habitants du village allemand de Ka-
nitzen. L'enquête judiciaire a démon-
tré que quatre coups de feu ont été
tirés sur le garde frontière depuis le
territoire allemand. Deux balles, ti-
rées d'une distance moindre, l'ont été
probablement par l'homme sus-men-
tionné lequel réussit à s'éloigner du
garde-frontière, qui se cacha dans les
broussailles.. Le garde eut sa casquet-
te percée 'd'une balle.

La npte polonaise, après avoir énu-
méré six incidents de frontière au
cours des derniers mois propose la
convocation immédiate d'une commis-
sion mixte polono-allemande, pour éta-
blir lés faits en connexion de l'inci-
dent de Wiejkie Wioslo et la punition
des coupables.

Le Reichstag se félicite
de l'évacuation de la Rhénanie

BERLIN, 20 (Wolff). — Le Reichstag
commence la discussion du budget du
ministère des territoires occupés.

La plupart des orateurs disent leur
satisfaction au sujet de l'évacuation
de la Rhénanie et expriment l'espoir
que la question du territoire de la Sarre
trouvera une solution prochaine. Cer-
tains orateurs demandent la revision du
traité de Versailles.

M. Treviranus, ministre, félicite la
Rhénanie , et annonce que le ministère
des territoires occupés sera aboli à
partir du 1er octobre. Il donne des in-
dications sur l'aide qui a été apportée
aux territoires de l'ouest. Une somme
de 20 millions est encore prévue.

La Perse sur ses gardes
TEHERAN, 20 (Reuter) . — On

annonce de Tabriz que plus de 10,000
Turcs attaquent les Khurdes retranchés
sur le mont Ararat. Les troupes persa-
nes surveillent la frontière.

TEHERAN, 20 (Reuter) . — Récem-
ment un détachement de soldats rus-
ses qui poursuivaient probablement des
réfugiés russes, a pénétré en territoire
persan, puis s'est retiré.

L'Egypte a un nouveau
ministère

LE CAIRE, 20 (Havas). — Ismaïl
Sidky pacha a accepté de former le ca-
binet.

Il soumettra au roi dans la matinée
la liste des nouveaux ministres. Cette
liste comprendra notamment la nomi-
nation de M. Ali Maher comme minis-
tre des finances, Tewfik Rifaat, comme
ministre des affaires étrangères, Mah-
moud Azmi comme ministre de la
guerre.

i Les libéraux constitutionnels ne par-
ticipent pas au cabinet, mais appuie-
ront la éombinaison. A la réunion du
groupe parlementaire, Nahas pacha a
souligné l'importance de la crise actu-
elle et 1

' a rappelé les diverses raisons
qui ont empêché le cabinet de pour-
suivre sa tâche. Les wafdistes ont pris
la résolution de combattre tout cabinet
qui n'obtiendra pas immédiatement la
confiance de la Chambre.

LE CAIRE. 20 (Havas). — Ismaïl
Sidky pacha a constitué son cabinet de
la façon suivante :

Premier ministre, finances et inté-
rieur, Ismaïl Sidky pacha.

Affaires étrangères, Hafez Afifi pa-
cha.

Travaux publics et agriculture, Hafez
Hassan pacha.

Guerre, Tewfix Rifaat pacha.
Justice, Abdel Fattah Yehia pacha.
Communications, Taif Doss pacha.
Instruction publique, Ali Maher pa-

cha.
Le nouveau cabinet est neutre au

point de vue politique. Hafez Afifi pa-
cha est libéral constitutionnel, mais il
a accepté ses fonctions à titre person-
nel et non ' pour des considérations de
parti. Le nouveau ministère sera pré-
senté ce soir au roi.

Mais le calme n'est pas revenu¦v pour autant .
LONDRES, 20 (Havas). — On mande

du ; i.Çaire au « Daily Express » : Ismail
Sidky Pacha a accepté de constituer le
ministère qui comprend des libéraux et
des partisans du roi Fouad. Les waf-
distes soupçonnent l'intervention bri-
tannique dans la crise actuelle-et sont
très agités.

D'après le correspondant du « Daily
Herald » au Caire, la majorité wafdiste
forcera immédiatement le nouveau ca-
binet à démissionner et il a déjà été
question de la dissolution des Cham-
bres.

Le bruit, répandu dans la presse bri-
tannique annonçant que le gouverne-
ment égyptien n'a plus qu'un million
de livres en réserve exaspère la popu-
lation.

On mande d'Alexandrie au « Daily
Telegraph » : La police a dispersé jeudi
après-midi quelques petits groupes de
manifestants. Elle se propose d'empê-
cher le défilé que les wafdistes orga-
niseront vendredi. De toute façon des
troubles sont à craindre. Seize officiers
et 500 hommes ont été envoyés déjà à
Tantah , près d'Alexandrie, qui est un
foyer d'agitation.

Le « Times », dans un éditorial, con-
clut que c'est la crise économique qui
est surtout cause de la défaite des waf-
distes et que cette pénurie financière
pourra empêcher les minoritaires gou-
vernementaux d'accepter le pou ôiiv

Le Frioul envahi par des sauterelles
UDINE, 20. — Une invasion excep-

tionnelle de sauterelles est signalée dans
la campagn e du Frioul. Le ministère de
l'agriculture a pris des mesures énergi-
ques pour combattre le fléau.

,:, '"«,•
¦ -i

Timbres-poste espagnols
Nous avons sous les yeux deux des

timbres-poste qui viennent d'être épais, ,
par l'Espagne pour commémorer sbn^
grand peintre et graveur François de
Goya. Ils sont d'une exécution très dé-.,
licate et représentent des œuvres de '
l'artiste. Ces timbres comportent deux
séries : l'une, avec le portrait de Goya,
pour la poste terrestre ; l'autre, avec des
reproductions de ses tableaux pour la
poste aérienne.

L'emprunt Young fléchit
aux Etats-Unis

PARIS, 20 (Havas). — Le correspon-
dant particulier de l'agence économi-
que et financière télégraphie de New-
York que, selon des informations éma-
nant de source autorisée, le placement
des obligations de l'emprunt Young
s'effectue depuis quelques jours d'une
manière beaucoup moins satisfaisante.
Les dernières baisses à Wallstreet et le
rapport "de Parker Gilbert ont déter-
miné sur le marché de grosses ventes
d'obligations que le syndicat a dû ra-
cheter , à 90 %. Il en résulte que la dis-
tribution devra être recommencée. Tou-
tes les ventes sur le marché se sont
effectuées à 90, taux uniforme fixé par
le syndicat.

On croit que les pertes seront im-
portantes, lorsque le syndicat sera dis-
sous. Toutefois, l'abaissement du taux
d'escompte pourra alléger la situation.

Les chemins de fer allemands
souffrent de l'impôt

sur les transports
BERLIN, 20 (Wolff). — Au nom du

conseil d'administration des chemins
de fer allemands, le président, M. vons.
Siemens, a adressé au chancelier unej f|
lettre dans laquelle il déclare qu'en»':
considération de la situation actuelle
et même si elle s'améliorait dans les
prochains mois, les recettes seront de
plus de cent millions inférieures aux
dépenses. Celles-ci ont depuis'Ja fon-
dation de la société augmenté de 700
millions, c'est-à-dire de 20 %, bien que
l'effectif du personnel pendant la même
période ait diminué d'environ 62 mille
têtes. Les dépenses pour le personnel
ont particulièrement augmenté. Les che-
mins de fer n'ont cependant aucune in-
fluence dans ce domaine qui dépend
du gouvernement. L'impôt sur les trans-
ports est préjudiciabl e au trafic et les
recettes continuent à diminuer. En con-
séquence, le conseil d'administration
propose d'abaisser le taux de cet im-
pôt et de libérer surtout la navigation,
le trafic par camions et les chemins de
fer privés.

Les problèmes coloniaux de la
Grande-Bretagne en Afrique

Deux livres blancs
LONDRES, 20. — Deux livres blancs

importants sur l'Afrique orientale ont
été publiés.

L'un d'eux contient un rapport sur
les conclusions du gouvernement au
sujet d'une union plus étroite en Afri-
que orientale. Lord Passfield déclare
que les propositions formulées méritent
d'être examinées avec soin par le co-
mité mixte formé par les deux cham-
bres. Ainsi, les membres du Parlement
qui s'intéressent particulièrement à cet-
te question auront la possibilité de fai-
re connaître leur avis.

Après avoir pris connaissance des
rapports Hilton Young et Wilson, le
gouvernement arrive à la conclusion
qu'un commissaire doit être envoyé
pour exercer une surveillance sur 1©
Kenya, le Tanganika et l'Ouganda. Ce
haut commissaire aura deux tâches : il
sera conseiller principal du secrétaire
d'Etat pour la police des indigènes et
la police générale, et, d'autre part , il
exercera une surveillance sur l'admi-
nistration et la législation relatives aux
chemins de fer, ports, douanes. En ce
qui concerne le Kenya, le gouverne-
ment propose de maintenir sans mo-
dification la composition . actuelle de
l'assemblée législative. • •

La politique générale du gouverne-
ment anglais à l'égard des indigènes de
l'Afrique orientale et les directions que
doit suivre le gouvernement de l'Est
africain en application de cette poli-
tique sont exposées dans le deuxième
mémoire. Le gouvernement déclare
qu'il n'a nullement l'intention de re-
noncer au mandat sur le territoire du
Tanganika ou d'y proposer une modi-
fication quelconque.

Un nouveau ministre
en Autriche

VIENNE, 20. — Le président de la
Confédération a nommé ministre du
commerce et des communications, M.
Frédéric Schuster, actuellement vice-
président de la Chambre du commerce
et de l'industrie de Graz.
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Ce qu'il faut lire :
ROSS CW.-D.). Arlstote 7.50
C. Léonard WOOLLEY. Les Sumériens 6.—
DESCAMPS (P.). Etat social des peu-

ples sauvages 7.50
David MACDONALD. Mœurs et coutu-

mes des Thibétains 6.25
Arthur-W. JOSE. Histoire de l'Australie 7.50
Hermann HESSE. Demlan (coll. «Le

Cabinet Cosmopolite » ) 6.25
CONRAD (j .). Lettres françaises 3.75
MORAND (P.). Champions du monde,

roman 3.75
BARBEY (B.). Toute à tous 3.75
HUGUENIN (O.). Maître Raymond de

Loeuvre ... 4.50

Envol ft l'examen nruc personnes e \ dompte
aveo ___, maison.

La !ïp@ brame-Brigue est obstruée
Nouveaux méfaits du Saint-Barthélémy

SAINT-MAURICE, 20. — Vendredi,
vers 18 heures, sans qu'il y ait eu au-
cun orage, le torrent du St-Barthélémy
a causé de nouveaux désastres sérieux.
Les eaux, une boue épaisse et du gra-
vier ont envahi le Bois-Noir sur une lar-
geur importante entre la route cantonale
et la voie ferrée de la ligne Lausanne-
Brigue, qui *sont coupées. Les trains du
Simplon sont détournés jusqu'à nouvel
avis de Brigue par le Lœtschberg sur
Lausanne. Un épais limon couvre les
voies et la route. Toute circulation est
impossible même à pied.

Les pompiers de St-Maurice ont été
alarmés. Aucun travail efficace ne peut
être fait, les eaux continuant à couler.

LAVEY-LES-BAINS, 20. — Une coulée
de boue noire est descendue vendredi
vers 18 heures dans le lit du St-Barthé-
lémy. Elle est aussi forte que celle de
1927, mais a entraîné une quantité moin-
dre de gros blocs. On suppose qu'elle
est due à la rupture d'une poche ou d'un

^barrage d'éboulis derrière lesquels s'est
aiâaassée l'eau provenant de. la fonte des

.neiges. Le canal d'amenée des eaux du
"Rhône à l'usine du'i Bois-Noir, qui four-<

nit l'électricité à la ville de Lausanne,
ayant été comblé, l'usine a cessé un ins-
tant de fonctionner.

On espère rétablir le trafic
ferroviaire jusqu'à ce soir

MARTIGNY, 21. — Le torrent du St-
Barthélemy a débordé sitôt après le
passage du train de marchandises No

4373, à 17 h. 45, obstruant sur une lon-
gueur de 300 mètres la route et la voie
ferrée. L'ancien lit du St-Barthélemy
a été barré par de gros cailloux et c'est
à 1 km. à gauche de celui-ci que le
torrent , recouvrant des forêts et des
prairies, atteint le Rhône.

La route cantonale et la voie fer-
rée Saint-Maurice-Martigny sont recou-
vertes de trois mètres de boue et de
pierres. M. de Cocatrix, chef du dé-
partement des travaux publics du can-
ton du Valais, et ses ingénieurs, sont
sur place et ont pris toutes les mesu-
res pour rétablir la circulation entre
les cantons de Vaud et du Valais. Le
trafic ferroviaire sera aussi rétabli sa-
medi soir probablement. Aujourd'hui,
une équipe de 80 à 100 ouvriers tra-
vaille activement à faire rentrer les
eaux du St-Barthélemy dans l'ancien
lit.

Abattu par l'eau,
un pylône écrase une fernie
SAINT-MAURICE, 21. — Vendredi , à

21 h. 30, la coulée de boue continuait.
Cependant, elle' semble diminuer d'in-
tensité. Il se confirme qu'elle est due
à la rupture du barrage sous la pres-
sion de l'eau accumulée derrière. Trois
pylônes métalliques servant au trans-
port de l'énergie électrique de la Lon-
za ont été renversés. L'un d'eux est
tombé sur le toit d'une ferme et l'a
écrasé.

ÉTRANGER
La crise financière à New-York

Une faillite et un suicide
LONDRES, 20 (Havas). — On man-

de de New-York au « News Chronicle»:
Comme conséquence de la crise bour-
sière, un établissement de crédit vient
d'être suspendu pour insolvabilité. On
annonce, d'autre part, qu'un banquier
allemand s'est suicidé.

La contrebande des stupéfiants
Ce qu'on a trouvé chez un notaire
BORDEAUX, 20 (Havas/ . — La

« France de Bordeaux > publie la dé-
pêche suivante de son correspondant de
Périgueux :

Parallèlement à l'enquête ouverte à
Bordeaux au sujet d'une affaire de stu-
péfiants, une instruction a été ouverte
par le parquet de Périgueux où se-
rait en réalité l'origine de l'affaire. H y
a quatre mois, M. Barret , ancien notai-
re en cette ville, se suicidait alors qu'il
allait être arrête. Il avait été abandon-
né par sa femme. Les scellés furent ap-
posés sur son habitation et lorsqu'ils
furent levés pour l'inventaire on dé-
couvrit 35,000 ampoules ayant contenu
ou contenant encore de l'héroïne ou de
la morphine. La police découvrit des
papiers compromettants indiquant que
ces stupéfiants étaient procures , par di-
verses personnes de Bordeaux.

Une information est en ce moment
ouverte contre Mme Barret , actuelle-
ment à Paris, pour usage et détention
de stupéfiants au cours des années
qu'elle passa à Périgueux. La police
mobile a pour mission depuis plu-
sieurs semaines de procéder à une en-
quête à Bordeaux, Bayonne et Biarritz,
où des stupéfiants ont été délivrés par
l'intermédiaire de pharmaciens et de
médecins.

Deux officiers autrichiens se
tuent à la montagne

INNSBRUCK, 20 (B. C. V.) . — Un
détachement dès cours de guides mili-
taires de montagne fit jeudi l'ascension
du Zuckerhutl, haut de 3500 mètres. Peu
avant le sommet, un lieutenant glissa
et fit une chute, entraînant dans l'abî-
me un premier-lieutenant avec lequel il
était encordé. Les deux officiers ont
été tués.

Pour un comité international
de défense contre l'incendie
LIÈGE, 20. — Mardi dernier s'est ou-

vert à Liège, sous la présidence du colo-
nel Pouderoux, commandant le régi-
ment des sapeurs-pompiers de Paris,
un congrès international ayant pour
but de constituer un comité technique
international de la prévention et de
l'extinction du feu.

Les pays suivants sont représentés :
Allemagne, Belgique, Espagne, Estho-
nie, y Grande-Bretagne, France, Italie,
Lettonie, Pays-Bas, Pologne, Suisse et
Yougoslavie..

^
Vendredi, le congrès s'est rendu à

Anvers pour la visite des services d'in-
cendie et des mesures de protection ct
de défense contre le feu à l'exposition
d'Anvers. ..

L affaire de la Banque
d'Angola
Le jugement

LISBONNE. 19 (Havas) . — A la der-
nière audience du procès de la Banque
d'Angola, le président a posé aux ju-
rés lès questions concernant les accu-
sés. Les jurés ont répondu affirmative-
ment à la plupart des questions essen-
tielles, excepté en ce qui concerne Ro-
quette.

Alvestreis, José Bandeira et Adolphe
Hennies sont condamnés chacun à 8
ans de pénitencier, suivis de 12 ans de
déportation. Ils pourront toutefois op-
ter pour 25 ans de déportation. Anto-
nio Bandeira , Ferreira junior et Adria-
no Silva sont condamnés à 6 ans de
pénitencier suivis de 10 ans de dépor-
tation. Ils pourront opter pour 20 ans
de déportation. Moura Coutinho est
condamné à 2 ans de pénitencier et 3
ans de déportation ; Mme Alvestreis, à
10 mois et 8 jours de prison correction-
nelle, compte tenu du temps de prison
qu'elle a déjà subi. Elle a été mise en
liberté immédiatement.

Roquette a été acquitté.

Le Rhin
HAMBORN, 20 (Wolff). — Trois

personnes se baignant dans le Rhin ont
été entraînées jeudi par le courant et se
sont noyées.

DUSSELDORF, 20 (Wolff). — Quatre
jeune s gens de 18 et 19 ans se sont
noyés jeudi dans le Rhin.

Deux personnes qui se trouvaient
dans une pirogue qui a coulé se sont
également noyées.

Et le Neckar s'en mêle
MANNHEIM, 20. — Mercredi et jeudi

il n'y a pas eu moins de sept noyades
dans le Rhin et le Neckar.

Gros incendie dans la région
lyonnaise

LYON, 20. — Un violent incendie a
détruit en peu de temps une grande
usine de graines alimentaires à Char-
pennes. Les dégâts sont évalués à
200,000 fr. suisses.

Une concurrence aux accidents
de la circulation

Nouvelles suisses
Tué en cueillant des fleurs a la

montagne
LUCERNE, 20. — M. Alfred Sidler,

cueillant des fleurs sur les flancs du
Pilate, a fait une chute et s'est tué.

Ferme incendiée
ALTERSWIL (Fribourg), 20. — Jeudi

après-midi, la maison d'habitation et la
grange de M. Joseph Waber ont été dé-
truits par un incendie. Malgré la
prompte intervention des pompiers, ce
n'est qu'avec peine que le bétail a pu
être sauvé. Deux truies ont péri. Tout
le mobilier et le matériel agricole ont
été la proie des flammes. Le bâtiment
était évalué à 10,000 fr. Le propriétaire,
qui l'avait acheté pendant la période
des hauts prix, a une forte perte à
supporter. On pense que l'incendie a
été allumé par la foudre.

Carnet du four
Dès 14 h. 30, au Crêt : Garden Party.
Rotonde : 20 h. 15, Le jeu du feuillu.
Place de la Poste: 15 et 20 h., Cirque Knie.

Dimanche
Place de la Poste: 15 et 20 h., Cirque Knie.

CINÉMAS (samedi et dimanehe)
Apollo : Le diable blano.
Palace : Le figurant.
Théâtre : La marque de la grenouille.
Caméo : Le fantôme de la Vallée d'Ale.

Finance - Commerce - Industrie
BOURSE DU 20 JUIN 1930

Aujourd'hui, l'on est un peu meiUeur. Le
petit Jeu de bascule continue, mais l'Incer-
titude subsiste et il est encore impossible de
dire si l'on verra des prix meilleurs à brève
échéance ou si la déroute des cours se pour-
suivra encore.

Cours de
BANQUES & TRUSTS clôtura

Banque Commerciale de Bâle ... 739
Comptoir d'Escompte de Genève 608
Union de Banques Suisses 672
Société de Banque Suisse ...... 840
Crédit Suisse 947
Banque Fédérale S. A 744
S. A. Leu & Co 732
Electrobank 1125
Motor-Colombus 1015
Indelect 860 d
Société Franco-Suisse Elect. ord. 532
i. G. fttr chemlsche Unternehm. 893
Ciment Portland Bâle 1100 d

INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen 2830
Bally S. A 1265
Brown, Boveri & Co S. A 605
Aciéries Fischer — .—
Usines de la Lonza 308
Nestlé & Anglo-Swlss Cd. Mllk Co 695
Sté Sulsse-Amérlcalne Broderie .. — .—
Entreprises Sulzer 1160
Linoléum Glubiasco 223
Sté pr Industrie Chimique, Bâle 3010
Sté Industrielle pr Schappe, Bàle 2460
Chimiques Sandoz Bàle 4260 d
Ed Dubied & Co S. A 415 d
S. A. J. Perrenoud & Co 650 d
S A. J. Klaus. Locle 150 d

fcCTIONS ÉTRANGÈRES
Bemberg 245
A. E. G 191
Llcht & Elraft 560
Gesfurel 182
Hispano Amerlcana de Electrlcld. 1975 fc
Italo-Argentlna de Electrlcidad .. 385
Sidro ord 249
Sevillana de Electrlcidad 420
Kreuger & Toll 702
Allumettes Suédoises B 376
Separator 172¦ Steaua Romana — .—
Royal Dutch 800
American Europ. Securftles ord. . 1B8
Cie Eirl Ch. de Fer Orientaux 228

L'on P. payé en outre : Crédit Foncier Suis-
se 326. Sté Suisse-Américaine d'Electricité A
213. Sté Financière îtalo-Sulsse 217. Conti-
nentale Linoléum Union C25. Wagons Schlle-
ren 610. Foreign Llght & Powei 480. Cn, ci
1er Belges priv. 83.25. Alta Italia a.50.

Les taux bancaires. — La Banque fédérale
de réserves de Chicago a abaissé son taux de
réescompte ' dé 4 % ' à ' 3 % %. Cette mesure
entrera en vigueur à partir d'aujourd'hui.

— La Reichsbank abaissera dès le 21 Juin
de K % s011 taux d'escompte et son taux
lombard. Le premier se trouvera dono fixé
à 4 % et le second à 5 %.

RERNE, 20. — On annonce au sujet
de la pétition adressée dernièrement au
Conseil d'Etat contre M. Gonzague de
Reynold , professeur à l'université, qu'u-
ne lettre a été envoyée à la direction
de l'instruction publique du canton de
Berne par les élèves du professeur de
Reynold, de diverses confessions et de
toutes les tendances politiques, et pro-
testant contre la tentative de porter at-
teinte à la liberté académique.

Après avoir pris connaissance exacte-
ment des faits, les étudiants constatent
que les reproches faits à l'enseignement
du professeur sont dénués de fonde-
ment , que dans ses cours il n'a jamais
fait de propagande ni en faveur du ca-
tholicisme, ni contre la démocratie ou
l'Etat. Les étudiants regretteraient le
départ de M. de Reynold et ils espèrent
que le gouvernement fera tout son pos-
sible pour le retenir à l'université de
Berne.

Chute mortelle dans nn escalier
BIRSFELDEN (Bâle-Campagne), 20.

— Un nommé Wissler, ouvrier, est tom-
bé dans la cage d'escalier d'une façon
si malheureuse qu'il a succombé quel-
ques minutes après. Il laisse une femme
et un enfant.

A propos d'une ridicule
pétition

Chambres f édérales
CONSEIL NATIONAL

Subvention
aux caisses de chômage

BERNE, 20. — M. Ug (Berne) rap-
porte sur l'augmentation de la subvenu
tion aux caisses privées de chômage des;
industries dans la gêne. Le Conseil fé-
déral propose d'augmenter de 30 à 40 %,
la part de la Confédération. Il s'agit
surtout des caisses pour les industries
de la broderie, l'horlogerie et le bâti»
ment. La commission propose que cette
augmentation soit applicable non pas;
dès le 31 décembre 1931, mais dès le
31 décembre 1930.

M. H. Calame (Neuchâtel) présente;
le rapport de minorité proposant d'au-
toriser le Conseil fédéral à élever dé
10 % le taux de la subvention fédérale
aux caisses de chômage.

Dans la discussion des articles, là
commission renonce à la clause faisant
partir les augmentations du 31 décent
bre 1930. M. Suter (Bâle-Campagne) re-.
prend alors la proposition primitive de
la commission. M. Joss (Berne) pro-
pose le renvoi du projet au Conseil fé-
déral. Cette proposition est combattue
par les rapporteurs Calame et Ug.

M. Perrier (Fribourg) combat la pro-
position de la majorité de la commis»
sion. Les caisses corporatives peuvent
être un élément de paix sociale. La pro-
position Joss est repoussée. Celle de lai
minorité de la commission est votée
par 77 voix contre 69. Puis l'arrêté est;
voté à la majorité des voix.

On passe à la prorogation des sur»
taxes douanières sur le malt et l'orge.
M. Jenny (Berne) rapporte. L'arrêté est
voté sans débat.

M. Seiler (Bâle-Campagne)' rapporte
sur un divergence relative à la loi suri
la lettre de gage. Le Conseil des Etats!
a supprimé un article limitant à 1 % le
bénéfice annuel à répartir entre les so-
ciétaires des centrales d'émission de
lettres de gage. MM. Schmid (Argovie}
et Wulliamoz (Vaud) proposent lé
maintien de l'article qui est biffé à une
grande majorité. La divergence est li-
quidée.

On passe à une divergence relative
à la loi sur la garantie des obligations
de l'assurance sur la vie. Le Conseil
décide l'adhésion aux Etats.

M. Jaggi (Soleure) rapporte sur l'em-
ploi de la dîme de Pajcool en 1928 qui
est approuvé.

CONSEIL DES ETATS
BERNE, 20. — M. Schôpfer (Soleure);

rapporte sur la convention internatio-
nale concernant les statistiques écono-
miques. La Suisse, qui est liée plus
qu'aucun autre pays au marché inter-
national, a un intérêt à ratifier la con-
vention internationale. L'arrêté portant
ratification de cette, convention est ap-
prouvé à l'unanimité. Puis M. Dietschi
(Soleure) fait adopter en votation fi-
nale, à l'unanimité également, la loi
sur l'expropriation.

Après un rapport de M. de Meuron
(Neuchâtel), la Chambre approuve un
arrêté étendant à deux nouveaux tron-
çons la concession des tramways de
Zurich, ainsi que l'octroi d'une conces-
sion pour un chemin de fer funicu-
laire sur la Hornfluh près Gstaad.

P O L I T I Q UE ET I N F O R M A TION GENERALE

Bourse de Neuchâtel du 20 juin
Les chiffres seuls indiquent les prix faits,

d = demande. o = offre.
ACTIONS OBLIGATIONS
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Crédit suisse . 943.— d » » \\>» ™* ^F5 5
Crédit foncier n. 570.— d C.Neu. 3'/. 888 90.- d
Soc. de Banq. s. 8.39.— d » » 

f " g?2 iSt"" SLa Neuchâtel. . 418.— d » » 5«/„ «19 101.— d
Câb.él.Cortaill.2300.- d C-d.-F.3V, MT 99-50 d
Ed.Dubied <S C«' 415.— d » **A>}899 93.75 d
Cim. St-SulpicellOO.— d , » 5«/. 917 101.— d
Tram. Neuc. or. 465.- d Lad" 3'/. 1898 94.- d

» priv. 480.- d » J./. 1899 94.- d
Neuch. Chaum. 5.50 » ,5°/°191,6 ï°k£ *
lm. Sandoz Tra. 225.-*d Créd . N 5» , 101.26 d
Sal. des conc . 250.- d E.DubledSy. * 100.25 d
Klaus . . . .  150.— d Tramw. 4 »/o 1899 98.— d
Etab. Perrenoud 650.- d Klaus 4 '/, 1921 96.50 d

, Such. 5% 1913 100.— d

Bourse de Genève du 20 juin
Les chiffres seuls Indiquent les prix faits,
m = prix moyen entre offre et demande.
» d = demande. o — offre.

ACTIONS OBLIGATIONS
Bq. Nat. Suisse 600.— d 4 ,/i,/< Féd. 1927 _•—
Comp. d'Esc . 608.— 3»/. Rente suisse ¦—
Prédit Suisse 948— 3'/. Différé . . °*-~;
Soc. de banq. s. 839.— 3 V» Ch.féd. A.K. l° a0
Union fin. gen. 698.— Chem. Fco-Su.s *"•— «
Gén.élecGen.B 534.50 3*1. Jougne-Ecle *02.50 m
Fco-Suisse élec. — .— 3'/»% Jura bim. °o.

. priv. 502.50 m 1*1° Gen- à ,'°<f _ ~
Motor Colomb. 1017.— *'h Ge"ev; 's_" 41g -_
Ital.-Argent él. -.- 3o/0 Fnb. 1903 . 415.—
Ind. genev. gaz 800.- T «/. Belge. ¦ - "*°-—
Qaz Marseille 306.- 5«/o V. Oen. 1919 514.—
Eaux lyon. cap 435.-m f » Lausanne . «0.—
Royal Dutch. -.- W» B°"™ Ray ^0.—
Mines Bor. ord. -.- P»1"*' 3"* _r ZL™
Totis charbonna 497.— >' °ft ??,"£?? 111 3 —T-,:»,.! nrj 7 o/o Ch.f. Alaroc-mJ.—

S: , . 694.50 0./„ Pa.-Orléans -.-
Caoutch. S. fin 3'2.25 m °°'*,-%nL

 ̂280-AUu-net.suért.B 376.- Cr. f. d Eg. 1903 280.-
Hispa. bons 0%. *oy.—
4'^T.-,i isc.hon.  465.— m

Espagne seule en hausse 61 (+20). Six en
baisse : 25.09, 5.16 '/ 8. '207.525, 123.16 yu
90.275, 188.65. Dix invariables. Grâce à New-
York , sur 47 actions : 27 remontent et 10
baissent, pourquoi (?). Obligations ferme».



Meubles
d'occasion

Au magasin
Faubourg du Lac 8

Mme Pauchard
Achat. Vente. Echange.

Téléphone 1806

BAUME ST-JACQUES

ÎC .  

TRADTMANN
pharmac , Bâle. Prix fr, 1.75

Contre les plaies : ulcéra-
tions, brûlures, varices et
Jambes ouvertes , hémorroï-
des affections de. la peau,
engelures, piqûres, dartres,

exzémas, coups de soleil,
parut toutes les pharmacies.
Dépôt général : Pharmacie

St-Jacques, Bâle.

A vendre une

machine à écrire
SMITH 1er

en très bon état, une presse à
copier, planches à dessin, etc. —
S'adresser à Mme Yonner, archi-
tecte, Beaux-Arts 14.

Vélo d'homme
presque neuf , à vendre. S'adres-
ser Pension von Kaenel, Mala-
dière 3.

I :. - '" g : ¦¦¦ il V:':' y'.;.y;y£' . ' ' '.¦• ~ ^ '  > M
i TOÏI F FVFTF mj- soie broché« p°vr 460 i
| I V/IJ-ii-i hJ Ms 1 S__à j0lj es petites robes de M *0 y-' -I

fillettes et jeunes filles, tous les coloris, larg. 80, le m. y ¦ " - ¦

CRÊPE Printania Sp
>ëi295 1

ris e]t dessins pour robes, grande largeur, le m. «W""1

TOILE DE SOIE Slt 350 i
sins tissés, garantie lavable pr robes, larg. 100, le m. %JP; ||

JAPON IMPRIMÉ supetl8 K I
pour robes élégantes, grande largeur, le mètre ^_w j »

CRÊPE DRAP tout soie noir, ma 2©5 i
rine et couleur, largeur 100 centimètres, le mètre mÊÊÏ W

Demandez nos échantillons

f g L'eau de pluie est douce, elle ne contient pas de chaux. L'eau de
W f g conduite, par contre, est dure, c'est-à-dire calcaire. Un gramme

Wm fi g ^e c^aux ^ans ''eau dure des conduites Neutralise l'effet de 15 gram-

W M i mes de savon. Considérez ce que cela représente pour une lessive!

il i M Préparez vous-même de Teau de pluie!

Avant d'y ajouter votre lessive, mettez cjû eiijues î « /^ ^̂poignées de soude à blanchir Henca jdarts Eeau y V' /w v)\^^Sw
;, ;. : [froide de la lessiveuse. Vous: obtiendrez J ainsi: I ~ - fi

,U7•¦¦,:!/¦;",,';;*£/j l. i f- - 1' une excellente lessive, mousseuse et détersive, /7\ f̂y^̂ kw

meilleur que HENCO, la soude à blanchir de 
^̂ ^^^ /̂^^

w SXGI Elr |,iï ;J JA wff ¦Kfiwr&ftï ffi9k VMM^^M_>IW|̂  ̂rfTTliiiliTfcii* Irrinri r̂ffia ¦nTT'TntM^iHmffl  ̂ HSà^û ' IBBT .ffl f̂fWn^BHffliiiW

Connaissez-vous déjà le nouveau produit de la fabrique Persil: PER, de Hênkel, pour relaver, rincer et dégraisser.? .

EXPOSÉES AUX
YEUX DE TOUS
les fenêtres de vos appartements
ne sont-elles pas le gage le plus
significatif de la propreté qui doit
y régner ?

f : le Brillant pour les fenêtres
contribuera pour une somme minime

. .. avec un minimum d'efforts à rendre¦ vos fenêtres propres et claires.
en vente chez :
Neuchâtel : Baillod S: A.. Fer

» Droguerie Viesel
» . Epicerie T&aut.

. Peseux : Beck, quincaillier
Boudry : Frochaux, pharmacie
Colombier : Chabloz, quincaillier
Auvernier ! E. Rognon, épicier

» Epicerie Laederach-Gerard

PAEa ACE - SONORE
^Sept jours seulement ¦*>. /""̂ HESI  ̂ . 111

du vendredi 20 au jeudi 26 juin é __ TM0§---lw/ ï i
GRAND GALA DE RIRE / Èê B B  I 

*

| BUSTER KEATON | 
 ̂
Jf 

H
. ,\ " ;¦ . f, *, . . '. ...... u ,. j /lina .~"'fil*-, ry .*.."¦"'?. .!¦¦ r HExrafl

. *******——****——-****''****—*!—^ - Bi'v'SJ

¦ ..-: \z -.. . ',.'.. '.;¦- »',"." pntïillâ} ïrrësistij &ïéWènt cocasse1 ' • '"'-• ¦y ¦;; -" ' • '' * î.-V- ĵ

I BQ WORÎÏ " ET. MUSICAL | |||
.*._> ¦• < _.' saTj î^ûf 'J j **« J»:Métra-Grtldwin-Mayeir - . ; _ ; , . - ¦ ;_ ; ¦¦¦ ¦ 

£* *
qui a fait courir le tout Paris élégant pendant dix semaines au Madeleine-Cinéma ttlill

ï i\. 'i'r '&'\
Au programme : r- «

Un dessin animé. Deux attractions sonores en français |

Location ouverte tous les jours à la caisse. Téléphone 11.52 j ' .

Attention ! Dès vendredi : R

La célèbre opérette viennoise : DEUX COEURS, UNE VALSE | I

B̂ : p I Dimanche matinée à 15 heures B

Faites maintenant votre provision de

En vente chez tous les marchands de combustibles

S I  BOUDRY - TéB. 36.003 ¦"« hfe -M J

1 Huiles et graisses industrielles 11 ;

i Spécialités de la maison ï - - I 
^M Huiles décolletages, huiles de lard, M y|

Û -Çpf o à» spermaceii, ricin, graissé M M
¦'.ift adhésion, £^ .̂oi ,̂\'*î îi k̂if } §̂iLM . I

||1| Huiles et graisses pour àulos de Lumimilff 3» S

. — i ! — -

I ^̂  ̂
pour dames I

B . .. , SM Souliers fantaisie bruns : £§
1 ;/.80 16.80 19.80 22.80 26.80 1
1: Souliers fantaisie beige 1/.80 75.S0 19.80 1
« Souliers fantaisie blanc-brun, blanc-noir : teï
1 9.S0 72.S0 15.80 18.75 19.80 %
m Souliers crêpe de Chine bruns et noirs : m
i' 19.80 (satin blanc 9.50) ||
S Souliers à brides vernis 14.80 16.80 19.80 MM _ 

^
 ̂

Souliers décolletés vernis, bruns, beiges : ||
1 75.80 19.80 22.80 p

1KURTH, Neuchâtol i

@| le cherchez pius
la question est résolue

.. w.ï' vvB c'est :¦' _ :;.' . v.̂ ia â =4v ;-

SKRABAL,. PESEïIX
qui vous fournira le mobilier qui corres-
pond à vos exigences et à votre bourse

^Faites un essai, vous ne le regretterez jamais

de Soeur "Camélia'' •

H U O des femmes qui sont toujours habillée» à
la dernière mode, et qui sont très arriérées au
point de vue de l 'h y g i è n e  i n t i m e , qui est
si, importante pour les femmes. Des événements
naturels exigent les soins corporels les plus
minutieux, et en font  un devoir. Les méthodes
surannées (bandes en tissu) sont antihygiéniques
et inesthétiques I La femme moderne réellement f,|
soignée, n'emploie que les nouvelles bandés ¦ -
hygiéniques 'CAMELIA ' . Avec ses nombreuses i*ï
couche* de ouate "CAMELIA" , douce et absàr * .. M

 ̂
bante, elle remplit tous.les désiratas. Lei "jour*, i n_

Mf f i Ê ,  ji irit/ques'oBpartj enijerir au pgasA Plus de dÇtr, jj s 
^; agréments.d 'aucune sorte-... Quel Jbieiyf ail p our i ;,.f

JL toutes les femmes < î . s,çj}tJif âiijpurs en *tipu.- ,y  iù
C vement, vt ne peuvent connaître d 'empêchement! *

Autre avantagea Les bords arrondis. &atrjt .  ̂ .^
,j, mêfne avec les vêtements les plus légers. „2 .  '. L

• La nouvelle ceinture "CAMiËLlA" permet? ,f
d'attacher les bandes "CAMELIA4* arec 'urte sa >«
stupéfiante facilité. Simplement un fermoir ii : i
abaisser et la bande tient en toute sécurité. La

i longueur de la bande réglée à volonté. La
plus parfaite et la plus commode à porter.

\ (Ceinture en soie frs. 2.50. Ceinture en coton 'à
tbs. 1.75.)

Ev"?JS\S^Sït0"" "Camélia" seule est authentique, f

la serviette idéale. Bottco'H) 1Destructions simple et discrète. %_ . sfë' ¦ .
. SU. votre fournisseur ne peut livrer, adressez vouz au . m

„CameHa"-Depot Wilh. TrSber, Bassersdorf pris ¦
f; Zurich, tel " No. 47. B

[ ' . . " ¦ ' ' i i i



Dernières Dépêches
Après le vote de Washington

L'optimisme de M. Mellon
-WASHINGTON, 21 (Havas). — M.

Mellon, dans une déclaration faite au
nom du département des finances, a
exprimé l'avis que les nouveaux tari fs
douaniers n'affecteront pas défavora-
blement les intérêts industriels et com-
merciaux des Etats-Unis et ne retar-
deront pas la reprise des affaires.

. En ce qui concerne le commerce ex-
térieur, M. Mellon a dit : «J'ai exami-
né, la situation avec le secrétaire du
commerce. La crainte exprimée par
certaines maisons, que cette loi brise
noire commerce avec l'étranger, n'est
Certainement pas fondée. Les Etats-
Unis continueront à acheter de gran-
des quantités de produits étrangers. En
ce qui concerne les exportations des
nations étrangères, qui font des affai-
res avec" nous, elles feraient bien de
se souvenir qu'un très important fac-
teur est le maintien du ' pouvoir d'a-
chat et d'un niveau d'existence élevé
iBJÈStOitey Peuple américain. Les indus-
{ïiës ^américaines connaissent mainte-
nant leur situation. Je suis certain
qu'elles s'adapteront sans difficultés
aùit nouvelles conditions. »

Xes protestations françaises :
font ' impression à Washington
t. -LONDRES, 21 (À. T. S.). — On mam
¦fle de Washington au « Morning Post » :
9 " «OH examine attentivement lès prb-
teétatïoûs que le nouveau tarif douanier
èoUIève'''à l'étranger, notamment celles
qtfa formulées la commission* âouahië-
Èé'dej ïà Chambre française. On s'attend
ii5cé^uè";Pïdministration fasse; à la fin
ôè̂ &' semairiei une déclaration à ce Su-
jet.- -Dans les milieux officiels, on a
l'impression que les droits frappant
certains produits français, tels que les
dentelles et les faïences, sont véfitable-
i3ént trop élevés. . *—•— -

|;._ . Une explosion minière
' -LIEBENWERDA (Rhénanie), 21
(W'olff) . — Une explosion de poussier
de , charbon s'est produite à la bri-
queterie des charbonnages de Beutzer-
sitz. Cinq ouvriers ont été grièvement
blessés. Les installations ont été grave-
ment endommagées.

Le banditisme en Argentine
Une attaque à main armée contre les
bureaux d'une entreprise de transports

: -BUENOS-AYRES, 21 (Havas) . —
Une bande de malfaiteurs armés ont
attaqué le bureau d'une administration
d'omnibus, obligeant le caissier à leur
remettre 25,000 piastres. Ils ont pris
la fuite après un combat à coups de
revolver. II y a eu deux blessés.

: Après 1 incendie
; ' des docks de Salonique
"L ~ '  Une dizaine d'arrestations
~ -SALONIQUE, 21 (Havas). — La po-
lice .a arrêté une dizaine de communis-
tes inculpés d'avoir incendié vendredi
les dépôts de tabacs d'une société amé-
WST V»' '.nS" ' .* *• _ »< . - . - - .  *C I v*.tj- * 

¦ ¦ • .*\-j *«*_r» W . ~ -vncaijBBr- ¦ « ï-.̂ .'asppf-*

¦"̂ Bâm le cabinet autrichien
« * ! 'Une nomination compensatrice
.f:;;yriŝ NÈ;;20 -($, v.y . -r M. tester
à été ..nommé ministre du commerce et
des communications. Il avait pris une
part active à l'action de la garde civi-
que, dâris laquelle il occupait les fonc-
tions de trésorier général.

On déclare que la garde civique, par
la nomination de M. Schuster , a atteint
un :des . buts qu'elle a toujours poursui-
vis,- c'est-à-dire avoir un homme de con-
fiance dans le gouvernement.
_ On considère la nomination de M.
Schuster comme une offre de paix de
la part du chancelier Schober à la gar-
de civique en compensation de l'expul-
sion du major Pabst.

Ces messieurs soviétiques
sont bien ennuyés

Et c'est Lénine qui les ennu.o
/'-RIGA, 21 (Ofinor). — On signale de
Moscou une affaire sensationnelle pro-
voquée-par-la publication intégrale, par
« GosizdaU (Edition d'Etat) , de la
collection . complète des lettres de Lé-
nine. Après la mise en vente de la pu-
blication, on s'aperçut que l'apôtre so-
viétique usa fréquemment dans ses let-
tres d'expressions purement bourgeoi-
ses actuellement interdites sévèrement
âgx .sujets de l'U.. R. S. S., comme par
j exemple : « Grâce à Dieu », « au nom
du ciel », .etc.... sans compter qu'il ne
^riqûà"jamais' 

de féliciter ses parents
lî BSfl%T_nfsï-*ïâ ^fètés':deXr^ôfej: et de
Pàquesî *' ; - ' r,- ¦ -¦ -y '
0 ̂ Cettè'-décûàvérte- faite un petîv tair'd: à
Ïffil^rlè:,'g6uvéfriémeht soviétique dans
ffffè*situation très équivoque attendu
què.v'a'apWs- sa politiques 'Lénine doit
être «considéré comme infaillible et ses
paroles doivent remplacer les textes de
&^eligipn supprimée.-On transmet que
da1h's'!l'impossibilité de ciohfisquer-la
publication sans offenser , la mémoire
du fondateur dji régime, on a résolu de
publier̂ en tpute hâte des commentaires
exçUquant,J (l'accord,... avec la doctrine
f^munisje.vj êç, qu'a voulu dire. Lénine
quand^il a .écrit « Gfcâce à Dieu ».

Les incidents de Bari
tt? " ' •• ¦'.Lés "regrets de l'Italie

-PARIS, 21 (Hàvas). — Le gouverne-
ment italien a fait connaître les résul-
tats de l'enquête sur les incidents de
Bari, à laquelle il a procédé à la suite
de 'la démarche de l'ambassadeur de
France. Il ne s'agirait que d'une ma-
nifestation d'étudiants, au cours de
laquelle aucun drapeau français n 'a été
brûlé. Le rapport confirme que les au-
torités italiennes ont fait tout leur de-
voir. Le ministre des affaires étran-
gères d'Italie a exprimé à l'ambassade
de France ses vifs regrets au suiet de
ces' incidents.

; Alphonse XIII en route
pour l'Angleterre

-MADRID, 21. — Le roi , accompa-
gné du duc Miranda est parti pour Pa-
ris où il est arrivé à 19 h. 30. Il sé-
journera dans la capitale française jus-
qu'à lundi prochain, puis il se rendra
à̂  Londres où il séjournera un mois en-
viron.

Les affaires d'Egypte
!Les intentions

du premier ministre
-LE CAIRE, 21 (Havas). — Dans une

déclaration exposant la politique du
nouveau gouvernement, le cabinet Sid-
ky Pacha annonce qu'il a l'intention
de rétablj r la sécurité publi que, d'amé-
liorer la situation financière, d'exécu-
ter autant qu'il : lui sera possible les
projets de développement du pays et
de faire tous ses efforts pour mainte-
nir le gouvernement stable.

lin nouveau ministère
-LE CAIRE, 21 (Havas) . — Un nou-

veau ministère a été créé au sein du ca-
binet. C'est celui des fondations pieu-
ses dont le titulaire sera Aelmy Issa
Pacha.

IJ'Angleterre se repose
sur Sidky Pacha

-LONDRES, 21. — Au sujet de la
nomination du npuveau premier minis-
tre d'Egypte, I'« Evening News » dit
que Sidky Pacha est réputé comme
étant un homme ; de confiance sur qui
on peut compter, pour réprimer toute
tentative nationaliste dans le pays.

Au passage à niveau
Trois tués et deux blessés

-STOCKHOLM, ,21 (Havas). — A un
passage à niveau, près d'Osby, dans
la Suéde.méridionale, un rapide a tam-
ponné une voiture qui tentait de tra-
verser la voie avant l'arrivée du con-
voi.. Deux femmes et une. fillette ont été
tuées. Deux autres personnes ont été
blessées. ' '

Le procès de la Banque
d'Angola

Rectification du jugem ent
-LISBONNE, 21 (Havas). — A la der-

nière audience du procès de la Banque
d'Angola, par suite de la fatigue du pré-
sident du tribunal, une erreur s'est pro-
duite à la lecture de la sentence au su-
jet d'Antoine Bandeira qui a été con-
damné à 4 ans de pénitencier ou, à
choix, à 5 Yt ans de déportation de pre-
mière classe et à une amende de 5 cen-
tos (et non à 6 ans de pénitencier, sui-
vis de i2 ans de déportation, ou à choix,
à 20 ans dé déportation).

Les intentions du cabinet
Briining

Rien ne sera changé aux projets
de couverture

-BERLIN; 21 (Wolff). — M. Brûning,
chancelier du Reich, a, au cours de la
séance de vendredi soir du groupe du
centre, expost la situation politique. Il a
énergiquement insisté sur le fait que le
gouvernement est décidé à s'en tenir à
ses projets de couverture et qu'il ne re-
culera devant rien pour en assurer l'ap-
plication.

LA CHAUX-DE-FONDS
Deux accidents de la circulation

Jeudi, à 17 heures 30, un grave ac-
cident est arrivé près du Restaurant
des Combettes. M. Jeanmaire, employé
de la maison de transports Véron et
Grauer, conduisait un char de foin. Tout
à coup, les chevaux s'emballèrent et M.
Jeanmaire, en voulant retenir les ani-
maux, glissa et tomba sous le véhicule
dont une roue lui passa sur une jambe.
Un médecin mandé constata une frac-
ture de la jambe et ordonna le trans-
port du blessé à l'hôpital .

Un peu plus tard, à 20 heures envi-
ron , un automobiliste qui venait de sor-
tir sa machine du garage et qui montait
la rue du Gazomètre a atteint un mo-
tocycliste à la rue du Collège. Par une
chance extraordinaire, le motocycliste,
qui a été projeté à une distance de plu-
sieurs mètres du lieu de la collision,
n'a pas eu de mal. Les machines ont
subi des dégâts : l'auto a un phare en-
foncé et la moto, le réservoir ainsi que
différentes pièces abîmées. .

Mort de la doyenne
A l'âge de 98 ans, vient de décéder

la doyenne de la ville, Mme Fanny-
Adèle Humbert-Droz, née le 10 février
1833. Jusqu'au dernier moment, cette
presque centenaire garda sa complète
lucidité. Toujours très vive et alerte
malgré le poids des. annéesj elle s'inté-
ressait vivement à tous les événements
qui se déroulèrent autour d'elle. Ceux
qui l'approchèrent conserveront : d'elle
le souvenir d?une nimable grand'maman
et arrière-gra.nd'maman toujours ., très
accueillante - et d'un • caractère, -fort
amène. .. . ' '- .

Un:' .encaisseur infidèle >
Un jeune homme de 19 ans qui ttait

employé dans une ; majson de confee*
tion de Ja place en qualité de commis-
sionnaire, a encaissé ,pour, . son compte
personnel le montant de quelques fact
tufes appartenant à ce, magâàïri.'ïl . s?a-
girait d'une Somme, de 2Q0 francs envi-
ron. Depuis quelques jours, le jeune
délinquant est sous les verrous.

BIENNE
Noyée aux bains

Une écolière de Nidau , nommée Cla-
ra Hasler, âgée, de 13 ans, qui s'était
rendue aux bains, jeudi après-midi, en
compagnie de sa classe, s'est noyée.
Malgré tous ses efforts, l'instituteur n'a
pas réussi à ramener la fillette à la vie.
On croit que la mort est due à une
crise cardiaque.

ROSSONNENS (fribourg) , 20. —
Une automobile à atteint' une motocy-
clette qui tenait régulièrement sa droi-
te, se dirigeant vers Châtel-Saint-Denis.
La motocyclette était montée par les
frères Savoy, accompagnés de l'enfant
de l'un d'eux. Les trois personnes fu-
rent projetées violemment sur le pré
où elles restèrent inanimées. Des auto-
mobilistes de passage donnèrent les pre-
miers soins aux blessés, cependant
qu'on allait quérir le médecin. M. Louis
Savoy, sellier à Provens (Fribourg) , est
blessé à une jambe et on redoute des
lésions internes. Son frère, Léon Sa-
voy, de Remaufens, a une jambe frac-
turée. Quant à son fils, il a été complè-
tement scalpé. Les trois blessés ont été
conduits à l'hôpital , où leur état est
jugé sérieux.

CHAM, '20. — A OberwiJ , près de
Cham (Zoug), une automobile lucer-
noise, venant d'une route latérale, est
entrée en collision avec une automobi-
le zuricoise marchant à vive allure sur
la route principale. L'automobile zuri-
coise monta, sur la bordure de la rou-
te haute de 40 centimètres et fut ren-
versée. Un des occupants de cette ma-
chine, Mme Rosa Sieber, 27 ans, de Zu-
rich, fut si grièvement blessée qu'elle
succomba à l'hôpital. Un autre occu-
pant eut un bras cassé et le chauffeur
de graves contusions.

LES NOYADE£
BECKENRIED, 20. — Un garçon pâ-

tissier, Willy Millier, 20 ans, de Zofin-
gue, qui travaillait depuis huit jours
dans ùh hôtel de Beckenried, s'est noyé
en se baignant dans le lac.
!.jSTEI%sur-le-Rhin, 20. — En . se bai-
gnant dans le Rhin, un garçon boucher
nommé Graber, 24 ans, originaire du
Canton'de '' Berne, s'est npyé.' ;

Les accidents de la circulation

CMONIQUE
RÉ GIONALE

':
\; j  FLEURIER "'•;•.• *

-v-- tu  grave accident
Un accident s'est produit jeudi à 14

heures 15, dans l'immeuble est des deux
maisons locatives actuellement en cons-
truction près du pont des Chèvres.

M. Charles Lohner, âgé de 30 ans,
père de six enfants, ouvrier charpen-
tier, était occupé à monter du bois de
charpente au moyen d'un monte-char-
ge. Il se trouvait sur le pont et tenait
la corde du monte-charge lorsque cel-
le-ci lâcha brusquement, M. Lohner
perdit l'équilibre et vint s'abattre sur
le sol d'une hauteur de 8 m. 50. Ses
camarades de travail s'occupèrent im-
médiatement de lui ; puis un médecin
donna les premiers soins au blessé qui
fut , peu après, .conduit à l'hôpital de
Fleurier où l'on constata , outre des
contusions, une hémorragie abdomina-
le qui, cependant et heureusement, ne
mettent pas. sa vie en danger.

BUTTES
Administrateur communal

Le Conseil communal de Buttes a
désigné comme administrateur commu-
nal, M. Paul Emery de Fenin, qui en-
trera en fonction au début de juillet.

NEUCHATEL
>.

Ees résultats de la votation
Nous afficherons demain dans notre

vitrine, probablement vers 18 heures, les
résultats de la votation populaire sur la
loi fiscale.

Nos pompiers en voyage
Une subdivision des sapeurs-pom-

piers ayant été appelée à faire une dé-
monstration au concours départemen-
tal de Chalon-sur-Saône, qui aura lieu
samedi et dimanche, celle-ci jest partie ,
hier soir à 18 heures ~ Nos
pompiers étaient accompagnes par une
fraction de la Musique militaire. Sou-
haitons à nos Neuchâtelois bon voyage
et du succès;

,;..';. Eég^re collision
A 20 h. 15, hier, au bas des Terreaux ,

une automobile venant de la rue de
l'Hôpital a tamponné un taxi descen-
dant de la gare.

Personne n'a été blessé, mais la
voiture tamponnée a ' subi des dégâts.

Cirque Knie
La direction du cirque Knie a eu l'ai-

mable attention d'inviter pour cet après-
midi les institutions suivantes :

Asiles : vieillards hommes et femmes;
orphelinats : de la ville (filles), de Bel-
mont (garçons) et catholique ; hôpi-
taux : de la Ville, de la Providence et
Préfargier.

L'intéressante ménagerie qui est ad-
jointe au cirque attire de nombreux vi-
siteurs. On y admire surtout une belle
collection de lions et de tigres qui
compte quelques superbes bêtes. Les
chameaux et les poneys débonnaires
gagnent d'emblée la sympathie du pu-
blic et les trois éléphants se dandinent
de façon comique en mendiant à man-
ger.

Concert public
Programme du concert que donnera

demain à 11 h. et quart , au Jardin an-
glais, l'Union tessinoise, sous la direc-
tion de M. R. Avala, professeur :

1. Carmen, marche, Lezi. — 2. Anita ,
ouverture, Corridori. — 3. Gloria , in-
termède, Lalli. — 4. Fête alpestre, Fi-
gliolis. — 5. Fleur d'oranger, marche;
Ganne.

Le jeu du Feuillu
Bleues, roses, ventes, les «epraules» du

« Feuillu » se sont déroulées, jeudi
soir, dans la salle de la Rotonde^ im-
pression de j oie,.. ,de simplicité, fie .Vie.
Tout élément , de recherche guindée, est
absent de cette fête..d'enfants doub la
fraîcheur* -enjouée fait le charme. Cette
représentation avait l'air quasi impro-
visée et pourtant quel long travail, que
4e patience il a fallu à ,¦ Mme Sancho-
Pelletier, la gracieuse animatrice .de
cette, soirée, pour mettre en, .ses::quatre.-
vingt-dix petits acteurs l'âme même du
feuillu nouveau! ; ¦ > '.:¦' ' ¦¦

Les belles voix des choristes, lé fcHar^
mant orchestre qui encadrent et sou-
tiennent les chansons des enfants, don-
nent à la représentation la tenue artis-
tique dont est digne la belle œuvre de
Jaques-Dalcroze, et le chant vibrant
des « vieux » exaltant leur émotion
joyeuse de jadis, met dans le « Feuil-
lu » cette note mélancolique, tendre,
que le printemps éveille tout au fond
de l'âme.

Un grand merci à tous, enfants, jeu-
nes filles, eclaireurs, choristes, instru-
mentistes et surtout à Mme Sancho,
pour la joie qu'ils ont donnée à tous
ceux qui remplirent jeudi la salle de
la Rotonde.

Le « Feuillu » sera joué, une seconde
fois, samedi; que tous ceux qui se sen-
tent fatigués, tristes, sombres, que tous
ceux qui désirent passer une soirée
joyeuse, viennent à la Rotonde. Ils au-
ront du plaisir et feront du bien, car la
recette de ces spectacles est destinée
au « Foyer gardien d'Estavayer », œu-
vre printanière aussi puisqu'elle s'occu-
pe d'enfants, œuvre à laquelle, chacun
chez nous, grands et petits, désire ap-
porter son obole.

La plage de monruz
Désireux de renseigner la presse sur

ses projets et de lui faire constater
l'état des travaux en cours, le comité
de la société de Neuchâtel-Plage a con-
vié les représentants des journaux de
la ville à visiter le chantier de Monruz.

L'inspection du terrain récemment
acheté par la commune à la famille
Ritter s'est faite sous la direction du
docteur Robert Chable, président du
comité ; elle a été agrémentée d'abon-
dantes explications données par MM.
Béguin , architectes.

La mise en état du terrain comprend
l'établissement, au bord même- de l'eau,
de deux trottoirs bétonnés de 70 mètres
de longueur sur 4 mètres de largeur,
séparés par un petit bassin où des
degrés faciliteront l'accès du lac. Sur
cette grande terrasse seront installés
des tables, des chaises et des parasols
qui en rendront le séjour très agréable.
On pourra y déguster des boissons non
alcooliques servies par un petit pavil-
lon à construire. Quatre escaliers ré-
partis sur toute la longueur de cette
terrasse permettront de descendre
dans l'eau où seront aménagés deux
bassins pour ceux qui ne savent pas
nager. A l'ouest, est prévu un port ré-
duit pour la petite batellerie, afin qu 'on
puisse accéder aussi .du lac à la plage.
3 '. . .En j arrdêre. de la . terrasse . dont il
vient d'être question, on crée .une plage
de sable fin . de 70. mètres sur 12 avec
une épaisseur . de . 30 : centimètres, où
l'on pourra prendre en abondance des
bains, ide soleil. Pins loin encore s'é-
teçcb Une pelouse, ombragée- qui four-
nira un excellent emplacement de jeu
et. de pique-nique. L , ¦.
çSIÔB construit un petit bâtiment qui
Comportera un emplacement de désha-
billage en commun avec 650 casiers
pour yr ranger Jses effets et deux corps
dé 34 cabines particulières.' Il est en-
core prévu çiu rez-de-chaussée, outre la
caisse, une infirmerie et un poste télé-
phonique. Le premier étage abritera
l'appartement du concierge . En plus
d'un local de douche, on établit devant
les • cabines un canal , où courra de
l'eau dans 1 laquelle on débarrassera ses

pieds du sable qui s'y serait attaché.
L'espace compris entre la route can-

tonale et l'entrée proprement dite de
la plage, qui est un verger, servira à
garer, à ciel ouvert, les automobiles.

Des jeux populaires seront également
installés : radeaux, animaux en caout-
chouc, etc. On pourra louer des meu-
bles de plage et même des tentes et,
naturellement aussi, des effets de bain.

Voilà ce qui sera réalisé cette année
et terminé à l'inauguration, prévue
pour la première moitié de juillet. La
société a des projets J d'amélioration
qui seront exécutés graduellement, au
cours des années suivantes, et selon les
ressources à disposition.

La saison de bain commencera généra-
lement vers la mi-mai pour se terminer
à la mi-septembre. On ouvrira le matin
à 5 heures et l'on fermera le soir à la
nuit tombante. D'entente avec le Con-
seil communal, le prix d'entrée, ves-
tiaire compris, est fixé à 50 centimes
pour les adultes. Les enfants bénéficie-
ront de prix réduits et les classes ac-
compagnées d'un maitre seront exoné-
rées de toute taxe. Des abonnements au
porteur comporteront une réduction de
20 pour cent.

La société est au capital de 120,000
francs. La moitié est constituée par un
prêt de la ville de Neuchâtel ; 30,000
francs sont en obligations déjà placées
et le reste est à trouver sous forme de
parts de 50 francs qui vaudront à leurs
possesseurs 36 p. c. de réduction sur
le prix d'entrée. Des pourparlers se-
ront entrepris avec la compagnie des
tramways pour la création de billets de
plage à prix réduit comprenant le tra-
jet en tram et centrée à Monruz.

Nous avons remporté de nôtre visite
l'impression que remplacement choisi
est très favorable en raison de son
charme particulier, qu'il sera aménagé
aussi bien qu'il est possible dans la cir-
constance et qu'il donnera satisfaction
à ceux qui réclamaient une plage po-
pulaire a proximité de la ville. Nous
ne croyons pas' nous avancer trop en
prédisant un grand succès à Monruz-
Plage. i R.-O. F.

tain temps, M. Grandjean poursuivait
sa tâche avec une belle vaiÛance et le
voilà tombé en pleine activité. Le sou-
hait de son cœur, — plus d'une fois
exprimé, •— s'est trouve ainsi réalisé ;
ce travailleur acharné rt'a pas connu la
demi-activité d'une retraite, à laquelle
il aurait eu, vraisemblablement, beau-
coup de peine à se faire.
' Si M. Grandjean a pu faire face,
comme il l'a fait ,, à sa belle tâche, c'est
qu 'il était avant tout un chrétien hum-
ble et vivant, qui puisait j our après
joUr sa force dans la foi qui l'unissait
à ce Sauveur qu'il a voulu servir dans
la personne de ses frères, tant dans
notre patrie, que dans la lointaine Afri-
que. Il a été un fidèle témoin du Christ
dans toute l'acception du terme. Nos
Eglises suisses tiendront à honneur de
continuer à soutenir la cause que M.
Grandjean a si noblement servie pen-
dant sa vie tout entière.

Nous exprimons ici à sa famille, et
tout particulièrement à Mme Grand-
jean , l'hommage de notre respectueuse
sympathie. Abel de MEURON.

f ARTHUR GRANDJEAN

La -Mission suisse dans l'Afri que du
Sud vient de faire une perte immense
par la,, mort de son secrétaire général ,
qui depuis plus de trente années per-
sonnifiait la Mission , connue pendant
longtemps 'sous le nom de Mission ro-
mande, fout le. personnel missionnaire,
soit en Afrique, soit en Suisse, est en
deuil; 'et nombreux seront lès amis dé
l'œuvre qui apprendront avec une
douloureuse surprise la mort de.celui
qui a été dans noti;.e patrie un vaillant
champion de la cause missionnaire.

Né à Travers (Neuchâtel), le 28 jan-
vier 1860, M. Arthur Grandjean fit un
apprentissage d'horlogerie et c'est à
l'âge de 18 ans qu'il commença ses
études gymnasiales. Très bien doué , il
conquit sans difficulté son baccalau-
réat , et fit ses études de théologie à la
faculté indépendante de Neuchâtel,
puis à Berlin et à Tubingue. Il collabora ,
comme secrétaire, à la publication de
la Bible annotée de 1885 à 1887.

Entré au service de la Mission ro-
mande, il travailla pendant sept ans
dans la colonie portugaise du Mozam-
bique, tout d'abord à Rikatla, puis à
Antioka, où il rédigea une histoire bi-
blique de l'Ancien Testament , en lan-
gue thorigà, histoire biblique qui- est
un modèle du genre.

Ce n'est pas en Afrique cependant
que M. Grandjean devait passer la plus
grande partie de sa vie, mais bien en
Suisse où, appelé par la confiance du
conseil à devenir le secrétaire de la
Mission , il allait donner toute sa me-
sure. C'est grâce à l'impulsion qu'ont
prêtées à cette œuvre ses initiatives in-
telligentes et opportunes que . l'on vit
la Mission romande devenir bientôt la
Mission suisse romande, quand en 1918
des groupes de souscripteurs se furent
constitués dans les Eglises nationales
de la même région pour partager la
responsabilité de la direction de l'œu-
vré. (M. Grandjean a retracé dans un
beau livre intitulé La Mission romande,
le développement de l'œuvre depuis
l'origine jusqu'à 1917) . Enfin, la Mis-
sion suisse romande i est , en 1929, de-
venvie .Mjission.' suisse dans l'Afrique du
Sud, et, ce fut la dernière "grande joie
de,;M- Grandjean , _ que de pouvoir par-
ticipeç, le 12 mai - passé, à une soirée
d'adibux qui yéut lieu dans ia vaste
église de Fluntern, à Zurich, à l'ôcca-
sj on du départ pour le Transvaal d'une
enfant de cette paroisse.

En 1912,. M. Grandjean;-.^t ,.: ayee le
regrietté Edmond Bonnard, an.cien prér
Sfdent du, conseil, un voyage..d'ihsçeç-
tion en'Afrique i;. ce voyage, lui laissa
un lumineux .souvenir^ ) ¦¦-

C'est également M; Grandjean qui, en
1925, organisa de main de maître les
fêtes du. jubil é, qui ont révélé à beau-
coup de personnes dans notre patrie
l'importance de l'œuvre d'évangélisa-
tion et de civilisation chétienne qu'une
centaine de nos compatriotes accom-
plissent au Sud de l'Afrique, pour le
plus grand bien de la tribu thonga.

Travailleur infatigable , M. Grand-
jean a, pendant bien des années, connu
des journées de douze heures, plutôt
que de huit seulement. Homme au
cœur généreux, et à l'intelligence sans
cesse en éveil, il était toujours prêt à
donner son appui aux initiatives qui
lui paraissaient devoir favoriser la
Mission à laquelle il s'était donné tout
entier. Chez lui se trouvaient unies
d'une manière remarquable des quali-
tés qui ne le sont pas souvent chez le
même homme. S'il possédait , à un haut
degré, des dons qui ont fait de lui un
administrateur modèle , il ne se perdait
pas, cependant , dans les chiffres, les
classements et les détails ; au con-
traire, il dominait les situations , et
d'un clair regard il discernait vite les
solutions qui répondaient le mieux aux
multiples questions dont on a à s'occu-
per dans un secrétariat de Mission. Sa
mort, nous le répétons, est une très
grande_ perte pour la Mission suisse. ¦

Atteint dans sa santé depuis un cer-

Téléphone 15.20
Cours des changes du 21 juin , à 8 h. 15

Pari 20.25 20.35
Londres 25.085 25.105
New-York ........ 5.155 5.175
Bruxelles 71.99 72.09
Milan 27.03 27.08
Berlin 123.13 123.23
Madrid 60.— 61.50
Amsterdam 207.50 207.70
Vienne 72.82 72.92
Budapest 90.20 90.35
Prague 15.26 15.36
Stockholm 138.55 138.75

Ces cours sont donnés & titra Indicatif et
sans engagement.

Banqne Cantonale Neuchâteloise

Etat civil de Neuchâtel
PROMESSES DE MARIAGE

Johann Werren, technicien à Berne et"
Antolnette-Ellsa Borel, de Neuchâtel, à
Couvet.

Ernest-Theodor Sieber, correspondant à
Bâle et Marcelle-Marla Berthoud, de Neu-
châtel, à Berne.

Armand Stoll , de Neuchâtel, appreteur k
Zurich et Maria Ehlnger , â Schlleren.

Auguste-Jean Nlarquin, typographe et
Bose-Allce Jeanjaquet née Huguenin , de
Neuchâtel, les deux à Genève.

Jean-Louis Perrlraz, tapissier et Armlda
Robert-Grandpierre, les deux à Neuchâtel.

Robert Sandoz, maître coiffeur et Ma-
thilde Schlosser, les deux à Neuchâtel.

Albert Dlckmann, commerçant à NeuehA-
tel et _Prleda Trost, & Stettin.

Adolphe Schwander et Berthe - Alice
Hlrschl, les deux à Neuchâtel.

DÉCÈS 
15. Marcel-Louis Talllardat, employé de

banque, né le 12 avril 1889, époux d'Hen-
riette Piaget.

17. Francesco-Alberto Lantaret, Journalier,
né le 18 avril 1860, époux d'Anna Cressier
née de Slebenthal.

17. Germaine Dervout née Dargneau,
épouse dTEugêne-Laurent, née le 12 Janvier
1907.

18. Jenny-Adèle Sandoz, gouvernante, née
le 4 Janvier 1878.

18. Paul-Auguste Dessoulavy, professeur,
né le 8 août 1853, veuf d'Adèle-Parmy-Char-
lotte L'Eplattenier.

Bulletin météorologique - Juin
OBSERVATOIRE DB NEOCHATEL

Tampiratura o Vent
«ndej. centlgr. ïf  S dominant Etat

i TTT11 * du
jj . " | J E J 

Direction Force ciel
a 5 a . 

20 19.9 14.4 26.0 722.7 0.2 var. faible var.

20. Faible pluie intermittente jusqu'à
8 h. 30 et depuis 15 h. 45.

21 juin, 7 h. 30:
Temp. : 16.7. Vent : S.-E. Ciel : Clair.
Hauteur du baromètre réduite à zéro.
Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 719.5 mm.

Niveau du lac : 21 juin , 430.36.
Température de l'eau : 21°.

' Temps probable pour aujourd'hui
Assez beau et chaud. Orages locaux.

_____________________________m__mm_______am__mm_ma__mmmm____mm

Bulletin météorologique des G. F. F.
¦ 21 juin , a 6 h. 30

ÎS Oosartatlonsfaltet Cent!- TFMpÇ FT VFNT
|| aux gares CF. F. grades 'CMra " ,MI

^ -.. .' I .
156 Bâ!» . . , -t- 17 Couvert Calme
Mt Berne . . -f »5 Tr. b. tps »
NT Coire , . -fW Couvert »

1*411 Davos . . +i)  » »
(M Fribourg +10 Tr. b. tps »
M4 Genève . -t- 17 » »
4TJ Glaris . . 4-lli Nuageux »

110» Giisclienen +12 Qq. nuag. >
»66 Interlaken. + 1(5 Tr. b. tps »
m Ch. de-Fds. + 14 Qq. nuag. »
468 Lausanne +18 Tr. b. tps »
108 Locarno , 4-19 Nuageux »
578 Lugano , + 1!) Qq. nuag. »
489 Luoerne +17 > »
8»8 Montreux . +1M » >
482 Neuchâtel +17 » »
585 Kagati . . + 1' Couvert »
678 St-Gall . . f '8 Nuageux »

1855 St-Moritz + 9 » »
407 Schaffb" -MU » »

1290 Schuls-Tar. + 1 '¦ Couvert »
SGS Thoune . + « Qq. nuag. »
889 Vevey . . -f 18 Tr. b. tps »

1609 Zermatt . ¦+¦ 7 Qq. nuag. »
410 Zurich +18 » >
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ATTINGER
PLACE DU PORT §

AVIS TARDIFS
Ge soir à 20 h. 15 à la Rotonde

Le JiTfiil
. - EN FAVEUR

DU FOYER GARDIEN D'ESTAVAYER

N'oubliez pas la

Gain Paity universitaire
qui a lieu aujourd'hui

Occasion - Pressant
' A enlever Jusqu'à lundi avant 4 heures,
Saars 27 b, une baignoire émalllée blanc, un
boller électrique de 125 litres, avec accessoi-
res, deux soupapes, un interrupteur spécial
et robinets. Le tout en très bon état. Bas

; prix.

Fête de feCroix-Bleue
à fleurier

Départ dimanche 7 h. 45
DIMANCHE 22 JUIN

COURSE en AUTOCAR
(tous temps)

au Saut-du-Doubs
Départ 9 heures. Fr. 6.— par. personne

iwinscrire • aujourd'hui jusqu'à 19 h. au
S'age Patthey. Téléphone 1S.-

Dieu est amour.
1 Jean IV, 8.

Monsieur ot Madame Paul Roth et
leurs enfants, à Paris ;

Madame et Monsieur Burgdorf-Roth-
Imer et leurs enfants, à Neuveville ;

Monsieur et Madame Alarth Roth et
leur fille, à Paris ;

Madame et Monsieur Qémençon-Op-
pliger-Roth et leurs enfants, à Ligniè-
res, ainsi que les familles parentes et
alliées, ont la douleur de faire part
du décès de leur cher père, grand-pè-
re, heau-père, frère, beau-frère, oncle
et parent,

Monsieur Numa ROTH
que Dieu a rappelé à Lui, ce matin 19
juin, dans sa «Orne année.

L'ensevelissement aura lieu samedi
21 juin, à 13 h. 30.

Lignières, le 19 juin 1930.
Domicile mortuaire J Maison Oppll-

ger.

Madame et Monsieur Robert Nyffeler-
Landry, à Lausanne ; Madame et Mon-
sieur Adolphe Michaud-Landry, leurs
enfants et petit-fils, à Lausanne et Lu-
cerne ; Monsieur et Madame Fritz Lan-
dry, leurs enfants et petits-enfants, à
Arcachon ; Monsieur Louis Landry et
ses enfants, à Neuchâtel et Genève ;
Monsieur Henry Landry et ses enfants,
à Chambrelien, et les familles parentes
et alliées, ont la douleur de faire part
du décès de leur chère mère, grand*
mère, arrière-grand'mère, belle-sœur,
tante et parenté,

Madame Madeleine LANDRY
née MICHEL

que Dieu a reprise à Lui le 20 juin
1930, dans sa 90me année, après quel-
ques jours de maladie.

Neuchâtel, le 20 juin 1930.
(Crêt Taconnet 9)

Que Ta volonté eoit faite.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu le 22 juin, à Neuchâtel.
Cet avis tient lien de lettre de faire part.

IMPRIMERIE CENTRALE EX DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEC CHATEL S. A.


